
Il y a 80 ans, les groupes de résistants s’unifiaient dans le cadre du CNR et proposaient  
un programme de lutte contre l’occupant, de reconstruction et de progrès social.   P. 8-11

NUITS DE VIOLENCES 
À MONTREUIL
Après la mort tragique  
du jeune Nahel à Nanterre, 
plusieurs nuits de violences 
ont ébranlé la France. 
Reportage à Montreuil.  P. 6-7 

MARIE-FRANCE 
VERHILLE, MERCI !
Engagée depuis 30 ans pour 
Montreuil et les Montreuillois, 
elle a bien mérité d’être mise  
à l’honneur.  P. 2 

DANIEL HANART  
ET SES VÉLOS  
DE CHAMPIONS

Le vélo avec lequel Jeannie 
Longo est devenue 
championne de France  
sur route, c’est Daniel  
qui l’a conçu.  P. 14 

LUCETTE NGOM, 
MONTREUIL AU CŒUR

Chargée d’insertion, Lucette 
accompagne des jeunes 
migrants mineurs isolés  
à Montreuil, cette ville  
qu’elle aime tant.  P. 36  

ANNIVERSAIRE. LE CONSEIL NATIONAL  
DE LA RÉSISTANCE, PLUS QUE JAMAIS !

ENFIN L’ÉTÉ, ENFIN L’ÉTÉ…
DEMANDEZ LE PROGRAMME !
Découvrez les réjouissances estivales à Montreuil à travers 12 pages d’agenda, de cartes, de bons plans…   P. 15-26 
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A L’HONNEUR

Non sans une pointe de nostalgie,   
Marie-France Verhille a démissionné,  
le 2 juin, de tous ses mandats citoyens. 

Originaire du quartier La Noue – Clos-Français,  
cette septuagénaire, qui fut technicienne  
de laboratoire dans un hôpital d’Amiens  
et syndicaliste à la CGT, présidait  
depuis2016 Les Amis de l’école 
(association dédiée au soutien 
scolaire) et participait depuis 2012  
au conseil de quartier. Elle était  
sur tous les fronts pour améliorer 
le cadre de vie des habitants.  
On lui doit des opérations  
de nettoyage, des 
concertations pour les projets 
de renouvellement urbain  
et pour les aires de jeux…  
Les habitants la remercient 
pour son action. 

Photographie 
Juliette De Sierra

Marie-France 
Verhille,  
la justice sociale  
en étendard
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Le fanion change  
de mains à la
24e compagnie de 
sapeurs-pompiers 
Cérémonie solennelle et 
très émouvante ce jeudi  
22 juin sur la place Jean-
Jaurès. Les Montreuillois  
ont pu assister à la passation  
de commandement  
de la 24e compagnie  
de sapeurs-pompiers  
entre les capitaines  
Sylvain Le Gall et Guillaume 
Terlaud, qui fut son adjoint 
pendant deux ans à 
Montreuil. Le capitaine  
Le Gall, qui s’est distingué  
par son engagement,  
a été salué pour son 
« commandement énergique 
empreint de sérénité ».

Tournoi du Souvenir, 
Jean-Moulin bat 
Croix-de-Chavaux !
Organisée cette année 
par l’Association des 
anciens footballeurs futsal 
(AAFF), la 36e édition  
du tournoi du Souvenir, qui 
rend hommage aux habitants 
de la ville partis trop tôt  
et s’est déroulée samedi  
1er juillet au stade Romain-
Rolland, a mis aux prises  
huit équipes issues  
des différents quartiers  
de Montreuil. En finale,  
la formation de Jean-Moulin  
a battu celle de la Croix- 
de-Chavaux (3-2).

Le square Beethoven sera prêt mi-juillet !
C’est la touche finale du renouvellement urbain du quartier du 
Bel-Air, démarré dans les années 2000 : le square Beethoven 
ouvrira dès la mi-juillet. Situé entre les rues de Yélimané et du 
Bel-Air, cet espace végétalisé de 900 mètres carrés propose 
notamment deux toboggans et des itinéraires ludiques en bois.  
À noter que le square sera fermé la nuit afin d’éviter  
toute nuisance sonore pour les riverains.

Maïmouna, une vie 
pour les autres
Maïmouna et LEA (Lieu écoute 
accueil), c’est une grande 
histoire. Maïmouna a rejoint 
l’association en 1997 avant  
de la diriger pendant de longues 
années. Elle y a promu 
l’interculturalité, la transmission 
des savoirs et le dialogue.  
Le 30 juin, elle a célébré  
son départ à la retraite au local 
de l’association, boulevard 
Aristide-Briand, en compagnie 
de nombreux amis et 
adhérents. Merci Maïmouna !

La Boucle solidaire du Secours  
populaire fait un carton !
Ils étaient plus de 50 au départ de la deuxième édition de la Boucle 
solidaire, samedi 1er juillet, au parc des Guilands. Organisée par 
le comité de Montreuil du Secours populaire, cette course met 
aux prises des binômes valide-handicapé. Un beau moment  
de joie et de partage, et une invitation à lutter contre les préjugés.  
(Le film de l’épreuve est à retrouver sur YouTube).

Le prochain numéro du  
Montreuillois sera déposé  
les 31 août et 1er septembre 
dans votre boîte aux 
lettres.
Si vous ne le recevez pas,  
merci d’alerter nos services.
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BAL DES POMPIERS
13 JUILLET 2023

CENTRE DE SECOURS MONTREUIL
21h00 à 04h00

11, avenue Pasteur - 93100 Montreuil
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 LES MARCHÉS  

DE MONTREUIL

Outre les huit marchés 

alimentaires de la Ville, 

Montreuil fait fleurir  

des marchés associatifs. 

Découvrez-les. 

Marchés de producteurs

Le petit marché  

du jardin-école

4, rue du Jardin-école. 

Vendredi de 12 h 30 à 18 h 45.

Marché des Fruits défendus

22, rue Pierre-Jean-de-

Béranger. Les samedis  

8 et 22 juillet, reprise  

le 4 septembre. 

Marchés solidaires

Récolte urbaine

Des fruits et légumes  

de récupération à prix libre.  

2, rue de la Montagne-

Pierreuse. Vendredi de 15 h 30 

à 17 h jusqu’au 25 juillet, 

reprise le 19 septembre.

Le Chémar des Lez’arts

Des paniers de fruits  

et légumes à prix libre.  

69, rue Pierre-de-Montreuil. 

Vendredi de 15h à 18 h (sous 

réserve des arrivages).

Marché artisanal

Salon Les Perles d’Afrique

Produits naturels, bijoux, 

artisanat, cosmétiques, 

accessoires et restauration 

africaine. Centre Jean-Lurçat, 

5, place du Marché, de 10 h 30 

à 20 h.
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Les pompiers  
vous convient  

à leur bal annuel 
le 13 juillet 2023
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Voilà l’été », chantaient et chantent tou-
jours Les Négresses vertes. Et avec lui, 
vient le temps des retrouvailles et celui 
d’une profonde aspiration à la détente 
et aux plaisirs partagés. Notre Fête de la 
ville a coché toutes ces cases avec succès. 
Elle fut superbe. Superbe, car elle nous 
a réunis et unis. Elle a effacé ces murs 
invisibles que tentent de dresser ceux 
qui voudraient nous isoler les uns des 
autres, nous réduire à l’état végétatif de 
producteurs-consommateurs sans dessein 
commun. Un grand merci aux artistes, 
aux bénévoles des associations, aux 
employés municipaux qui ont permis, 
le soleil aidant, d’illuminer ce samedi 
24 juin.

Nous avons d’autant plus besoin de 
lumière que certains s’emploient à 
assombrir nos journées, voire nos 
existences. Montreuil et notre pays sortent 
d’un long conflit social provoqué par 
un exécutif arc-bouté sur sa volonté 
d’accroître le temps de travail de deux 
années. 90 % des salariés du pays y 
sont opposés, et ils l’ont fait entendre 
pacifiquement. Le pouvoir les a ignorés 
jusqu’au mépris et a usé de toutes les 
ficelles offertes par la Constitution.

Le prétexte du déficit des caisses de 
retraite a fait pschitt ! Il s’agit en réalité 
de permettre aux entreprises et aux fonds 
spéculatifs d’accroître leurs bénéfices et 
de servir toujours plus de dividendes à des 
actionnaires insatiables. « Entre 2011 et 
2021, révèle l’ONG Oxfam France, dans 
les 100 plus grandes entreprises françaises 
cotées en bourse, la dépense par salarié 
n’a augmenté que de 22 %, tandis que 
les versements aux actionnaires se sont 
élevés de 57 %. »

Même lorsqu’un de ces mastodontes 
perd de l’argent, les dividendes sont 

servis. Ainsi, la société énergétique Engie 
qui, en dix ans, a accumulé 784 millions 
de pertes, a versé dans la même période 
23,6 milliards d’euros à ses actionnaires ! 

Ayez aussi en tête que la baisse de 
l’impôt sur les sociétés a permis aux 
cartels autoroutiers d’accroître leurs 
profits de 7 milliards d’euros. En 2030, 
ils auront réalisé 55 milliards de bénéfices 
grâce aux autoroutes qu’ils ont, en 2005, 
achetées 15 milliards au gouvernement, 
alors de droite.

On le voit, l’argent ne manque pas. 
Mais il n’arrive jamais là où les besoins 
sont les plus criants : dans les caisses de 
retraite, chez les salariés, dans les hôpi-
taux, dans l’éducation ou en soutien des 
budgets des collectivités locales comme 
Montreuil qui subissent, comme vous, 
une inflation dévastatrice. 

Pour couronner le tout, Bruno 
Le Maire, le ministre des Finances, 
loin de leur venir en aide, annonce 
préparer la baisse des budgets des 
services publics. Ce qui a fait dire au 

député Fabien Roussel que « Bruno 
Le Maire a une crampe mentale. Vous lui 
parlez école, santé, bien-être au travail, il 
répond : baisse de la dépense publique ».

Synonyme de vie dure pour beaucoup de 
nos compatriotes, cette distorsion entre 
les revenus du capital et ceux du travail 
est devenue insupportable.

Nous sommes en 2023, une époque 
d’abondance… Pourtant, 16 % des 
Français ne mangent pas à leur faim. 
À Montreuil, les services sociaux et les 
associations caritatives sont sur le qui-
vive pour enrayer ce manque de nour-
riture, une véritable « honte nationale », 
sidérante si l’on considère que la France 
est championne d’Europe en termes de 
millionnaires. 

Pour mettre fin à cette gabegie, il est 
urgent que les partis et mouvements 
de gauche unissent leurs forces pour 
rétablir un partage équitable des 
richesses créées par le monde du tra-
vail. Qu’ils œuvrent en commun à l’éga-
lité en matière de soins, d’études ou de 

salaires homme-femme. Que la jeunesse 
devienne la grande cause nationale des 
prochaines décennies. Qu’on en finisse 
avec un système scolaire reproduisant 
les inégalités et que l’école, dotée de 
tous les moyens, soit réellement celle 
de la réussite de chaque jeune.

Si telle n’est pas l’ambition immédiate 
des partis et mouvements progressistes, 
à quoi bon se réclamer du peuple et de 
la sauvegarde de la planète ?

Ces prochaines semaines, des mil-
liers de jeunes séjourneront dans nos 
centres de vacances ou prendront 
part aux animations dans nos centres 
de loisirs. La municipalité a concocté 
de nombreuses activités dont vous 
découvrirez le détail dans ce numéro 
du Montreuillois ou sur notre site Internet 
montreuil.fr.

De leur côté, nos employés munici-
paux travailleront à la remise en état 
des groupes scolaires, veilleront sur nos 
espaces verts sans cesse menacés par 
les canicules… et se tiendront à votre 
disposition dans nos centres administratifs 
et sociaux.  
Voilà l’été, et le service communal conti-
nue… Bonnes vacances et « laissez les 
bons temps rouler » (1) ! 

Patrice Bessac, votre maire.

@PatriceBessac – Patrice Bessac

1) En cajun, le français de Louisiane : « profitez  
du moment présent et des richesses de la vie ».

Le maire avec des Montreuillois dans le village des associations, lors de la Fête de la ville.

PHOTOS DE COUVERTURE : JULIETTE DE SIERRA, GILLES DELBOS, 
VÉRONIQUE GUILLIEN, ANASTASIA ROSINOVSKY, PHOTOPQR/
OUEST FRANCE/DANIEL FOURAY, D.R. 
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LE MOT DU MAIRE
Cet été, nous serons présents… 

Mairie de Montreuil - Hôtel de ville
Place Jean-Jaurès - 93105 Montreuil Cedex  

Standard : tél. 01 48 70 60 00
www.montreuil.fr

MUSIQUE 
Les enfants  
de la Boissière  
à la Philharmonie
Depuis deux ans, quatorze enfants 
du centre loisirs Fabien-Boissière 
suivent le projet Démos, ou 
Dispositif d’éducation musicale à 
vocation sociale, initié et coordonné 
par la Cité de la musique – 
Philharmonie de Paris. Avec leurs 
« accompagnantes » (musiciennes 
chevronnées), ils étudient le chant, 
la danse, le violon, le violoncelle  
et l’alto, à raison de deux à trois 
ateliers par semaine. Le 23 juin,  
ils se sont produits sur la grande 
scène de la Philharmonie, aux côtés 
de la centaine d’autres participants 
à Démos sur le territoire d’Est 
Ensemble. Le cycle s’achèvera  
en juin 2024. Mais d’ores et déjà, 
des vocations sont nées ! 
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Chaque année, une trentaine de jeunes, de 16 à 29 ans, pourront intégrer les services de la Ville, en contrat 
d’apprentissage. La municipalité a acté cette décision visant à soutenir la formation, lors de la dernière séance  
du conseil municipal, mercredi 28 juin. Une séance qui s’est ouverte par une minute de silence  
et une déclaration du maire Patrice Bessac sur le meurtre du jeune Nahel, à Nanterre.

Que restera-t-il du meurtre 
de Nahel ? Un changement 
bénéfique pour la République, 
sa police, ses citoyens, ou 
juste des larmes et du ressenti-
ment ? Telle est, à mon avis, la 
seule question », a notamment 
déclaré le maire Patrice Bessac 
en ouverture du conseil muni-
cipal, mercredi 28 juin (lende-
main du meurtre de Nahel M. 
par un policier, à Nanterre, et 
quelques heures avant que 
les émeutes n’enflamment 
Montreuil et d’autres villes 
de France, voir pages 6 et 7). 
Et le maire d’affirmer que « la 
seule solution passe par un 
renouvellement profond de 
la formation et de la doctrine 
des forces de l’ordre, afin de 
les rendre structurellement 
intolérantes aux manifesta-
tions de brutalité, de préjugés 

et d’injustice ». A suivi une 
minute de silence, avant le 
vote des propositions à l’ordre 
du jour. En ouverture, celle 
d’augmenter le nombre de 
contrats d’apprentissage dans 
les services municipaux a été 
adoptée avec 53 voix pour et 
deux abstentions. L’objectif 
est de recruter chaque année 
30 apprentis, âgés de 16 à 
29 ans, étudiants en CAP, en 
bac pro ou en master. Ces 
jeunes seront accueillis au 
sein de six directions munici-
pales : Petite Enfance, Sports, 
Environnement et cadre de 
vie, Jeunesse et éducation 
populaire, Informatique 
et Ressources humaines. 
« Nous souhaitons privilé-
gier un accueil de qualité, a 
notamment expliqué Bélaïde 
Bedreddine, adjoint délégué au 

personnel. Et nous prenons un 
double engagement vis-à-vis 
des jeunes que nous accueil-
lerons : ils bénéficieront d’un 
accompagnement personna-
lisé propice à la transmission 
des savoirs ; ils mettront en 
application leurs 
savoirs dans un 
cadre profes-
sionnel corres-
pondant à leur 
cursus. » Tout 
en remerciant 
par avance les 
« agents municipaux qui ont 
indiqué leur disponibilité », 
l’élu a aussi tenu à souligner 
que « la Ville se donne égale-
ment pour objectifs de lutter 
contre les assignations de 
genre des métiers et d’accueil-
lir des apprentis en situation 
de handicap ». 

La proposition d’une nouvelle 
sectorisation scolaire dans le 
Bas-Montreuil pour la rentrée 
2024 a davantage fait débat. 
Avant que Dominique Attia, 
adjointe à l’éducation, n’en 
expose les grandes lignes, 

deux représen-
tantes de parents 
d’é lèves  ont 
exprimé, devant 
le conseil, leur 
crainte de voir 
fermer, à terme, 
l’école mater-

nelle Louis-Aragon (voir 
ci-dessous). 
« L’objectif est bien de trouver 
des solutions pour continuer 
d’accueillir les enfants dans 
les meilleures conditions et 
de répondre au souhait des 
parents de ne pas séparer les 
fratries à l’entrée de leurs 
enfants en école élémen-
taire, en plus d’optimiser 
les locaux disponibles », a 
expliqué Dominique Attia. 
Cette nouvelle sectorisation 
ainsi que la transformation de 
la maternelle Louis-Aragon 
n’auront cependant rien d’irré-
versible, ainsi que l’a précisé 
en conclusion Patrice Bessac : 
« Quoi qu’il arrive, nous ne 
céderons pas les locaux de 
Louis-Aragon, qui conser-
veront une dimension éduca-
tive. Ce pourra être un accueil 
médicopsychologique ou 
encore une antenne dédiée aux 
enfants polyhandicapés. »  
Jean-François Monthel

UN CONSEIL MUNICIPAL PLACÉ 
SOUS LE SIGNE DE L’EMPLOI
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Les retards de livraison de logements,  
les déménagements, les nouvelles 
organisations de vie et de travail après  
la crise sanitaire sont venus contredire  
les prévisions établies en 2018 et ont  
fait baisser les effectifs scolaires du Bas-
Montreuil. Devant ce constat, la municipalité 
a décidé de transformer les écoles 
élémentaires Héritier et Voltaire en un 
véritable groupe scolaire maternelle et 
élémentaire, plutôt que de construire un 
nouveau groupe entier. La baisse constatée 
depuis plusieurs années des effectifs de 

l’école maternelle Aragon, configurée  
pour quatre classes, devrait se poursuivre.  
L’école comptera donc trois classes  
à la rentrée 2023, et seulement  
deux les années suivantes. Une étude  
précise de ses effectifs sera réalisée  
à l’automne 2023 afin d’évaluer  
la nécessité ou non de sa transformation,  
le maintien d’un établissement de deux 
classes seulement n’étant pas 
envisageable. Dans tous les cas,  
l’école Aragon garderait un usage  
à visée éducative.

Zoom sur la modification de la sectorisation  
scolaire dans le Bas-Montreuil

Minute de silence en hommage au jeune Nahel, observée à la demande du maire, Patrice Bessac, en ouverture du conseil municipal.

ACTUALITÉS � NOTRE VILLE 

Le Montreuillois    N° 162    Du 8 au 30 juillet 2023

Tous au bal  
de la Libération ! 

La commémoration  
du 89e anniversaire de la 
libération de Montreuil aura 
lieu le samedi 9 septembre, 
place Jean-Jaurès.De 17 h  
à minuit, les Montreuillois 
seront invités à participer  
à ce moment festif qui 
commencera par une 
cérémonie officielle et se 
poursuivra  avec un grand bal 
et un concert.   

Un nouveau centre 
de pédopsychiatrie
Porté par l’établissement 
public de santé de Ville-Évard 
et situé sur le boulevard  
de la Boissière, le nouveau 
centre de pédopsychiatrie  
de Montreui sera inauguré 
mardi 11 juillet, à 17 h. Unique 
dans le département,  
ce centre proposera une offre 
de soins complète, du plus 
jeune âge à l’adolescence.  
Son équipe pluridisciplinaire 
rassemblera une centaine  
de professionnels, 
psychiatres, psychologues, 
psychomotriciens, 
éducateurs, infirmières… 
Le Montreuillois y reviendra 
dans ses pages.

Nouveaux horaires 
pour le centre de 
prélèvement au CHI 
André-Grégoire
Le centre de prélèvement  
de l’hôpital André-Grégoire 
élargit ses horaires 
d’ouverture afin de répondre 
aux attentes des usagers.  
À partir du 3 juillet, il sera 
ouvert du lundi au vendredi 
de 7 h 30 à 12 h 30 (sans 
rendez-vous), et de 14 h  
à 16 h 30 sur rendez-vous  
au 01 49 20 71 00 ou sur 
Doctolib. Pour rappel, pour 
tout acte de prélèvement, 
merci de bien vouloir 
vous munir de votre carte 
d’identité, de votre carte 
Vitale et d’une ordonnance. 
Présentez-vous au bureau 
d’accueil situé dans le hall 
principal. Vos résultats  
vous seront par la suite 
transmis à l’adresse mail 
mentionnée dans votre 
dossier.
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« Les jeunes 
bénéficieront d’un 
accompagnement 

personnalisé propice 
à la transmission 

des savoirs »
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À la suite de la mort tragique de 
Nahel, mardi 27 juin à Nanterre, 
des voix se sont immédiate-

ment fait entendre pour réclamer la 
justice et la vérité. À l’image du maire 
de Montreuil, Patrice Bessac, déclarant 
peu après : « Il existe dans notre pays 
un déni de réalité : il y a un problème 
de rapports police-population. Trop de 
faits graves se répètent. Les nier, c’est 
accepter que conti-
nuent de se creuser 
les fractures dans les 
rapports avec la police 
de la République. »
Dans les nuits qui ont suivi le drame, 
des émeutes ont éclaté dans tout le pays. 
Des centaines de villes ont été touchées.  
À Montreuil, de nombreux commer-
çants ont vu plusieurs années de travail 
partir en fumée en quelques secondes. 
Vitrines brisées, rayonnages pillés, 
mobilier renversé… « Les dégâts se 
concentrent essentiellement dans le 
centre-ville (rue des Lumière), à la 
Croix-de-Chavaux et à la Boissière, 
expose Jérôme Pillon, le directeur de 
la Tranquillité publique. On trouve 
dans une moindre mesure des dom-
mages dans les quartiers des Ruffins, 
Paul-Signac et des Murs à pêches. Les 
quartiers La Noue et le Bas-Montreuil 
ont été relativement épargnés. » Vols, 
tirs de feux d’artifice, voitures brû-
lées… Des vidéos inondent les réseaux 
sociaux. La façade de l’hôtel de ville, 

en face duquel se tenait il y a quelques 
semaines le festival Laisse crâner, est 
noircie par des jets de fusées. Dans la 
rue des Lumières, une quinzaine de 
commerces ont été forcés, vandalisés 
et pillés dans les nuits des mercredi 28 
et jeudi 29 juin.
Même effroi boulevard de la Boissière, 
où les émeutiers s’en sont pris à une 
dizaine de magasins de proximité 

ainsi qu’au super-
marché Auchan.
Rue des Lumières, 
le  vend red i  30 
au matin, face au 

désastre, trois nounous commen-
taient : « Il est inutile de s’en prendre à 
nos commerçants. Mais on ne peut pas 
attribuer tous les torts à ces jeunes, 
c’est un moyen pour eux de tenter 
de se faire entendre pour que justice 
soit faite. Un refus d’obtempérer, ce 
n’est pas une raison pour mourir… »

« TROUVER ENSEMBLE UNE ISSUE 
PACIFIQUE À CETTE SITUATION »
Au total, le bilan (provisoire) des 
émeutes à Montreuil fait état d’une 
quarantaine de commerces endom-
magés, d’une trentaine de véhicules 
brûlés et d’une cinquantaine d’im-
pacts de feu sur la chaussée.
« La violence, d’où qu’elle vienne, 
doit être repoussée ! a lancé Patrice 
Bessac, le 3 juillet, lors d’un ras-
semblement devant la mairie. Nous 

devons, ensemble, trouver une issue 
pacifique à cette situation. Je sais la 
tristesse, la peur et la colère que res-
sentent beaucoup d’entre vous à la 
vue des dégradations et pillages qu’a 
subis notre ville ces dernières nuits. 
J’ai confiance dans la capacité des 
Montreuilloises et des Montreuillois 
à aller au-delà de ces moments de 
douleur et de difficulté. »

UNE AIDE AUX COLLECTIVITÉS ?
Suite à ces événements, la Chambre 
de commerce et d’industrie Paris Île-
de-France a décidé de se mobiliser 
aux côtés des commerçants et des 
dirigeants d’entreprises, lourdement 
affectés dans leurs activités. Une aide 
technique sera apportée au niveau de 
l’indemnisation par les assurances.
Côté gouvernement, une réunion 
d’urgence à distance s’est tenue lundi 
3 juillet pour évoquer la situation 
financière des collectivités. Elle réu-
nissait maires, représentants dépar-
tementaux et régionaux autour de 
plusieurs membres du gouvernement. 
Pour aider les collectivités à réparer 
les dégâts, le gouvernement devrait 
mettre en place un fonds d’urgence, 
dont le montant n’a pas été fixé. Le 
4 juillet, Patrice Bessac était reçu 
à l’Élysée, avec 220 autres maires, 
pour échanger avec le président de la 
République au sujet de cette situation.
n El hadji Coly

Violences : la double pein e pour les Montreuillois

Dossier préparé par Maguelone 
Bonnaud, El hadji Coly  
et Jean-François Monthel

Le mardi 27 juin dernier, 
Nahel était tué par 
un policier. S’en sont 
suivies plusieurs nuits 
de violences dans toute 
la France. Montreuil 
aussi a subi ces 
émeutes. Commerces, 
chaussées, véhicules, 
bâtiments ont été 
dégradés. Douleur 
consécutive au meurtre 
de Nahel, mais aussi 
dégradation des 
commerces et des 
lieux de vie des 
habitants : c’est une 
double peine pour  
les Montreuillois.

Les vitrines brisées de la rue des Lumières, les véhicules brûlés rue Raspail, un bureau de tabac et un supermarché dévalisés à la Boissière… Tristesse et désolation.

« Il est inutile  
de s’en prendre  

à nos commerçants » 
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Violences : la double pein e pour les Montreuillois

« CE QUE LE MEURTRE DE NAHEL DIT DE NOUS »
Après la peine, après la colère, après les pleurs, après
la peur, que restera-t-il ? Que restera-t-il après la mort  
de Nahel ? Que dit ce meurtre de notre pays, de notre police, 
de notre vie politique, de nos responsabilités ?
Voici mon point de vue.
   1. Il existe dans notre pays un déni de réalité : il y a un 
problème de rapports police-population. Trop de faits 
graves se répètent. Les nier, c’est accepter que continuent 
de se creuser les fractures dans les rapports avec la police 
de la République. La base d’une solution passe par 
reconnaître qu’une partie de notre police est, de manière 
régulière et inacceptable, l’objet de dérives qui brisent la 
confiance avec une partie de la population et de la jeunesse. 
   2. Le débat politique national est caricatural, orienté, 
souvent, soit sur la défense des forces de l’ordre, soit 

sur leur mise en cause. Or, ce n’est pas le rôle des 
responsables politiques. Notre rôle est de regarder  
en face toutes les réalités et de dégager des solutions.
   3. En conséquence, pour moi, la seule solution passe 
par un renouvellement profond de la formation et de 
la doctrine nationale des forces de l’ordre, de manière  
à rendre notre police structurellement intolérante  
aux manifestations de brutalité, de préjugés et d’injustice. 
Le problème de l’institution n’est pas d’abord de  
défendre un « collègue », mais de défendre la justice.
Que restera-t-il du meurtre de Nahel ? Un changement 
bénéfique pour la République, sa police, ses citoyennes  
et ses citoyens, ou juste des larmes et du ressentiment ?
Telle est, à mon avis, la seule question. » n
Patrice Bessac, maire de Montreuil

Témoignages

Bintou,
médiatrice  
socioculturelle,  
la Boissière
Je comprends  
la colère des jeunes. 
Je ne cautionne pas 
les saccages. 

Certains ont profité de la colère. Il y a 
beaucoup de précarité dans le quartier. 
Tout est de plus en plus cher, c’est 
difficile pour tout le monde. Mais ce qui 
s’est passé a créé un choc. Je connais 
des mamans qui ont peur de sortir, 
peur d’être assimilées à tous ces 
événements. Les réseaux sociaux  
ont hélas beaucoup d’influence sur  
les jeunes. Certains se sont lancés des 
challenges. Il y a eu un effet de groupe. 

Hélène,
informaticienne,  
la Boissière
C’est un vrai drame, 
le meurtre de ce 
jeune. Cela ne 
justifie pas de tout 
casser. Des gens 

vont se retrouver au chômage. Est-ce 
que les caissières de mon supermarché 
seront payées à la fin du mois ? Et puis, 
depuis hier, il n’y a plus de bus après 
21 h. C’est une vraie galère. Et cela me 
met en colère, tout comme la baisse 
des effectifs dans les services publics, 
l’hôpital, etc. C’est toujours les quartiers 
pauvres qui en font les frais. 

D
R

Colette,
retraitée, la Boissière
Je pense bien sûr  
à la famille du jeune 
Nahel, à ce drame  
qui n’aurait pas  
dû arriver. Mais  
ce qu’on voit  

à Montreuil ou ailleurs en France,  
ça n’a rien à voir avec la solidarité ou la 
marche blanche organisée à la mémoire 
du défunt. Je n’avais jamais vu ça.  
Ma petite-fille dit que c’est normal, 
cette colère, ces émeutes.  
Moi, j’ai peur que tout cela nous  
monte les uns contre les autres.

De jour comme de nuit, 
les services et les élus 
municipaux étaient sur 
le terrain pour essayer 
de calmer les violences 
et restaurer dans 
les plus brefs délais un 
cadre de vie agréable.

Mardi 4 juillet, la 
cité de l’Espoir ; 
mercredi 5, l’an-

tenne des Blancs-Vilains ; 
jeudi 6, le centre social 
La Noue ; vendredi 7, le 
centre Lounès-Matoub… 
Priorité au dialogue en ces 
temps de crise. Plusieurs 
acteurs de la Ville (élus de 
quartier, services Jeunesse, 
Médiation, Tranquillité 
publique, antennes, centres sociaux, res-
ponsable du soutien à la parentalité…) 
ont entamé une tournée des quartiers 
afin, comme l’explique Jérôme Pillon, 
le directeur de la Tranquillité publique, 
de « libérer la parole des habitants » au 
sujet de l’actualité récente lié au décès 
de Nahel.
Cette démarche a été amorcée le jeudi 
29 juin, lendemain de la première 
nuit de violences. Dans 
l’après-midi, les services 
Jeunesse et Médiation 
étaient chargés d’aller 
dans les quartiers, dans 
une démarche d’apaise-
ment. De son côté, le ser-
vice Commerce est allé à 
la rencontre des commerçants touchés 
par les violences et devait les informer 
de l’ouverture d’une cellule spéciale 
au commissariat. La police muni-
cipale, durant le week-end, doublait 
ses équipages de permanence. Et des 
jardiniers municipaux sont venus en 
aide au service Propreté urbaine, dont 
les 90 agents ont connu des heures 
intenses : à l’exception des véhicules 
incendiés, pris en charge par la police 

municipale, ce sont eux qui ont nettoyé 
la ville des innombrables vestiges des 
nuits de violences urbaines. Quant à 
lui, chaque nuit, « l’agent logé » en 
charge des permanences nocturnes de 
la municipalité effectuait des rondes 
dans toute la ville pour recenser les 
dégâts, écarter le gros des débris et 
sécuriser ce qui pouvait l’être. Au 
lendemain de chaque nuit de vio-

lences, Pascal, Younès, 
Giovanni, Bruno, Saïd, 
Sylvain, Richard, 
Franck et leurs hommes 
de la Propreté urbaine 
prenaient leur service à 
5 h 45. Et récupéraient 
sur leurs camions pla-

teaux le verre brisé, les déchets calci-
nés et autres vestiges des commerces 
vandalisés. « Il y avait des détritus par-
tout, souligne Valérie Wiart, directrice 
de l’Environnement, qui chapeaute 
la Propreté urbaine. Et nettoyer le 
plastique fondu sur la chaussée exige 
un travail très physique. » D’autant 
qu’il fallait aller vite pour que les 
Montreuillois retrouvent au réveil un 
cadre de vie le moins dégradé pos-

sible. Et que, chaque après-midi de ces 
temps de crise, il fallait anticiper la 
soirée à venir en traquant les déchets 
sauvages susceptibles d’être brûlés…
« Ils ont tout donné ! raconte Régine 
Picot, chef de service de la Propreté 
urbaine. Montreuil semble avoir 
été plus rapide que d’autres villes 
à réparer les dégâts au jour le jour. 
L’engagement des agents et la coo-
pération entre les services ont été 
exceptionnels. »
Appelés à la rescousse, les hommes du 
Service de gestion de l’espace public 
(SGEP), chargés des travaux munici-
paux de voirie, sont intervenus avec 
leur camion-grue pour venir à bout de 
plusieurs épaves de conteneurs brûlés. 
Et le vendredi soir, ils ont fermé les 
issues de la rue des Lumières, où de 
nombreux magasins ont été forcés, 
avec 200 barrières. D’autres chan-
tiers attendent maintenant la munici-
palité : éliminer les dizaines de tags 
qui maculent les murs de la ville, 
réparer les 50 portions de chaussée 
dégradées. Et restaurer la fraternité 
entre tous dans notre ville qui y tient 
tant. n Maguelone Bonnaud

Agents et élus municipaux sur le pont

Le Montreuillois  n  N° 162  n  Du 8 juillet au 30 août 2023

Benjamin,
directeur de 
Grand Optical,
rue des Lumières
Dans la nuit de jeudi 
à vendredi, j’étais 
chez moi lorsque 
l’alarme du magasin 

s’est déclenchée. Je voyais en direct  
les images des caméras, les gars en 
train de tout casser… Je suis allé sur 
place avec deux opticiennes vers 1 h 30 
du matin pour essayer de les dissuader. 
Je me suis retrouvé face à des dizaines 
de jeunes qui mettaient tout par terre 
et se remplissaient les poches… Un seul 
a vu ma détresse, a exhorté les autres  
à arrêter, mais cela n’a rien changé. 
Même les lunettes de vue des clients 
sont parties... Moi, j’ai grandi à Montreuil 
et j’ai toujours voulu le mieux pour  
ma ville. Je me suis senti trahi.

« Il fallait aller vite 
pour que les 

Montreuillois 
retrouvent un cadre 

de vie le moins 
dégradé possible »

Le maire, Patrice Bessac, recueille les impressions de deux agents communaux.
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Autour de leur président Georges Bidault, les membres du Conseil national de la Résistance en septembre 1944, après la libération de Paris.

D
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Le 1er septembre 1939, l’Allemagne 
nazie d’Adolf Hitler envahit la 
Pologne. Deux jours plus tard, la 

France et le Royaume-Uni lui déclarent 
la guerre. Au cours des mois suivants, se 
déroule une « drôle de guerre » qui doit 
son nom à l’inaction des Alliés, terrés 
derrière leurs frontières alors que les nazis 
sévissent à l’Est. Puis, le 10 mai 1940, 
l’armée allemande lance l’invasion de la 
Belgique et des Pays-Bas. Suit celle de 
la France. Le 14 juin, Paris est occupé 
par la Wehrmacht. 
Le 22, l’armistice est 
signé, le pays scindé en 
deux par une ligne de 
démarcation : au nord, 
une zone occupée ; au sud, une zone 
libre. Le 10 juillet, l’Assemblée nationale 
vote les pleins pouvoirs au maréchal 
Pétain. Installé à Vichy, en zone libre, 
dont il a la charge, celui-ci s’engagera 
bientôt dans la voie de la collaboration. 
Dès cette année 1940 surgissent les 
premiers refus… et une question : agir 
sur place ou partir pour l’Angleterre ? La 
Résistance est née. En juillet, pas moins 
de 7 000 Français ont déjà rallié Londres 

après l’appel lancé le 18 juin au micro de 
la BBC par le général de Gaulle. Cette 
France libre, de l’extérieur, aventurière, 
au casting prestigieux – René Cassin, 
Félix Éboué, André Malraux, Romain 
Gary… –, ferait presque de l’ombre, dans 
le récit national, à la résistance intérieure.  
Selon l’historienne Annie Lacroix-Riz, 
« résister, c’est aussi résister à l’occupant ». 
En France. Au quotidien. Simple por-
teur de message, passeur de réfugiés ou 
membre de ce que l’écrivain Joseph Kessel 

appela « l’armée des 
ombres »… La résis-
tance organisée. Les 
communistes y sont 
logiquement très 

représentés. Les exigences du militan-
tisme et la discipline de parti deviennent 
des vertus dans la clandestinité. Résister, 
c’est combattre pour la libération du 
territoire national, et c’est aussi, pour 
beaucoup, continuer la lutte contre le 
capitalisme : « La résistance a eu un 
caractère de classe aussi net que la col-
laboration. Qui résistait en France ? Une 
partie importante de la classe ouvrière », 
poursuit Annie Lacroix-Riz. 

Réduit au silence depuis sa dissolution 
par décret en septembre 1939 (assortie 
de l’interdiction renouvelée du jour-
nal L’Humanité), le Parti communiste 
déclenche la lutte armée en juin 1941. 
Ce qui renforce la répression, allemande 
et vichyste. Mais galvanise la résistance. 
Outre les divergences et conflits d’égos 
qui la divisent, celle-ci est confrontée 
aux difficultés de communication et 
d’échanges entre groupes éloignés géo-
graphiquement. Une nouvelle génération 
de journaux clandestins voit le jour, 
et des contacts avec la France libre se 
concrétisent. 

LA MISSION DE JEAN MOULIN 
Homme de gauche, préfet de l’Eure, Jean 
Moulin ne fuit pas quand s’annoncent 
les Allemands. Lorsqu’ils exigent qu’il 
signe un document accusant une troupe 
de tirailleurs sénégalais d’avoir tué des 
civils, au prix de la torture, de la prison et 
d’une tentative de suicide pour en sortir, 
il s’y refuse. Révoqué en novembre 1940, 
il rejoint Londres en septembre 1941. 
De Gaulle, soucieux sans doute aussi 
de consolider son leadership aux yeux 

des Alliés anglo-américains par rapport 
au général Giraud, replié à Alger, lui 
confie la mission d’unifier les diverses 
tendances de la résistance intérieure. 
Mission accomplie : le 27 mai 1943, 
sous la présidence de Jean Moulin, les 
seize membres du Conseil national de 
la Résistance (CNR) – huit résistants, 
six politiques et deux syndicalistes – se 
réunissent pour la première fois, au 48, 
rue du Four, à Paris. 
Un mois plus tard, Moulin est arrêté 
puis torturé par la Gestapo. Il succombe 
le 8 juillet durant son transfert vers 
l’Allemagne. 
Lui succède Georges Bidault. Pour 
des raisons de sécurité, le CNR ne se 
réunit plus qu’en bureau restreint. Le 
15 mars 1944, ses membres signent à 
l’unanimité « Les Jours heureux », le pro-
gramme d’action de la Résistance pour 
reconstruire le pays, qui prévoit parmi 
bien d’autres mesures (voir page 11) : 
le rétablissement de la démocratie et 
du suffrage universel ; le réajustement 
des salaires ; le rétablissement d’un 
syndicalisme indépendant ; un plan 
complet de sécurité sociale… n

Il y a 80 ans, le Conseil national de la Résistance (CNR) unifiait les groupes de résistants avant  
de prendre, à la fin de la Seconde Guerre mondiale, des mesures inédites telles que la création  
des caisses publiques de retraite ou le remboursement des soins médicaux. Cet héritage est 
aujourd’hui menacé par Emmanuel Macron, engagé dans la destruction de nos droits sociaux.  

80 ans plus tard, le CNR  toujours dans nos vies…

« Qui résistait en France ? 
Une partie importante  
de la classe ouvrière »

N° 162  n  Du 8 juillet au 30 août 2023  n  Le Montreuillois

Dossier préparé par Alain Bradfer et Grégory Protche
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Si Montreuil s’est libérée du joug 
nazi quelques jours avant Paris,  
elle le doit à un combat incessant 
contre l’occupant mené par  
des résistants, majoritairement 
communistes, dont une soixantaine 
y ont laissé leur vie. Leur combat 
s’est unifié en 1943. 

Tout a commencé dès les premiers 
mois de 1943. L’Allemagne, 
encore triomphante en 1942, 

vient d’essuyer une cruelle déroute sur le 
front de l’Est. Tout ne va pas mieux pour 
elle sur celui de l’Ouest. La zone libre 
ayant été envahie le 11 novembre 1942, 
la France est désormais sous le joug alle-
mand du nord au sud. Mais ce sont autant 

de nouveaux fronts ouverts face à une 
résistance encore désordonnée. Certes, 
le gouvernement de Vichy s’acharne 
sans état d’âme à nazifier le pays. Pour 
autant, ce renforcement de l’allégeance 
à l’Allemagne convainc les derniers 
hésitants à entrer en lutte. À l’exemple 
du Dr Profichet, membre des Croix-
de-Feu du colonel de La Rocque, qui 
claque la porte du conseil municipal de 
Montreuil présidé par Georges Poher et 
rejoint le réseau Brutus.
Sans jamais s’opposer, deux grandes 
familles animent la Résistance : les gaul-
listes (jusqu’aux marges des socialistes 
et des radicaux). De l’autre, les commu-
nistes, animés autant par l’antifascisme 
que par la reconquête de la République. 

Dans la « ceinture rouge » de Paris, et à 
Montreuil en particulier, ce sont surtout 
ces derniers qui prennent les armes et 
mènent la vie dure à l’occupant. Sans 
renier les actions spontanées menées par 
de jeunes militants, le Front national (de 
lutte pour la libération et l’indépendance 
de la France, dans son intitulé), qui coiffe 
à la fin de 1943 les réseaux gaullistes 
et les Francs-tireurs et partisans (FTP), 
d’obédience communiste, fédère et donne 
une cohérence aux actions.

PREMIÈRES ACTIONS UNIES DÈS 1942
À Montreuil, Henri Alexandre, dit « capi-
taine Henry », est nommé commissaire 
aux opérations du groupe FTP, avec pour 
supérieur hiérarchique le lieutenant-colo-

nel Rino Scolari, bras droit pour le nord 
de la Seine du colonel Rol-Tanguy. La 
libération de la ville devra donc répondre 
d’une stratégie toute militaire. Une straté-
gie n’exclutant pas des sabotages relevant 
davantage de la guérilla que de la guerre. 
Les premières actions ont été menées 
dès 1942. Le 13 mars, une usine de por-
celaine de la rue de Paris s’enflamme. 
Le 13 août, les établissements Armand, 
une fabrique de baraquements, sont la 
proie des flammes, avec une récidive le 
9 septembre. Le gouvernement de Vichy, 
bien que convaincu de la victoire absolue 
de son allié allemand, est confronté à la 
montée en puissance de la Résistance et 
durcit sa politique. Pire, il devance les 
exigences des nazis. n

80 ans plus tard, le CNR  toujours dans nos vies…

 Suite page 10...Le Montreuillois  n  N° 162  n  Du 8 juillet au 30 août 2023

Jacqueline Tamanini
Née à Paris, fille d’un menuisier  
et d’une lingère, Jacqueline Fleury, 
mécanicienne en lingerie, a 19 ans  
en 1940. Membre des Jeunesses 
communistes, elle entre en clandestinité 
en 1942. Le Parti communiste l’envoie  
au Croisic (Loire-Atlantique) en 
compagnie de son frère et d’Otello 
Taminini (appelé « Daniel » dans la 
Résistance) pour y constituer un réseau 
de Francs-tireurs et partisans (FTP).  
La gendarmerie l’arrête le 6 août 1943. 
Internée à Nantes, elle passe ensuite  
par Vitré, Rennes et Romainville, avant 
d’être déportée en Allemagne à Neue 
Bremm, camp de torture géré par  
la Gestapo de Sarrebruck, puis à 
Ravensbrück et enfin au Kommando de 
Leipzig-Schönefeld. Rapatriée en France 
en juin 1945, elle épouse Daniel Tamanini 
à Montreuil.

Le 19 août 1944, Montreuil, dont la mairie a été prise d’assaut la veille, se hérisse de barricades. Rino Scolari, lieutenant-colonel de la Résistance, 
lance l’insurrection à Montreuil le 18 août  1944.

En 1943, la Résistance s’unifie à Montreuil

Adrienne Maire
Adrienne Paris est née le 19 décembre 1909,  
à Montreuil, dans une famille pauvre de huit 
enfants. Après avoir quitté l’école à 12 ans 
pour travailler dans un atelier de confection,  
elle épouse René Maire en 1929. Elle adhère 
avec lui au Parti communiste en 1932 à la suite 
d’une réunion organisée par Daniel Renoult.  
La conquête de la mairie par les communistes 
en 1935 lui permet d’en devenir une 
employée. Pendant la « drôle de guerre » 
(septembre 1939-mai 1940), elle officie 
comme agent de liaison. Arrêtée en juin 1940, 
elle s’évade et reprend du service auprès de 
Jean Baillet, responsable de l’Organisation 
spéciale, l’une des composantes de la 
Résistance communiste, qui sera exécuté  
au Mont-Valérien en août 1941. Arrêtée  
le 29 novembre 1941 avec son enfant de 
29 jours, elle est libérée en novembre 1942  
de la prison de Rennes. Elle sera élue 
municipale à Montreuil de 1947 à 1977.
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Plaque posée avenue du Président-Wilson.Cette rue se trouve dans le quartier La Noue.
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La Résistance montreuilloise, organisée à 
partir du mois de juin 1943, ne désarmera 
pas jusqu’à la Libération. En février 
1944, un transformateur du square de 
la mairie alimentant de petites usines 
saute. Un mois plus tard, les machines 
de Caccioni, une entreprise qui a une 
clientèle allemande, sont sabotées et 
ses lignes téléphoniques coupées. Un 
autre transformateur explose en avril : 
nombre d’usine s’arrêtent.
Victime de l’occupant depuis 1940, la 
population montreuilloise encaisse des 
coups venus des Alliés dans la nuit du 
18 au 19 avril 1944. La gare de triage 
de Noisy-le-Sec, un nœud ferroviaire 
important, est bombardée pour ralentir la 
logistique allemande dans la perspective 
du débarquement. Montreuil compte 
13 morts, 60 blessés et 550 immeubles 
touchés. Mais rien 
qui puisse entamer 
l’ardeur de résis-
tants, qui sentent 
proche une défaite 
de la Wehrmacht. 
Le sursaut d’agressivité des nazis les 
convainc de la justesse du raisonnement. 
Le 21 février 1944, le Montreuillois 
Spartaco Fontanot, membre des FTP-
MOI (Francs-tireurs et partisans – Main-
d’œuvre immigrée, un mouvement 
communiste), dont le nom figure sur 
l’« Affiche rouge » placardée par la pro-
pagande nazie pour stigmatiser l’activité 
résistante du groupe Manouchian, est 
fusillé au Mont-Valérien avec 22 de ses 
compagnons.
Le 17 août, l’ordre donné par Rol-Tanguy 
d’occuper les bâtiments publics et de 
dresser des barricades le 19 août arrive 
à l’état-major que Rino Scolari a installé 
rue des Blancs-Vilains. Si la discipline fait 
la force des armées, la fougue d’une jeu-
nesse pressée d’en découdre est difficile 
à maîtriser. C’est ainsi que le lieutenant-
colonel Scolari devance l’appel. Dans 

la matinée du 18, le capitaine Henry, à 
la tête d’un groupe de FTP-FFI et des 
milices patriotiques (avec, parmi eux, 
Georges Valbon, un jeune lieutenant de 
20 ans), investissent la mairie. Tandis 
que Maurice Wolfjung, responsable du 
Comité local de libération, occupent les 
bureaux, trois jeunes intrépides, Pierre 
Amory, André Vitas et Émile Galochat, 
montent sur le toit pour hisser le drapeau 
tricolore. « Nous nous attendions à nous 
opposer à une centaine de fantassins et 
nous aurions pu les contrer. Seulement, 
ce sont quatre chars Tigre qui sont arrivés 
à la place. Sans bazookas, sans canons, 
nous nous sommes dispersés », raconte 
le capitaine Henry. Des escarmouches 
s’ensuivent au cours de l’après-midi. 
Le 19 au matin, la mairie est réoccupée, 
cette fois avec des fusils-mitrailleurs et 

des sentinelles. Les 
grands axes de la ville 
se hérissent de barri 
cades. « Les gens qui 
sont venus les 19, 20, 
21 et 22 août avaient 

un certain courage pour le faire, pour 
prendre parti pour l’insurrection alors 
que ce n’était pas du tout gagné et que 
les Allemands étaient encore là, poursuit 
le capitaine Henry. Quant aux pompiers, 
c’étaient des “chefs” ; ils m’ont aidé 
constamment au cours de ces journées. » 
Les Allemands, qui ont dû fuir Paris, se 
livrent à des représailles. Pas moins de 
300 bombes incendiaires tombent sur 
la capitale. L’ouest de Montreuil écope 
de quelques-unes d’entre elles : la rue 
Robespierre et la place de la Fraternité 
sont touchées. 
Montreuil libérée retrouve l’ordre répu-
blicain. Maurice Wolfjung est désigné 
maire à titre provisoire. En quelques jours 
disparaissent les traces de la Délégation 
spéciale qui a dirigé la ville sous le régime 
de Vichy : les rues débaptisées retrouvent 
leur appellation d’avant 1940. n 

La 1re compagnie du 46e bataillon d’infanterie, formée de résistants FTP et placée sous le commandement d’Henri Alexandre, dit « capitaine Henry », 
photographiée dans la cour de l’école Boissière avant son départ pour la caserne de Valmy (Marne), à la fin de l’été 1944.

 Suite de la page 9

Organisée à partir du mois 
de juin 1943, la Résistance 

ne désarmera pas  
jusqu’à la Libération

Catherine (dite Marguerite) 
Le Morillon
La confectionneuse Catherine Perraudin a 
adhéré au Parti communiste en 1928 et 
épousé Émile Le Morillon (conseiller municipal 
de Montreuil à partir de 1935) en 1939. Passée 
dans la clandestinité à la suite de la dissolution 
du Parti communiste (le 26 septembre 1939), 
elle est agent de liaison en 1941 avant d’être 
contactée par Jean Chaumeil, l’un des 
responsables de la Résistance communiste 
de la zone Nord. Chargée de la rédaction  
et du transport de tracts, elle est arrêtée en 
septembre 1941, détenue à Paris (à la prison 
de La Roquette puis au camp des Tourelles), à 
Romainville et à Compiègne. En janvier 1944, 
elle est déportée à Ravensbrück. Elle y 
retrouve sa belle-sœur, Renée Le Morillon. 
Transférée à Mauthausen, elle est libérée  
le 24 avril 1945. Elle ne reverra pas son mari, 
arrêté, torturé et mort de ses blessures  
à la prison de la Santé, le 15 octobre 1944.

Madeleine Odru
Née en 1917 dans la petite bourgeoisie 
normande, l’institutrice militante 
communiste Madeleine Dissoubray a 
rencontré du côté de Verdun, en 1947, 
Louis Odru, un Montreuillois qui sera élu 
député. Cette Madeleine a un passé  
dans la Résistance, où elle était appelée 
« Jacqueline ». Arrêtée à Rouen le 
20 février 1942, elle séjourne au dépôt  
du Palais de justice de Paris avant d’être 
envoyée à la Santé. Elle figure parmi les 
victimes du « convoi des 31 000 », qui voit 
230 femmes (dont le numéro de matricule 
tatoué sur le bras était compris entre 
31 625 et 31 854) envoyées dans des 
wagons à bestiaux avec Auschwitz pour 
destination. Évacuée vers Ravensbrück  
à la fin août 1944, elle fut libérée de 
Mauthausen, où elle était depuis janvier 
1945, par la Croix-Rouge internationale.

D
R

D
R

D
R

Le groupe scolaire Madeleine-et-Louis-Odru.

D
R

Le couple donne son nom au quartier Le Morillon.
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Élaboré dès 1943 par le Conseil 
national de la Résistance, le 
programme « Les Jours heureux » 
verra le jour dès la Libération,  
en 1944. Quelques-unes de  
ses préconisations ont été 
régulièrement remises en cause 
par le libéralisme économique.

Une France transformée par des 
conquêtes sociales majeures 
sortira de la guerre. Gauche et 

droite de l’époque ont fait taire leurs 
dissensions pour établir ce programme. 
Avant même la Libération, l’un des 
premiers points de ce programme 
est mis en œuvre en juillet 1944 par 
le gouvernement provisoire établi à 
Alger : le rétablissement de la liberté 
syndicale et l’abrogation de la Charte 
du travail qui interdisait la grève et 
instaurait un salaire minimum qui ne 
verra jamais le jour. L’essentiel du 
programme entre progressivement en 
application jusqu’en 1947.
La première des ordonnances, datée 
de 1944, concerne l’organisation de 
la presse et l’interdiction des concen-
trations, tombée en désuétude depuis. 
Viennent ensuite les nationalisations, 
à commencer par celles des Houillères 
du Nord, de Renault (dont le proprié-
taire a été convaincu de collaboration), 
puis celles d’Air France et de Gnome 
et Rhône, un constructeur de moteurs 
d’avions qui deviendra la Snecma. Cette 
première vague s’étale jusqu’en 1945 
avec la nationalisa-
tion de la Banque de 
France et des quatre 
grandes banques de 
dépôt. 
L’ordonnance de 
base de la Sécurité sociale ouvre, le 
4 octobre 1945, le bal de celles qui 
constitueront un modèle français de 
protection. La semaine de quarante 
heures, abolie de fait par le gouver-
nement Daladier en 1938, est rétablie 
en 1946. Financée par une double 
cotisation à la charge des employeurs 
et des salariés, la Sécurité sociale se 
généralise à l’ensemble de la popula-

tion et comprend désormais la retraite. 
Une seconde vague de nationalisations 
est lancée. Parmi elles, celles du gaz 

et de l’électricité 
ainsi que de cer-
taines compagnies 
d’assurances. 
L’année 1946 se 
conclut avec la loi 

sur le statut des fonctionnaires.

ET À MONTREUIL ?
Rétablie dans ses droits, la mairie 
de Montreuil, désormais dirigée par 
Daniel Renoult, inscrit sa politique 
dans une ligne inspirée du programme 
du Conseil national de la Résistance. 
Illustration : la colonie de vacances 
de Berck est reconstruite et celle de 

Saint-Bris-le-Vineux remise en fonc-
tionnement : des centaines d’enfants 
bénéficieront de milliers d’inestimables 
journées de plein air. Un investissement 
fondamental pour une jeunesse vivant 
dans une banlieue encore industrielle. 
La santé prend désormais, elle aussi, 
une place prépondérante dans les choix 
municipaux. Les dispensaires ouverts 
dans les années 1930 sont réorganisés, 
et, preuve de l’engagement communal à 
cet égard, Montreuil est désignée par le 
ministère de la Santé comme ville labo-
ratoire du dépistage de la tuberculose 
et y ajoute celui du cancer. C’est à cette 
époque aussi que naît le projet d’un 
indispensable hôpital intercommunal, 
qui sera baptisé « André-Grégoire », 
quelques décennies plus tard. n  

L’héritage du programme du CNR

Un camion de résistants montreuillois défilant sur les Champs-Élysées, le 26 août 1944.

1  Interdiction des concentrations 
dans le domaine de la presse (1944). 
Par ordonnance, il est interdit  
à une personne d’être propriétaire 
de plus d’un journal quotidien ou 
périodique au-delà d’un certain 
tirage. L’objectif de cette mesure 
était de favoriser la diversité des 
opinions et la liberté de la presse.

2  Création de la Sécurité sociale  
et des caisses de retraite (1945).  
Son but est de garantir à tous les 
citoyens, en toutes circonstances, 
des moyens nécessaires pour 

assurer leur subsistance, leurs soins 
ainsi que le repos après leur carrière 
professionnelle. 

3  Nationalisation des usines 
Renault (1945). L’ambition est d’en 
faire une vitrine de la reconstruction 
industrielle du pays, mais aussi  
de punir Louis Renault, propriétaire 
des usines, accusé de collaboration 
avec les autorités nazies. 

4  Institution des comités 
d’entreprise (1946). La volonté est 
de développer « la démocratie dans 

l’entreprise » et de permettre  
« la participation des travailleurs  
à la direction de l’économie » 
(citations issues du programme  
du CNR). 

5  Création du statut de la fonction 
publique (1946). Les fonctionnaires 
bénéficient désormais non 
seulement des mêmes droits 
sociaux que les salariés du privé, 
mais également d’une sécurité  
de l’emploi qui les protège  
des pressions politiques  
ou économiques. 

Cinq mesures issues du programme « Les Jours heureux » adopté par le CNR le 15 mars 1944

Dirigée par Daniel Renoult,  
la mairie inscrit sa politique 
dans une ligne inspirée par 

le programme du CNR

Nationalisation des usines Renault  
en 1945.
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Garde d’enfants
Sortie de crèche/école
Aide aux devoirs
Family Sphere Montreuil, 

le spécialiste de la garde d’enfants à domicile,
vous propose tous types de garde d’enfants 

à domicile : sortie d’école, de crèche, accompagnement 
aux activités extrascolaires, babysitting, etc.

Nous sommes ouverts sur rendez-vous, 
du lundi au vendredi de 9h30 à 12h30 et de 14h à 18h

80 Rue de Paris 93100 MONTREUIL
Tél : 01 80 92 50 10 
contact.montreuil @family-sphere.fr - www.family-sphere.com
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COMMENT RÉDUIRE LE TEMPS D’ÉCRAN DES 
ENFANTS ? LA RÈGLE DES « QUATRE PAS »

D
R

Comment vous êtes-vous intéressée  
à la problématique des écrans ?
J’ai été sensibilisée par les observations  
de la psychologue Sabine Duflo, qui décrivait 
beaucoup d’enfants agités ne parlant pas ou 
faisant de l’écholalie [trouble du langage qui 

consiste à répéter de manière systématique les derniers mots 
entendus, ndlr]. En introduisant dans mes consultations  
la question de l’utilisation des écrans, je me suis rendu compte 
que les parents pensaient bien faire en laissant les petits 
enfants devant les écrans. J’ai très vite participé à la 
constitution du Collectif surexposition aux écrans (CoSE), 
avec des collègues, pour porter cette question aux politiques. 

Justement, la proposition de loi va-t-elle assez loin ?
Non, elle ne va pas assez loin, mais c’est déjà ça. C’est  
la première fois qu’on légifère et qu’on essaie de protéger 

l’enfant, c’est quand même complètement fou !  
Nous subissons une cascade d’échecs de prévention  
par manque de formation des professionnels, par manque  
de sensibilisation, et du fait de l’industrie numérique,  
qui est une grande puissance. L’adoption d’une loi  
va prendre au moins deux ans. À l’échelle d’un enfant, c’est 
problématique. Mais des recommandations sans loi, ça ne 
marche pas. Il faut légiférer, comme pour l’alcool ou le tabac.  

Que pensez-vous de la volonté  
de la Ville de Montreuil de s’emparer du sujet ? 
Ce sont les personnes de terrain qui commencent à bouger 
dans le secteur de la petite enfance, et ainsi de suite, qui vont 
créer une mobilisation suffisante. À l’échelle d’une ville 
importante comme Montreuil, c’est très enthousiasmant. 
Sylvie Dieu-Osika, Les Écrans – 10 clés pour les utiliser en famille de manière raisonnée,  
éditions Hatier. Collectif CoSE : surexpositionecrans.org. 

INTERVIEW DU DR SYLVIE DIEU-OSIKA  
« C’est la première fois qu’on légifère et qu’on essaie de protéger l’enfant,  
c’est quand même complètement fou ! »

Plus de 140 personnes, 
dont des parents mais 
aussi de nombreux 
professionnels des 
services municipaux, ont 
assisté à une conférence 
sur les écrans organisée  
au Méliès par la 
municipalité, le 27 juin. 
L’objectif était d’informer 
sur les risques d’une 
exposition précoce,  
de sensibiliser aux dangers  
de la surexposition et 
d’apprendre à utiliser  
les écrans sans abus. 

Reconnue en 2019 comme 
une maladie par l’Or-
ganisation mondiale 

de la santé (OMS), ainsi que 
l’a rappelé Olivier Madaule, 
maire adjoint délégué à la santé, 
l’addiction aux écrans est deve-
nue un enjeu de santé publique, 
notamment depuis les confi-
nements, où les temps d’écran 
ont été multipliés par deux ou 
par trois chez certains enfants. 
Pédiatre à Rosny-sous-Bois, 
le Dr Sylvie Dieu-Osika pro-
pose, à l’hôpital Jean-Verdier 
à Bondy (93), la seule consul-
tation en France consacrée à 
l’addiction aux écrans. Elle y 
rencontre des enfants expo-
sés de plus en plus jeunes aux 
écrans, parfois dès les premiers 
mois de la vie, présentant des 
troubles du comportement, du 
développement : hyperactivité, 
trouble des apprentissages, 
retard de langage, trouble du 
spectre de l’autisme. « Aucune 
étude ne montre d’effets posi-
tifs des écrans sur l’apprentis-
sage », signale la pédiatre, qui 
dénonce la vente de jeux vidéo 

et applications présentés comme 
« pédagogiques ». « Ce temps 
passé seul devant des écrans aux 
contenus illimités se traduit en 
“temps volé” : temps volé sur 
les activités physiques, le jeu, 
les apprentissages et le som-
meil. » Avant deux ans, selon 
une étude, un enfant n’apprend 
rien devant les écrans sans l’aide 
d’un adulte qui le soutient. Il 
doit être accompagné. De plus, 
l’exposition directe des tout-
petits aux écrans n’est pas le seul 
danger. Une télévision allumée 
en permanence morcèle l’atten-
tion de l’enfant, diminue ses 
échanges avec son entourage. 
Un adulte qui consulte sans 
arrêt son téléphone portable 
affaiblit l’attachement de l’enfant 

et fragilise son comportement 
affectif, mais peut également 
le mettre en danger (risque de 
noyade, accidents domestiques, 
accidents de la circulation du 
fait de l’inattention…).

LES « QUATRE PAS »
Il n’est cependant pas question 
de bannir complètement les 
écrans de nos vies. Pour aider les 
parents à mieux les gérer au sein 
de la famille, le Dr Dieu-Osika 
propose d’appliquer les « quatre 
pas », soit trois moments et un 
lieu sans écran : pas le matin, 
pas pendant les repas, pas durant 
l’heure avant le coucher et pas 
dans la chambre. Elle donne 
aussi quelques conseils : pas 
d’écran pour les tout-petits avant 

l’acquisition du langage ; pas les 
jours d’école ; donner un temps 
précis avec un début et une fin 
plutôt que du contenu illimité 
(privilégier le replay) ; prévenir 
qu’il s’agit du dernier épisode 
ou du dernier clip ; proposer 
des activités partagées (cuisine, 
bricolage, sports…). Une propo-
sition de loi visant à mieux pro-
téger les enfants est actuellement 
en cours d’examen au Parlement. 
Elle prévoit de renforcer la for-
mation des professionnels de 
santé, de restreindre les écrans 
dans les écoles maternelles et 
élémentaires, et d’accentuer la 
prévention. « En étant informés 
des risques, les parents feront 
mieux les choses », conclut la 
pédiatre.  Christine Chalier

Les adultes passent beaucoup de temps devant la télévision ; les enfants préfèrent les écrans d’ordinateur, de téléphone et de jeux vidéo.

LES ÉCRANS
EN CHIFFRES

3 h 11
C’est la moyenne  
du temps quotidien 
d’exposition aux 
écrans des 0-2 ans 
en 2021

94 %
des foyers possèdent 
un smartphone

88 % 
des parents  
se connectent à 
Internet plusieurs 
fois par jour

2
Les cas de myopie 
ont doublé en 20 ans 
chez les enfants

25 %
C’est le pourcentage 
de capacités 
physiques perdues 
par les collégiens  
en 40 ans

Le Montreuillois    N° 162    Du 8 au 30 juillet 2023
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LE VÉLO DE JEANNIE LONGO,  
C’EST DANIEL HANART QUI L’A CONÇU !

Daniel Hanart posant avec « son » vélo, qu’il a lui-même conçu. Daniel, en pleine action, soude deux éléments d’un cadre de vélo. 

Un album photo des champions qui ont couru sur ses cadres de vélo.
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Il a fabriqué les vélos de Jeannie 
Longo et du petit ami de Naomi 
Campbell, exposé ses pièces  
dans des galeries new-yorkaises, 
et son atelier déborde de reliques 
des championnats et records… 
Concepteur de cadres novateurs, 
Daniel Hanart coule une retraite 
modeste dans son atelier de la rue 
Danton, où il transmet aujourd’hui 
son savoir-faire et sa passion. 
Rencontre.

Les ateliers Le Batard sont 
bien connus des passionnés 
de vélo montreuillois, qui y 

ont fait réparer ou souder leurs mon-
tures, voire acheté des vélos sur mesure. 
Des machines siglées « Le Batard » ou 
« Cadres Léger », du nom du propriétaire 
de l’usine de pièces mécaniques qui a 
longtemps sévi ici. Pourtant, c’est le 
savoir-faire d’un certain Daniel Hanart 
qui a permis cette aventure cycliste.
Daniel Hanart est né en 1944 à Roberval 
(Oise), route de Guidon… Un signe ? 
Jeune coureur cycliste, il se fait remar-
quer lors de prestigieuses compétitions 
parisiennes. Mais, malgré les promesses 
des chasseurs de champions, il embrasse 
la carrière de chaudronnier-soudeur 
après la mort de son père, pour pouvoir 
s’occuper de sa famille. Un choix qui ne 
l’empêchera pas de glaner quelques titres 
de champion de Picardie en poursuite 
par équipes, avec ses clubs de Pont-
Saint-Maxence, Creil, puis Nogent-sur-

Oise. C’est là qu’un dirigeant du club 
lui propose de monter un magasin de 
cycles : Les Cycles de Nogent ouvrent 
leurs portes en 1975.

SAVOIR-FAIRE DE SOUDEUR, 
EXPÉRIENCE DE CHAMPION
Daniel développe sa passion pour la 
mécanique, et surtout la conception de 
cadres, qu’il confectionne grâce à son 
savoir-faire de chaudronnier-soudeur. 
« Avec l’expérience de la compétition 
et ma formation, j’ai apporté beaucoup 
de nouveautés sur les vélos », estime-t-il 
aujourd’hui. 
C’est une innovation très particulière qui 
va le faire connaître et reconnaître : les 
vélos à l’arrière « court » ou « cintré ». 
« En 1981, un représentant m’a présenté 
un vélo très cher doté d’un cadre spé-
cial. » Daniel Hanart 
se vante en retour de 
pouvoir reproduire 
l’engin facilement et 
à moindre coût, grâce 
à ses compétences en 
soudure. Le défi est lancé et, lors du 
Salon du cycle de Paris, en 1982, Daniel 
arrive avec un modèle identique ! Le 
modèle, toutefois, est déjà déposé… 
Daniel retourne innover dans son coin. Il 
dessine et crée littéralement son propre 
vélo, dont la roue arrière passe sous la 
selle grâce à une tige de cadre cour-
bée. Quelques centimètres gagnés qui 
améliorent la puissance au démarrage.
Daniel équipe dès lors les coureurs de 

son club aux Championnats de France. 
En 1983, une certaine Jeannie Longo le 
repère. Le début d’une grande histoire 
entre le cadreur et la future légende du 
cyclisme français. La championne le 
contacte début juillet de la même année 
et lui demande de lui créer un modèle 
spécial pour le contre-la-montre du Tour 
de France. Daniel profite de son départ 
en vacances dans le Sud pour déposer 
le vélo chez Jeannie, à Grenoble. « Elle 
avait des dizaines de vélos de super-
fabricants d’alors, je n’étais pas du 
tout sûr qu’elle courrait avec le mien. » 
Mais en regardant l’épreuve à la télé, 
Daniel constate que c’est bien sur sa 
machine que Jeannie Longo roule ! 
Cette même année, elle gagnera le 
Championnat de France sur route avec 
le vélo de Daniel ! « Elle avait réalisé 

des tests sur piste avec 
tous ses vélos : avec le 
mien, elle mettait trois 
secondes de moins 
qu’avec les autres 
modèles dès le pre-

mier tour ! » Jeannie bat au passage 
le record du monde du 3 kilomètres. 
Une consécration qui met en lumière 
le travail de Daniel : un journaliste de 
L’Officiel du cycle, référence à l’époque, 
lui consacre un article. Daniel continue 
d’équiper Jeannie Longo sur les contre-
la-montre, jusqu’à son premier sacre 
sur le Tour de France, en 1987, ainsi 
que le champions belges Dominique 
Dejosé et Nico Emonds. 

En 1989, il ouvre sa boutique à Rober-
val… route de Guidon, et continue 
d’accompagner des coureurs en com-
pétition jusqu’à sa retraite, en 2006.

TROIS JOURS PAR SEMAINE,  
DANIEL CONÇOIT ET CONSEILLE
Mais sa réputation est si grande en région 
parisienne que, dès qu’un passionné de 
vélo cherche un cadre innovant, son 
téléphone sonne. Daniel fait ainsi la 
connaissance d’un Montreuillois qui 
lui présente Benoît Le Batard. Avec ce 
dernier, il rachète le matériel du fabricant 
Alain Michel, à Fontenay, et monte un 
atelier de soudure de cadre au 17, rue 
Danton, à Montreuil. Depuis, Daniel y 
vient trois jours par semaine, les mar-
dis, mercredis et jeudis de 8 h à 17 h, 
prodiguer des conseils et monter des 
bicyclettes uniques, pour le bonheur 
des connaisseurs. Régulièrement, des 
marques aussi lui demandent de confec-
tionner des cadres. « Tous les magasins 
de la région parisienne m’envoient du 
monde », s’amuse celui dont un des 
vélos est exposé dans une galerie d’art 
new-yorkaise, et qui en a créé un autre 
pour le compagnon de la célèbre manne-
quin Naomi Campbell. Inlassablement, 
Daniel continue de souder l’acier et 
l’aluminium, entouré des reliques de 
son glorieux passé. Et si la dédicace 
disparaît peu à peu du maillot jaune de 
Jeannie Longo, les souvenirs restent vifs 
dans l’esprit de cet éternel amoureux du 
vélo.  Antonin Padovani

Jeannie Longo devient 
championne de France 
sur route avec un vélo  

de Daniel Hanart !



	 Voilà l’été… enfin l’été !

	 Tout le programme…

C’est parti pour un été festif ! 
Jusqu’à la fin août, des activités 
ludiques, sportives ou 
culturelles seront proposées 
aux habitants de tous âges 
dans tous les quartiers.  
Vous aimez le sport ? Le centre 
municipal Arthur-Ashe ouvrira 
gratuitement du 11 juillet  
au 11 août, et les séances 
dominicales de « Sport dans 
les parcs » ne s'interrompront 

pas. Vous aimez le cinéma ? 
Une quinzaine de films seront 
projetés en plein air. Vous 
aimez les jeux ? La musique ? 
Les Estivales, journées phares 
de l’été 2023, tourneront  
dans toute la ville avec leurs 
surprises en tous genres. 
Grâce à la Ville, Est Ensemble, 
le département ou les 
associations, Montreuil  
est parée pour l’été. 

Les temps forts
Lire p. 17 à 19.

Dans les parcs
Lire p. 20 à 22.

Dans les quartiers 
Lire p. 23 à 25.
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Bagdad Café, La Liste  
de Schindler, Le Parrain…  
Dans le cadre de la 
programmation du Bel Été  
d’Est Ensemble, le violoniste  
de renommée internationale 
Renaud Capuçon viendra jouer 
le 26 août, au parc Montreau,  
les plus belles partitions de  
son album Cinéma , consacré 
aux musiques de films. Il sera 
accompagné de l’Orchestre 
national d’Île-de-France, dirigé 
par Victor Julien-Laferrière. 
Il nous a accordé un entretien. 

Vous allez donner un concert  
à Montreuil. Comment abordez-
vous cette date ? Pourquoi  
avoir accepté de venir ?
Je suis quelqu’un de curieux, j’ai 
toujours eu envie de découvrir de 
nouveaux lieux. J’ai l’habitude de 
beaucoup voyager, je fais en moyenne 
une centaine de concerts par an, mais 
je ne suis jamais venu à Montreuil. 
L’idée de jouer en plein air dans un 
cadre bucolique, devant des gens qui 
n’ont pas forcément accès à la musique classique, 
me plaît.

Vous allez jouer auprès du violoncelliste 
montreuillois Victor Julien-Laferrière. 
Connaissez-vous un peu la scène montreuilloise ?
Je connais très bien Victor. J’ai déjà joué avec lui et 
je suis heureux de pouvoir le retrouver. Je connais 
également depuis très longtemps la pianiste, Vanessa 
Wagner. C’est une amie.

Pourquoi avoir organisé votre concert  
du 26 août autour des musiques de films ? 
C’est une musique sublime ! Une musique que j’aime, 
agréable à jouer et à entendre… Et puis, cela peut 
toucher un public qui n’est pas connaisseur de musique 
classique. Il y aura des musiques d’Ennio Morricone 
(Cinema Paradiso, Mission), Georges Delerue (Le 
Mépris), Michel Legrand (Yentl, Un été 42), John 
Williams (La Liste de Schindler), Nino Rota (Le 
Parrain) … Tout le monde pourra 
s’y retrouver.

Difficile d’accès, élitiste…  
Les a priori sur le classique ont  
la vie dure. Que dites-vous aux 
personnes qui pensent ne pas  
en avoir les codes ?
Nous, les artistes, nous devons faire de la pédagogie 
en disant : « N’ayez pas peur ! Vous verrez que ça va 
bien se passer. Vous avez juste à vous asseoir et à 
écouter et à repartir. » Il faut aller au concert comme 
on va au cinéma. Notre objectif, c’est que les personnes 
puissent rentrer chez elles avec des étoiles dans les 
yeux et le cœur empli de joie.

Quelle est votre définition de la musique classique ?
Une musique divine pour chacun d’entre nous. C’est 
une possibilité d’accéder au beau, au sens noble du 
terme.

Vous êtes né à Chambéry en 1976. Comment  
la musique est-elle entrée dans votre vie ?
Mes parents n’étaient pas du tout musiciens. Ils ont 
découvert la musique dans de grands festivals, en 
Savoie. Ils ont eu envie de nous faire jouer, à moi, du 
violon, et à mon frère [Gauthier Capuçon, 
ndlr], du violoncelle. J’ai tout de suite 
adoré ça. J’ai accroché parce que cela me 
procurait beaucoup de joie et d’émotions.

Avez-vous un compositeur favori ?
S’il ne faut en garder qu’un, je dirais 
Bach, c’est notre père à tous ! C’est la base de toute la 
musique ! Après, il y a aussi les compositeurs français, 
Debussy, Ravel… J’ai la chance de pouvoir naviguer 
entre eux, de me nourrir d’eux.

Quel est votre plus bel album  à vos yeux ?
Cinéma est l’album que je préfère, car il sort des sentiers 
battus. J’aime aussi beaucoup le concerto d’Edward 

Elgar, sorti en 2021, que j’ai enre-
gistré avec sir Simon Rattle, à la tête 
du London Symphony Orchestra. 
Il est empreint d’une poésie pleine 
de tendresse. 

Pouvez-vous nous présenter 
l’instrument avec lequel vous jouez ?
C’est un Guarnerius qui date de 1737. Il en reste à ma 
connaissance 60 dans le monde, ils sont très rares et 
donc d’une immense valeur. C’est un des plus beaux 
spécimens. Il y a deux grandes familles chez les 
violons : les Stradivarius et les Guarnerius. Celui-ci 
a appartenu au virtuose Isaac Stern.

Un conseil pour les personnes  
qui apprennent le violon ?
Il faut apprendre à travailler lentement, méthodique-
ment et conséquemment, mais il n’y pas de méthode 
miracle [rires].

Si vous n’aviez pas été ce que vous 
êtes, qu’auriez-vous aimé 
être ou faire ?
Je pense que j’aurais fait Science 
Po, j’aurais été journaliste ou écri-
vain… Quelque chose en rapport 
avec l’écriture.

Que pensez-vous  
du projet Démos ? 
C’est formidable ! Il est très important 
que les jeunes accèdent à la culture très 
tôt. Cela permet par la suite de trouver 
plus facilement sa voie et ses passions.

La musique vous sert-elle  
à délivrer des messages ?
Oui, je ne fais que ça ! La musique, c’est 
l’ONU [rires] : un formidable moyen 
de réconciliation entre les peuples. Je 
crois vraiment qu’elle peut résoudre 
des choses face auxquelles la parole est 
impuissante. C’est une extraordinaire 
arme diplomatique. Je pense qu’on ne 
s’en sert pas assez dans ce sens. 

Dans quel état d’esprit êtes-vous 
aujourd’hui ? L’évolution  

de la France vous inquiète-t-elle ?
Je pense que nous vivons dans l’un des plus beaux 
pays du monde. Je m’en suis rendu compte car je 
voyage énormément. Très souvent, tous autant que 
nous sommes, nous ne prenons pas conscience de la 

chance que nous avons. 

Quels sont vos projets ?
Je viens d’enregistrer l’intégrale des 
16 sonates de Mozart avec mon orchestre 
de chambre de Lausanne. C’est un projet 
qui me tient beaucoup à cœur. Et en 

septembre sortira l’intégrale des concertos de Mozart. 

Un mot de la fin ?
J’ai hâte de venir jouer à Montreuil !  

Propos recueillis par El hadji Coly

« Il faut aller au concert  
comme on va au cinéma »

« Je suis très heureux 
de pouvoir jouer 

à Montreuil  
avec Victor 

Julien-Laferrière »

« Délivrer des messages  
par la musique ? Je ne fais 

que ça ! La musique,  
c’est l’ONU : un formidable 
moyen de réconciliation ! »

Interview de Renaud Capuçon

Renaud Capuçon

Né à Chambéry  
en 1976, Renaud 
Capuçon entre au 
Conservatoire national 
supérieur de musique 
de Paris à 14 ans. Puis  
il part à Berlin étudier 
avec Thomas Brandis 
et Isaac Stern. Il a déjà 

enregistré plus  
de trente disques.
Il est par ailleurs 
directeur artistique  
de deux festivals : les 
Sommets musicaux 
de Gstaad et le 
Festival de Pâques 
d’Aix-en-Provence, 
qu’il a fondé en 2013.
En 2017, Renaud 
Capuçon a fondé  
un nouvel ensemble,  
les Lausanne Soloists, 
composé d’actuels  
et anciens étudiants  
de la Haute École de 
musique de Lausanne.

16 n  RENCONTRE� L’ÉVÉNEMENT

Renaud Capuçon et son violon, un Guarnerius datant de 1737.
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Les temps forts
de l’été

17

Modelage de l'argile, impression 
et gravure, teintures textiles, 
fabrication de boîtes à bruits 
minimalistes… Le centre d'art 
contemporain reconduit cet été 
ses Moments suspendus  
à destination des familles. 
Jusqu'au 22 juillet, plusieurs 
artistes animeront des ateliers 
artistiques écologiques avec 
des enfants. Une rencontre est 
également organisée, le 19 à 
16 h 30, avec le lauréat de la 
bourse Tignous, Merlin Rogeat, 
dont le bestiaire fantastique 

parle à tous les âges. Nouveauté 
de l'année : la fabrication 
participative d'un Abri éco  
conçu en terre et paille, sous 
lequel se dérouleront les ateliers 
à destination du grand public  
et des centres de loisirs. 
Inauguration festive de  
la cabane le 8 juillet, ateliers sous 
la cabane à partir du 12,  
finissage le 22. 
Jusqu’au 22 juillet, 116, rue de Paris,  

entrée libre. Infos sur 

centretignousdartcontemporain.fr

Moments suspendus au Centre Tignous 

☛

Folle nuit en perspective ce samedi 8 juillet  
dans le cinéma public. Entre samedi 22 h et 
dimanche 6 h, la Nuit du Méliès propose  
une programmation spéciale ininterrompue.  
Des thématiques différentes seront déclinées 
dans chacune des six salles, susceptibles 
d’intéresser des publics très hétérogènes.  
Nuit Hunger games, nuit comédies, nuit 
musiciens (docs et fictions sur David Bowie), 
nuit survie en forêt (avec la projection  
de Paula, seule avant-première de la soirée), 
nuit Kathryn Bigelow, nuit Tsukamoto…
Des animations en lien avec la thématique 
seront proposées dans chaque salle. Par 
exemple, vingt minutes de stand-up avant 
chaque film de la nuit Méliès comedy club.  
Au petit matin, un petit-déjeuner gratuit sera 
offert aux plus résistants des noctambules. 
Le 8 de 22 h à 6 h du matin, place Jean-Jaurès, 4 € le film. 

Nuit blanche au Méliès 
à l’ombre des arbres 
(de 12 h à 14 h), puis font 
écouter leurs coups  
de cœur musicaux.
De 12 h à 14 h et de 16 h à 18 h, 
square Patriarche.

     
Ciné plein air  
au parc des Beaumonts.
L’Innocent de et avec 
Louis Garrel. Avec 
aussi les comédiennes  
montreuilloises Anouk 
Grimberg et Noémie 
Merlant.
22 h, plateau du haut du parc  
des Beaumonts, entrée au  
2, rue Paul-Doumer.

jeudi

13/07        
Marionnettes au 
Théâtre des Roches.
Les Aventures de John 
Kalvo, garagiste et pirate 
du bitume : spectacle de 
marionnettes  
jeune public.
14 h, 86, rue Émile-Beaufils.

    Cabaret  
d’impro à La Marbrerie.
La compagnie 
montreuilloise de théâtre 
Improseine présente  
un match d’improvisation 
entre les Pépins 
frappés et les Reinettes 
libérées. Fous rires en 
perspective. 
De 19 h à 22 h,  
21, rue Alexis-Lepère.

 
    

Bal des pompiers.
À la caserne de Montreuil.
21 h, 11, avenue Pasteur.

    Soirée rock  
au Théâtre de verdure.
Concerts de Los 
Atarrayas (surf rock 
instrumental) à 19 h 30 
puis de Marlow Rider 
(rock) à 20 h 45. 
Projection du film Rock 
Academy de Richard 
Linklater, avec Jack Black.
De 18 h 30 à minuit, 65, rue 
Pierre-de-Montreuil, 6  à 12 €.

vendredi

14/07       Bal swing  
à La Marbrerie.
19 h : cours de danse avec 
l’équipe (Brotherswing) 
Swingydibop. 20 h 30 : 
live band sous la houlette 
du pianiste Sebastian 
Ellis. 
Accueil dès 18 h sur la terrasse, 
21, rue Alexis-Lepère, 9 et 12 €.

     
Ciné plein air  
à la piscine  
des Murs à Pêche.
L’Effet aquatique  
de Solveig Anspach  
et Jean-Luc Gaget.
22 h, piscine des Murs à pêche,  
9, rue Maurice-Bouchor.

dimanche

16/07        
Journée électro  
aux Guilands.
Dynamicale : DJ set 
(électro hip-hop et 
musiques du monde) 
avec le collectif  
La Dynamiterie.
De 14 h à 22 h sur la grande 
pelouse, gratuit. 

dimanche

09/07       Festival 
Sous les pêchers la plage 
au Théâtre de verdure.
Carte blanche au 
fondateur des lieux, 
le comédien Luciano 
Travaglino, pour sa 
truculente Trilogie 
italienne. 
De 18 h 30 à minuit, 65, rue 
Pierre-de-Montreuil, 6  à 12 €.

mardi

11/07        
Clowns à Desnos. 
En partenariat avec  
Le Samovar, de Bagnolet.
17 h 30, square Patriarche,  
14, bd Rouget-de-Lisle.

mercredi

12/07       
Clowns aux Guilands.
Le Grand Décollage, spec-
tacle de six artistes pré-
senté par l’école  
de clowns Le Samovar, 
de Bagnolet.
17 h, maison du parc, entrée angle 
des rues de l’Épine-Prolongée 
et Charles-Delescluze. 

   Rire  
et compost au parc  
des Beaumonts. 
Fétida ou la théorie du 
compost : pièce très 
drôle qui sensibilise à 
l’environnement. Suivie 
d’une intervention d’un 
maître composteur  
du Sens de l’humus.
17 h 30, rendez-vous à l’entrée  
du 2, rue Paul-Doumer.

    Lecture  
et musique au jardin.
Chaque mercredi de l’été, 
les bibliothécaires lisent 
des histoires au public 

ven / sam

07-08/ 07        
Choralités  
à la Maison pop.
Un festival de deux 
jours autour de la 
parole collective, des 
langues dissidentes, du 
chant contestataire, 
de la fiction politique 
et de la résistance 
poétique. Performances, 
projections, installations 
sonores et ateliers 
participatifs.
7 et 8 juillet, de 15 h à minuit,  
9 bis, rue Dombasle.  
Expo jusqu’au 13 juillet. 

     
Montreuil Paradise  
au parc des Beaumonts.
Concerts, DJ set, 
guinguette, ateliers 
maquillage, jeux, chasse 
aux trésors, espace 
bébé, bière artisanale… 
dans une ambiance 
chaleureuse  
et champêtre. 
Le 8 de 14 h à minuit, et le 9 de 13 h 
à minuit, parc des Beaumonts, 
entrée avenue Jean-Moulin. Infos 
sur montreuilparadise.com

samedi

08/07       
Jazz à République.
De 16 h à 20 h : initiation 
aux claquettes, danse, 
peinture avec les 
enfants, poésie, art 
plastic, chant rap… 20 h : 
concert de Brice Wassy 
et le Guantanamo blues.
De 16 h à 22 h,  
place de la République. 

     
Fête rue 
Édouard-Vaillant.
Piétonnisation d’une 
partie de la rue. Dès 14 h, 
jeux, ateliers, maquillage, 
kick-boxing, renfort 
musculaire, espace 
bien-être, yoga… À 16 h, 
concerts avec Cyril, 
Diabolo, King Buffalo, 
Eternity… Restauration.
De 14 h à 20 h. 

 Quinn Deveaux  
au Café La Pêche.
À l’origine de la blue beat 
soul, la star américaine 
clôt la saison de la salle 
municipale avec ses 
titres mêlant blues 
ancien, country  
old school et soul.  
En première partie, Laura 
Llorens and the shadows 
of love. 
20 h, 16, rue Pépin, 8 et 10 €.

  La Nuit du Méliès.
24 films dans les six salles 
avec une thématique  
par salle.
De 22 h à 6 h. 12, place  
Jean-Jaurès, 4 € la séance.

    Danse  
au parc des Guilands. 
Dans le cadre 
des Rencontres 
chorégraphiques, quatre 
spectacles de danse sont 
programmés  
dans le parc. 
À 16 h, 17 h, 18 h 30 et 20 h,  
autour de la Maison du parc, 
entrée angle des rues  
de l’Épine-Prolongée et 
Charles-Delescluze.  
Infos sur parcinfos93
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Enfant Spectacle Musique Gratuit Cinéma Lecture

CYAN  = 0 
MAGENTA = 100
JAUNE  = 80
NOIR  = 0

Le Montreuillois

Le Montreuillois journal 

Sorties en famille, 
spectacles, concerts, 

ateliers, balades… 
Retrouvez chaque  
vendredi dès midi,  

sur les réseaux sociaux  
du Montreuillois, nos  

bons plans du week-end.
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Comment  
se rafraîchir
Le thermomètre grimpe 
démesurément ? Plusieurs options 
s’offrent à vous pour vous 
rafraîchir. Une séance ciné dans une 
salle climatisée du Méliès ou un 
plouf dans la piscine des Murs à 
pêches, dont le bassin extérieur, 
avec ses toboggans géants, restera 
ouvert tout l’été. Pensez aussi aux 
brumisateurs. Il y en a 11 dans 
la ville, activés de 11 h à 20 h 
en cas de grosse chaleur : place 
Aimé-Césaire ; place Jean-Jaurès ; 
place Guernica ; place Langevin 
(skatepark) ; derrière le 100, rue 
Hoche ; place de la République ; 
square Cottbus ; place 
Le Morillon ; place des Ruffins ; 
plaine Jules-Verne ; et parvis  
de la piscine des Murs à pêches.  
L’eau est filtrée et potable. 
Piscine des Murs à pêches, du lundi au dimanche 
(sauf vendredi) de 13 h 30 à 19 h. Pensez  
à prendre un justificatif de domicile pour 
bénéficier des tarifs réduits « Montreuillois ».

Tous les amateurs, sans exception, 
de sports de raquette (tennis, 
badminton et squash) et de mur 
interactif (aire de jeux immersive  
qui permet de jouer à des jeux vidéo 
depuis un mur tactile) vont transpirer 
à foison cet été.  
Le complexe sportif Artur-Ashe 
restera ouvert du 10 juillet au 11 août 
sans interruption et sera accessible 
gratuitement. Pour bénéficier  
de cet avantage, il faudra réserver un 
jour et un créneau horaire sur le site 
dédié (arthurashe.montreuil.fr). 
Durant cette période, des activités 
intergénérationnelles autour de la 

raquette et de la vie du tennisman 
Arthur Ashe seront organisées  
les lundis, mardis, jeudis  
et vendredis de 15 h à 17 h. 

« Sport dans les parcs » ne  
connaîtra aucun temps mort.  
Ce dispositif municipal qui permet  
de pratiquer une activité physique 
(kick-boxing au parc Montreau, yoga 
aux Guilands et renforcement 
musculaire aux Beaumonts)  
sans débourser le moindre denier  
et encadrée par des moniteurs 
professionnels le dimanche matin (de 
10 h à 11 h et de 11 h à 12 h)  
se poursuit durant tout l’été. G .R.

Arthur-Ashe gratuit 

     
Ciné plein air  
à République.
Youssef Salem a du 
succès de Baya Kasmin.
22 h, place de la République.

jeudi

20/07        
Cabaret d’impro  
à La Marbrerie.  
De 19 h à 22 h,  
21, rue Alexis-Lepère.

samedi

22/07          
Festival Touki.
Musique d’Afrique de 
l’Ouest en exil. Concerts, 
récits, expos ateliers 
intergénérationnels…
De 16 h à 20 h, square Hilaire-
Penda, 103, rue de Paris.

    Spectacle  
à Robert-Desnos.
La Peur, sur une femme 
exilée qui peine à trouver 
sa place en France.
16 h, 14, bd, Rouget-de-Lisle.

    On ne va  
pas se défiler !
Parade équestre musicale 
dans le quartier Bel-Air, 
suivie d’une soirée DJ  
set afro-caribéen.
18 h, prairie des Murs-à-pêches, 
61, rue Pierre-de-Montreuil. 

    Dynamicale 
aux Guilands.
DJ set (électro hip-hop et 
musiques du monde) avec 
le collectif La Dynamiterie.
De 14 h à 22 h sur la grande 
pelouse. 

dimanche

23/07           
Rayane, Denote et les 
enfants à Montreau.
Le vainqueur de La France 
a un incroyable talent 
jouera pour la première 
fois avec un orchestre. 
Du classique, du rock, du 
rap et… trois chansons 
interprétées avec des 
enfants de centres  
de loisirs. 
17 h, devant le musée de l’Histoire 
vivante, dans le parc Montreau, 
entrée par le 31, bd 
Théophile-Sueur.

 
    Clôture  

du festival Sous les  
pêchers la plage au 
Théâtre de verdure.
Avec une fanfare, du cirque 
aérien, un orchestre afro-
groove, une chanteuse pop 
un duo pop hip-hop et un 
bal folk électro. 
De 14 h à minuit, 65, rue Pierre  
de Montreuil, de 6 à 12 €.

sam / dim

25-26/ 07          
Estivales à Montreau.
Animations sportives, 
jeux, cours de cuisine…
Le 25 de 14 h à 23 h 30 et le 26  
de 14 h à 19 h, parc Montreau  
(côté pumptrack), accès  
par le 31, bd Théophile-Sueur.

     
Ciné plein air  
au parc Montreau.
Tous en scène 2 de Garth 
Jennings et Christophe 
Lourdelet.
Tombée de la nuit, à côté  
du pumptrack, accès  
par le bd Théophile-Sueur.

mercredi

26/07          
Lecture et musique  
au jardin.
Les coups de cœur  
des bibliothécaires.
De 12 h à 14 h et de 16 h de 18 h, 
square Patriarche

jeudi

27/07        
Cabaret d’impro  
à La Marbrerie.  
De 19 h à 22 h,  
21, rue Alexis-Lepère.

samedi

29/07         
Journée hip-hop  
au parc des Guilands.
Avec Move and art, Cie 
Rualité, Camion Scratch. 
Rap et battle de hip-hop. 
Maison du parc et grande 
traverse (pelouse du haut),  
de 12 h à 20 h.

lundi

31/07         
Ouverture du village 
estival L’Été est à Noue.
Animations ludiques 
et sportives, musique, 
cinéma…
Jusqu’au 11 août, tous les jours à 
partir de 14 h, derrière la maison 
de quartier, 102, rue Hoche.

 	 AOÛT	

mercredi

02/08        
Estivale Centre-ville.
Grande fête avec 
animations, spectacle, 
cinéma…

mardi

18/07     Montreuil  
cup 3e édition.
Les jeunes footballeurs 
montreuillois disputent 
le tournoi intervilles 
(12 villes en lice : 
Bagnolet, Villepinte, 
Aubervilliers, Fontenay, 
Ivry, Saint-Denis…).
De 8 h à 19 h, stade Robert-
Legros, 23, rue des 
Grands-Pêchers. 

mercredi

19/07          
Lecture et musique  
au jardin. 
Les coups de cœur  
des bibliothécaires.
De 12 h à 14 h et de 16 h à 18 h, 
square Patriarche.

    Concerts 
place de la République.
Fanfare funk Tarace 
Boulba et autres groupes.
De 18 h à 22 h.

    Parcomobile.
Le parc d’attraction 
littéraire du Salon  
du livre jeunesse 
passe par Montreuil : 
bibliothèque éphémère, 
exposition, lectures, 
animations sportives 
sur le thème de la 
mythologie grecque. 
De 14 h à 17 h,  
place de la République. 
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Il y a au minimum deux 
raisons de suivre les visites 
guidées du festival de land 
art qui ont lieu chaque 
week-end, le samedi  
ou le dimanche, jusqu’au 
17 septembre.  
La première est bien sûr 
qu'elles permettent de 
découvrir les œuvres de 
bois, pierres, feuilles… des 
12 artistes qui, sélectionnés 
par la Ville et l’association 
Tige, ont œuvré sur le thème  
de la régénérescence  

pour cette 4e édition  
du festival. 
La seconde est qu'on 
découvre ainsi en une seule 
balade des parcelles des 
Murs à pêches qui ne sont 
pas accessibles au public  
en permanence.  
À quoi s'ajoute le bonheur de 
marcher deux ou trois heures 
dans les herbes folles en 
respirant la chlorophylle. 
Visites guidées le samedi ou le dimanche 
à 15 h jusqu’au 29 juillet, puis  
du 2 au 17 septembre. Infos sur tige.fr

Balades land art aux Murs à pêches

Le Montreuillois  n  N° 162  n  Du 8 juillet au 30 août 2023

De 14 h à 19 h, place du 14-Juillet, 
cité de l’Espoir, et de 19 h à 23 h, 
place Rouge.

     
Ciné plein air  
à Jean-Moulin.
Le Grand Bain  
de Gilles Lellouche,  
avec Guillaume Canet, 
Benoît Poelvoorde, 
Virginie Effira…
21 h 30, place Rouge.

      Lecture 
et musique au jardin. 
Les coups de cœur  
des bibliothécaires.
De 12 h à 14 h et de 16 h de 18 h, 
square Patriarche.

samedi

05/08          
Estivale à La Noue.
Sport, jeux, animations, 
cours de cuisine, cinéma 
en plein air… 
De 14 h à  minuit, entrée  
par le 102, rue Hoche.

      
Ciné plein air  
à La Noue.
Jurassic World,  
le monde d'après,  
de Colin Trevorrow.
21 h 30, derrière le 100, rue Hoche.

   Comédie 
clownesque à 
Robert- Desnos.
Subitement se passe 
dans un pays  
où l'on ne meurt plus.
16 h, bd Rouget-de-Lisle.

dimanche

06/08         
Festival des Essentiels  
à La Noue
Spectacles, acrobaties, 
escalade, danse 
aérienne et, à 18 h 30, 
concert de la rappeuse 
montreuilloise Petite 
Gueule.
De 15 h à 20 h, 102, rue Hoche. 

mercredi

09/08          
Estivale Ramenas 
Boissière.
Animations, activités 
sportives, concerts...
De 14 h à 19 h, plaine de jeux 
Jules-Verne, de 19 h à 23 h30, 
jardin du théâtre des Roches 
(devant le centre social 
Jules-Verne).

     
Ciné plein air  
à la Boissière.
La Vie scolaire  
de Grand Corps Malade 
et Mehdi Idir
21 h 30, jardin du Théâtre  
des Roches.

       Lecture 
et musique au jardin. 
Les coups de cœur  
des bibliothécaires.
De 12 h à 14 h et de 16 h de 18 h, 
square Patriarche.

jeudi

10/08          
Ciné plein air  
à La Noue.
Allons enfants,  
d'Alban Teurlai et  
Thierry Demaizière.
21 h 30, derrière le 100, rue Hoche.

samedi

12/08         
Dynamicale  
aux Guilands.
DJ set (électro hip-hop 
et musiques du monde) 
avec le collectif  
La Dynamiterie.
De 14 h à 22 h sur la grande 
pelouse en haut du parc. 

    DJ set  
à Robert-Desnos.
RnB, hip-hop, zouk, 
afrobeats…
16 h, 14, bd Rouget-deLisle.

mecredi

16/08           
Lecture et musique  
au jardin. 
Les coups de cœur  
des bibliothécaires.
De 12 h à 14 h et de 16 h de 18 h, 
square patriarche,  
14, bd Rouget-de-Lisle.

samedi

19/08         
Dynamicale  
aux Guilands.
DJ set (électro hip-hop 
et musiques du monde) 
avec le collectif  
La Dynamiterie.
De 14 h à 22 h sur la grande 
pelouse en haut du parc.

mercredi

23/08           
Lecture et musique  
au jardin. 
Les coups de cœur  
des bibliothécaires.
De 12 h à 14 h et de 16 h de 18 h, 
square Patriarche.

vendredi

25/08        
Spectacle à Desnos.
La Honte : pour rire et 

D
R

Une compagnie circassienne s'installe pour  
11 jours aux Murs à pêches,sur le terrain municipal 
de la Prairie. Invitée par le Théâtre public de 
Montreuil, la troupe La Fauve, avec ses acrobates 
et ses chevaux, revient en effet dans la ville pour 
un travail participatif avec les Montreuillois en vue 
des JO 2024. À partir du 11 juillet, le public est 
convié tous les jours sur le campement nomade 
pour vivre quelques heures au rythme des 
saltimbanques. À partir du 15, les répétitions des 
artistes avec leurs chevaux seront en accès libre. 
Du 17 au 21 juillet, musiciens (de plus de 15 ans) et 
danseurs amateurs (de plus de 12 ans) pourront 
participer à deux ateliers quotidiens (inscription  
à lucie.robert@theatrepublicmontreuil.com  
ou au 01 48 70 48 99). Objectif : préparer la partie 
montreuilloise d'une grande parade de la jeunesse 
de Seine-Saint-Denis, « On ne va pas se défiler ! », 
qui se déroulera dans la capitale le 23 juin 2024, 

deux jours avant l'ouverture des Jeux olympiques. 
Un avant-goût de ce défilé aura lieu ce 22 juillet au 
soir dans le quartier. Il sera suivi d’un DJ set 
afro-caribéen au campement.
Du 11 au 22 juillet, tous les jours à partir de 9 h 30,  
61, rue Pierre-de-Montreuil.

Préparez la parade des JO avec acrobates et chevaux 
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nous soulager de nos 
sentiments de honte. 
Avec Élise Roth et Léa 
Roblot. À partir de 12 ans.
17 h 30, 14, bd Rouget-de-Lisle.

samedi

26/08         
Concert  
de Renaud Capuçon.
Avec l’orchestre national 
d’Île-de-France.
À 18 h, parc Montreau,  
devant le musée de l'Histoire  
vivante, entrée par le  
31, bd Théophile-Sueur.

     
Cinéma en plein air  
au parc Montreau.
La La Land de Damien 
Chazelle.  
21 h 30, parc Montreau, entrée 
par le 33, bd Théophile-Sueur, 
parking rue Babeuf.

 
     

Fête de clôture  
de la Station d’été  
du parc des Guilands.
Avec musique,  
ateliers, etc.

De 14 h à 22 h, cour carrée du parc 
des Guilands.

mercredi

30/08       
Spectacle junior  
aux Beaumonts. 
Hé eau ! par la compagnie 
Les Douze Étoiles, 
suivi d’un atelier 
parents-enfants. 
11 h, rendez-vous à l’entrée  
du 2, rue Paul-Doumer.

     Lecture  
et musique au jardin. 
Les coups de cœur  
des bibliothécaires.
De 12 h à 14 h et de 16 h de 18 h, 
square Patriarche, 14, bd 
Rouget-de-Lisle.

samedi

02/09          
Parade des Grandes 
Personnes au parc  
des Guilands.
La célèbre compagnie 
d’art de la rue et ses 
marionnettes géantes 
investiront le parc avant 
la rentrée scolaire.
infos sur parcinfos93.

La Marbrerie prend  
ses quartiers d’été
Programmation d’exception en juillet dans la salle 
culturelle du centre-ville. Quatre jours par semaine, 
les portes seront ouvertes (gratuitement) au 
public. Les jeudis seront dédiés, comme l’année 
dernière, au festival d’improvisation théâtrale  
de Montreuil organisé par l’association Improseine. 
Les vendredis accueilleront des soirées concerts 
thématiques (d'Harry Potter à Airport style). 
Les samedis, nuit clubbing. Et les dimanches, 
brunchs végétariens. La cantine et sa terrasse 
seront ouvertes à midi du mercredi au dimanche,  
et le soir du jeudi au samedi. Le solarium sera 
également aménagé en coin lounge pour  
des afterworks ou des dîners.
Jusqu’au 30 juillet, 21, rue Alexis-Lepère. Entrée libre.
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LA BOUCLE DES TROIS PARCS
La Fédération française de randonnée pédestre (FFRP) et la Ville de 
Montreuil ont concocté notamment la Boucle des trois parcs : un parcours 
urbain de 11 kilomètres qui emprunte des rues piétonnes ou en zone 30  
et traverse les parcs des Guilands, Montreau et Beaumonts. Départ conseillé 
de la mairie de Montreuil. Traverser le square Patriarche vers la sortie  
rue Victor-Hugo, puis prendre la rue Rabelais… Trois heures trente plus tard 
vous serez de retour place Jean-Jaurès en connaissant mieux votre ville. 
Infos sur ffrandonnee.fr et montreuil.fr
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BALADES, ATELIERS ET SPECTACLES  
AU PARC DES BEAUMONTS

7  SPOTS  
DE PIQUE-NIQUE 
EXTRAORDINAIRES
avec vue plongeante sur le ciel 
et la ville. On peut s’installer 
partout sur l’herbe, mais les 
barbecues et les feux sont 
strictement interdits sous 
peine d’amende.

1  C’EST LE POINT DE RENDEZ-VOUS  
(2, rue Paul-Doumer) des 55 animations proposées par  
Est Ensemble, le gestionnaire du parc des Beaumonts, en 
juillet-août. Chaque mercredi et dimanche, entre deux et cinq 
activités, balades, ateliers ou spectacles, sont proposées  
à partir de 16 h. Toutes liées à la nature, elles sont animées  
pour la plupart par des associations montreuilloises, comme  
La Collecterie ou Le Sens de l’humus. Et TOUT est gratuit !

3  DES BALADES DÉCOUVERTE  
DE LA BIODIVERSITÉ

« Découverte des arbres des 
Beaumonts », « Balade botanique 
et herbier de terrain »... Treize 
balades sont proposées jusqu’à fin 
août à travers le parc pour faire 
découvrir les 24 hectares de cette 
ancienne carrière de gypse.  
La Société régionale 
horticole de Montreuil 
propose par exemple 
quatre balades 
botaniques  
qui seront 

suivies d’ateliers au jardin-école.  
À noter une balade noctambule 
le 30 août (« Laisse tomber 
la nuit »).

4  26 ATELIERS NATURE sont 
proposés au fil des vacances. Compostage, 
recyclage, empreintes, fabrication de pots  
à réserve à eau… À noter que le studio  
de photo Boissière propose les 12 juillet  
et 23 août un atelier original de fabrication 
de « photogrammes de plantes  
en cyanotype ». 

5  10 PIÈCES DE THÉÂTRE 
se relaient, à l’ombre des arbres du 
plateau horticole, chaque mercredi  
et dimanche à 16 h 30 ou 17 h.  
À noter l’hilarant et malin Fétida  
ou la théorie du compost (le 12 juillet  
à 17 h 30), le spectacle dansé Hé eau, 
sur la légende d’une fée de l’eau  
(16 juillet et 30 août) ou Les Balades 
contées qui dévoilent les mystères 
de la nature… 

6  ESTIVALE  
LE 12 JUILLET, de 14 à 18 h : 
jeux gonflables, jeux en bois, 
volley, boxe française, savate, 
touch rugby, circuit training ; 
de 18 h à 20 h, parade 
circassienne et carnaval 
brésilien ; à 22 h, projection  
en plein air de L’Innocent  
de Louis Garrel 

Jeux pour 
enfants

Glaces et 
restauration Toilettes Espaces 

sportifs
Stations 
de bus

EntréesPoints 
d’eau

2  MONTREUIL PARADISE
L’été commence vraiment le week-end  
des 8 et 9 juillet aux Beaumonts : avec  
ses concerts et sa piste de danse endiablés, 
ses jeux et ateliers et son ambiance 
Woodstock, le chaleureux festival 
écoresponsable Montreuil Paradise offre 
pour la cinquième fois une magnifique  
fête aux Beaumonts. Le Collectif Paradise 
organise également une visite du parc  
et un spectacle le 23 juillet (à 16 h et 17 h).JE
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Pour des informations plus détaillées: parcsinfo.seinesaintdenis.fr

DESSIN DE PLAN : CÉCILE WINTREBERT



1  LE PARCOURS DE PUMPTRACK 

Inauguré le jour de la  
Fête de la ville, il a été adopté 
d’emblée par enfants et  
ados en BMX, trottinette  
ou skateboard… Les trois 
pistes, du niveau  
débutant à confirmé,  
sont accessibles 
gratuitement de 8 h 
à 21 h en été. 

Centre horticole 
municipal 
du service 

Jardins et nature 
en ville

étang

bassin 
rond 

ou rond 
d'eau

bassin 
rectangulaire

Musée  
de l’Histoire 
vivante

École maternelle 
et élémentaire

Romain-Rolland

Rue Babeuf

place  
des Ruffins
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PUMPTRACK, VIOLONS ET MINI-FERME  
AU PARC MONTREAU

3  CINÉ SOUS LES ÉTOILES
Deux séances de cinéma en plein air sont programmées 
à la nuit tombée, entre le terrain de volley et le pumptrack 
(entrée soit par le 31, bd Théophile-Sueur, soit  
par le marché des Ruffins) : le 25 juillet, l’hilarant film 
d’animation musical Tous en scène 2 de Garth Jennings, 
et le 26 août, la délicieuse comédie musicale 
romantique La La Land de Damien Chazelle. 
Partie haute le long du bd Théophile-Sueur.

4  LE PARCABOUTCHOU  
et ses structures gonflables si amusantes  
à l’orée du parc. On saute, on glisse,  
on pédale, on se suspend… Sur le jump,  
la faucheuse, la tyrolienne, le trampoline… 
Jusqu’au 31 août tous les jours de 14 h à 20 h 
(à partir de 12 h, du 21 juillet au 4 août).
5, rue Babeuf. 5 € une heure et 10 € temps illimité.  
Restauration et parking sur place.

5  LA MINI-FERME 
PÉDAGOGIQUE

Pour la troisième année consécutive, 
les animaux de la ferme prennent 

leurs quartiers d’été à côté 
d’Obadaboum. Ânes, lapins, canards, 

poules, moutons, chèvres… Les 
minots ont même le droit de câliner 

certains d’entre eux. C’est craquant… 
et gratuit. Du 21 juillet au 4 août,  

tous les jours de 12 h à 20 h. 

2  ESTIVALES LES 25 ET 26 JUILLET
Journées phares des animations de l’été. Le 25, dans 
un décor parasols et transats, les familles pourront 
profiter en musique d’un espace crossfit, d’un atelier 
broderie et d’une animation vélo. Le 26, jeux sportifs, 
mini-golf, basket, ringo bingo, rigoleta, café manga, 
kick-boxing, athlétisme, escalade, BMX, volley…
Le 25 de 14 h à 19 h, le 26 de 14 h à 19 h (partie haute à côté du pumptrack). 

2

3

4 5

6   CONCERTS CLASSIQUES EN PLEIN AIR
À deux reprises au cours de l’été, violons, cymbales et 

clarinettes enchanteront le parc Montreau. Le 23 juillet c’est 
l’ensemble Denote du chef montreuillois Mathieu Braud qui 

jouera, dans l’herbe, Berlioz et Monteverdi. 
Et le 26 août, c’est l’orchestre national d’Île-de-France, avec le 

grand violoniste Renaud Capuçon qui donnera  
un concert à 18 h.  

Devant le musée de l’Histoire vivante.
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Pour des informations plus détaillées : montreuil.fr
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Autoroute A3

Cour carrée

Rue de L’Épine-Prolongée

Rue Hoche

Rue Désiré-Préaux

Rue des Bons-Plants

Rue Messiers

Sentier des Messiers

Rue Blanche

Rue de L’Épine

Stade des Guilands

Rue de la N
oue

Rue Delpêche

Rue Charles-Delescluze

Rue Jean-Lolive

3

5

2

1

4  BUVETTE  
CHEZ NOUE
Ouverte jusqu’à fin juillet, 
les mercredis et vendredis 
de 15 h à 18 h, et les 
samedis et dimanches  
de 12 h à 18 h.

Des aires de street 
workout pour faire  
du sport en plein air
À Montreuil, qu’il pleuve ou  
qu’il vente, les aires de street 
workout attirent chaque 
année de nombreux 
pratiquants. L’été ne devrait 
surtout pas déroger à cette 
règle. Dotées de plusieurs 
agrès pour la pratique de la 
musculation et la réalisation 

de figures de gymnastique, ces plateformes présentent en 
effet l’avantage d’être gratuites et facilement accessibles – elles se 
trouvent souvent dans les parcs et à proximité des city stades. Avec pas 
moins de sept aires de street workout sur son territoire, Montreuil fait figure 
de championneen la matière dans le département. Les secteurs concernés : 
les parcs des Guilands et des Beaumonts, près du stade Jules-Verne 
(Branly – Boissière), sur le plateau de la rue Moïse-Blois (La Noue),  
rue Saint-Denis (Ramenas), rue de l’Acacia (Boissière) et au niveau du terrain 
multisports de la rue Édouard-Vaillant (centre-ville). G. R.

G
IL

LE
S

 D
EL

B
O

S
22 n  LES PARCS� L’ÉVÉNEMENT

N° 162  n  Du 8 juillet au 30 août 2023    Le Montreuillois

LECTURE, HIP-HOP ET BRICOLAGE  
AU PARC DES GUILANDS

3  LA MAISON DU PARC 
est le QG des Guilands. 
Tout l’été une permanence s’y tiendra.  
C’est aussi sur ses terrasses qu’ont lieu de 
nombreuses animations. Entre le 2 juillet et  
le 2 septembre, pas un week-end sans qu’il  
s’y passe quelque chose. Et tout est gratuit !
Chaque dimanche à 10 h et 11 h, séances de yoga 
sur l’herbe, au pied de la maison, et de 16 h à 19 h, 
on dansera hip-hop et salsa avec Guillaume X Zeko.
8 juillet. Trois spectacles de danse.
12 juillet. Le Grand Décollage, spectacle de six clowns 
présenté par l’école Le Samovar de Bagnolet, à 17 h.
15 juillet. Festival Jardin lyriques de l’ensemble vocal 
Sequenza 93. 14 h, répétition ouverte publique ; 15 h, fresque 
participative ; 16 h, atelier chant parents-enfants ; 18 h, concert.

1  LA COUR CARRÉE accueille la « station d’été » des Guilands. Parasols, transats, 
buvette associative… De juillet à fin octobre, les mercredis, samedis et dimanches  
de 12 h à 19 h, l’association Au Milieu anime des séances menuiserie (dès 4 ans) de 
création de mobilier avec du matériel recyclé. Des artisans locaux proposent aussi  
des ateliers gratuits de maroquinerie, couture, sérigraphie, céramique, confection de 
bijoux upcycling… Ainsi qu'une programmation variée de musique live et spectacles.
Chaque dimanche de juillet, de 11 h à 18 h, on peut y jouer au ping-pong, au badminton,  
ou réparer son vélo grâce à La Recyclerie sportive.
Le 14 juillet : fête « stationale » : DJ sets, ateliers... de 15 h à 22 h.
Le 26 août : clôture de la Station d'été, avec concerts,  
jeux en bois, ateliers… De 15 h à 22 h.  
Programme sur aumilieu.org.

5  LA GRANDE TRAVERSE
Cette immense pelouse panoramique est idéale pour jouer au ballon,  
pique-niquer, danser… 
16 et 22 juillet, 12 et 19 août. Les Dynamicales : DJ set de musique électronique, 
au bout de la grande traverse, au niveau de la grande vue. De 14 h à 22 h.
29 juillet. Grande fête hip-hop :  DJ sets, battle de danse, ateliers beatbox, 
beatmaker, DJing, danse… De 14 h à 22 h.

2  ESPACE LIRE AU PARC 

Bibliothèque éphémère sous les marronniers, entre  
les grands toboggans de l’aire de jeux du Moulin et les 

jardins partagés. On se pose sur un pouf ou un transat, 
et on choisit BD, livres jeunesse, romans… 
Du 8 au 30 juillet, du mercredi au dimanche,de 14 h à 19 h.

Informations : parcsinfo.seinesaintdenis.fr
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Pour des informations plus détaillées : est-ensemble.fr/ete-2023
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À CHAQUE ÂGE SES ANIMATIONS

Environ 1 600 enfants en juillet et 1 200 
en août sont attendus dans la vingtaine 
de centres de loisirs ouverts tout l’été. 
Ces petits Montreuillois âgés de 3  
à 11 ans se verront proposer un large 
éventail d’activités en lien avec l’art,  
la nature et le sport.

L’ART ET LE NUMÉRIQUE  
SONT DANS LA PLACE
Pour continuer de développer l’éveil artistique 
des petits Montreuillois, les lieux culturels de 
la ville organisent de nombreuses manifes-
tations à destination des enfants durant tout 
l’été. Le dispositif municipal Arthécimus 
irriguera le Centre Tignous pour créer des 
rencontres inédites et particulières entre les 
enfants de centres de loisirs et des artistes 
(plasticiens, chorégraphes, musiciens, réali-
sateurs, etc.). Le Théâtre des Roches mettra 
en place un atelier sur les marionnettes et le 
cirque. L’ensemble vocal Sequenza 9.3 proposera des 
sessions sur les chants du monde au parc des Guilands. 
Sous la houlette du chef d’orchestre Mathieu Braud, 
l’Ensemble Dénote se rendra dans les écoles pour des 
concerts de musique classique. Un groupe d’enfants 
des accueils de loisirs élémentaires aura le privilège 
de participer à la création du nouveau personnage 
Marmoe, symbole du festival éponyme. Les petits 
seront également initiés au jeu vidéo d’aventure 
Power Z, qui renforce les apprentissages scolaires, 
ainsi qu’au code et à la logique à travers les ateliers 
Colori dispensés par les animateurs. 

Comme chaque année, 
les six antennes jeu-
nesse de Montreuil 

vont mettre les petits plats 
dans les grands pendant les 
vacances d’été. Du 7 juillet 
au 25 août, les ados inscrits 
dans ces structures auront 
l’embarras du choix. Parmi 
la large gamme d’activités 
proposées, citons les ateliers 
cuisine, l’initiation au graff 
(menée par l’antenne Diabolo, 
dans le Bas-Montreuil, dans le 
cadre d’une nouvelle signalé-
tique aux abords de la dalle de 
Decathlon), et « choco news », 
qui donnera l’occasion à cha-
cun de débattre sur un sujet de société en 
lien avec l’actualité. Sur place ou dans les 
équipements municipaux, les jeunes pour-
ront participer à des tournois de tennis de 
table, jouer à des jeux de société, s’essayer 
au mur interactif et au foot à 5, ou encore 
barboter à la piscine. Plusieurs sorties en 
dehors de la ville sont également prévues. 
Au programme, pêle-mêle : parc Astérix, 
bases de loisirs, laser game, bowling, 
bateau mouche, journée à la mer, visites 
du château de Versailles et du musée de 
l’Air et de l’Espace… Et la liste est encore 
très longue. Pour ceux qui souhaitent 
s’évader plus longtemps et profiter du 

bon air, des séjours d’une semaine en 
province – à des tarifs ne dépassant pas 
50 € ! – seront proposés : les amateurs 
de tyroliennes géantes et de parcours 
commando se rendront à Crapa’Hutte, au 
pied des volcans d’Auvergne, tandis que 
les férus de sports nautiques prendront le 
large en direction de Marseille, La Rochelle, 
Mèze (Hérault), Seignosse (Landes) ou 
encore l’île de loisirs des Boucles de Seine 
(Yvelines). n G. R.
Liste et contacts : tapez « montreuil antennes jeunesse » 
sur un moteur de recherche. Les antennes jeunesse sont 
ouvertes du 7 juillet au 25 août, du lundi au vendredi,  
de 10 h 30 à 12 h 30 et de 14 h à 19 h. 

Pour les 3-11 ans, des activités non-stop et pour tous les goûts

Pour les 11-17 ans, évasion garantie Les seniors dans un écrin de verdure

Le Théâtre de verdure sera ouvert aux seniors chaque jeudi du mois 
de juillet, de 11 h à 17 h pour des journées champêtres et douces sous 
les arbres. Aménagées avec amour par l’équipe de La Girandole, 

les parcelles champêtres ombragées disposent de tables et chaises, d’une 
estrade, d’une buvette, de scènes… Et l’on peut y pique-niquer, jouer, 
danser selon la thématique du jour.
Le 13 juillet, l’équipe du pôle d’activités seniors organisera des jeux collectifs.
Le 20 juillet, ambiance zen avec le yoga doux de Linda.
Le 27 juillet, journée guinguette sur le parquet de bal du Théâtre de ver-
dure, avec l’incontournable Didier Chevalier et son accordéon magique. 
Au centre de quartier Marcel-Cachin, tous les mardis, de 14 h à 17 h, 
jusqu’au 8 août, les anciens seront les bienvenus pour des après-midis jeux 
de société et goûter partagé. 
Le centre de quartier Jean-Lurçat, lui, sera ouvert pendant toute la 
période estivale, et le chaleureux Félix proposera des moments conviviaux 
tous les jours de 14 h à 17 h (renseignements : 06 89 39 39 12) ainsi que les 
week-ends des 15-16 et 29-30 juillet, et 12-13 et 26-27 août. 
Des lotos seront organisés les 11 et 25 juillet et les 8 et 29 août. Et des repas 
sont prévus le 18 juillet ainsi que les 1er, 15 et 22 août. n M. B.
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L’ÉCOLOGIE AU CŒUR DU JEU
Ouverte tout l’été, la ferme pédagogique À l’orée du 
parc réservera ses créneaux matinaux aux accueils de 
loisirs. Un cycle intitulé « Rivière de déchets » aura pour 
objectif de sensibiliser les enfants, à partir de 7 ans, 
à la question de la pollution aquatique. Biodiversité, 
nature en ville, aménagement de parcelles, etc. : autant 
de thèmes qui feront l’objet de temps forts sur le site 
des Murs à pêches. Lancé lors du dernier festival 
Marmoe, le jeu de piste urbain qui invite à partir à la 
découverte du patrimoine horticole de Montreuil sera 
quant à lui reconduit. 

LES ACTIVITÉS SPORTIVES  
NE SONT PAS EN RESTE
En juillet et en août, des ateliers yoga essai-
meront dans les différents accueils de loisirs. 
À la piscine des Murs à pêches, les 3-11 ans 
bénéficieront de cours pour apprendre à 
nager. La base de loisirs de Champs-sur-
Marne accueillera les 6-11 ans pour des 
stages d’une semaine autour d’activités 
nautiques et terrestres. Les terrains de foot 
à 5 et de padel du complexe sportif Le Five 
serviront d’aires de jeu multisports. Le mur 
interactif voyagera d’un centre à l’autre pour 
plonger les enfants dans l’univers du sport 
et du jeu vidéo. Enfin, des cycles sportifs 
(futsal, escrime, breakdance, lutte, tennis, 
handball…) seront organisés conjointement 
avec les associations de la ville. 

LES AMATEURS DE CAMPING  
IRONT À MOUROUX

La Ville met à disposition des enfants de 6 à 11 ans 
accueillis dans les centres de loisirs des séjours 
camping (les tarifs sont calculés en fonction du 
quotient familial) dont la durée varie de 3 à 5 jours. 
Le centre est situé à Mouroux, en Seine-et-Marne, 
et constitué de deux bases de loisirs dans un cadre 
en pleine nature. Parmi les activités proposées, on 
retiendra la construction de cabanes, les veillées 
nocturnes à la belle étoile, les jeux sportifs et la 
baignade. n Grégoire Remund
Inscrire votre enfant à l’accueil de loisirs à Accueil prestation  
à l’enfant – tour Altaïs, 1, place Aimé-Césaire ; tél. 01 48 70 62 95.
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Six quartiers au rythme   des Estivales

• Jusqu’au 29 juillet : l’été à 
la maison de quartier. Pique-
nique, cinéma, sortie en base 
de loisirs, au musée, à la mer 
à Cabourg, au zoo de Beauval 
ou à Paris plage. Juillet sera 
bien rempli !
Du 8 au 29 juillet, 100, rue Hoche, 
inscription aux activités chaque lundi.

• 31 juillet-11 août : L’Été 
est à Noue. Retrouvez le 
village estival avec ses jeux 
aqua-ludiques, trampolines, 
initiations sportives, ateliers 
culturels, grands jeux en 
famille, spectacles de feux, 
cinéma en plein air, etc. Les 
5 et 11 août, atelier cuisine 
avec des chefs.
102, rue Hoche, gratuit.

• 5 août : Estivale à La Noue. 
Boxe anglaise, touch rugby, 
parkour, laser run, Tchoukball, 
Boccia/sarbacane… Encore 
plus d’animations dans le vil-
lage estival ! À 21 h 30, projec-

tion en plein air de Jurassic 
World.
De 14 h à minuit, 100, rue Hoche,  
accès libre.

• Le 6 août  : festival 
Les Essentiels, avec spectacles, 
acrobaties, escalade, danse 
aérienne sur les immeubles 
et… concert de Petite Gueule !

De 15 h à minuit, 102, rue Hoche, gratuit.

• 10 août. Ciné en plein air : 
Quand des jeunes des quartiers 
intègrent le lycée Turgot, dans 
le IIIe arrondissement de Paris, 
cela donne le passionnant 
documentaire Allons enfants.
De la tombée de la nuit,  
102, rue Hoche, gratuit.

La Noue Clos – Français / Villiers – Barbusse

Ruffins Théophile-Sueur / 
 Montreau / Le Morillon

• Du 11 juillet au 22 
septembre : spectacles à 
la bibliothèque Robert-
Desnos. Le 11  juillet, 
17 h 30,  À peu de choses 
près (clowns). Le 22 juillet, 
16 h, La Peur (sur l’exil). Le 
29 juillet, À trois sur la plage 
(spectacle musical). Le 5 août, 
16 h, Subitement (comédie 
clownesque). Le 12 août, DJ set 
à 16 h. Le 25 août, 17 h 30, La 
Honte (libérateur !). 
14, bd Rouget-de-Lisle, gratuit.

• 2 août : Estivale dans les 
cités de l’Espoir et Jean-
Moulin. De 14 h à 19 h, jeux 
géants, ateliers breakdance, 
escalade, double dutch, tir à 
l’arc, tir laser, parcours motri-
cité, écorun, basket, bowling, 
arts plastiques, rallye photos… 
À 19 h, spectacle de contes sur 
la Place rouge et ciné en plein 
air à la nuit : Le Grand Bain de 
Gilles Lellouche.
De 14 h à 19 h, place du 14-Juillet  
et de 19 h à minuit place Rouge  
(rue Eugène-Varlin), gratuit.

• 26 août  : Zebrock à 
la bibliothèque Robert-

Desnos. Découverte des jeux 
musicaux de l’association 
musicale Zebrock.
15 h,14, bd Rouget-de-Lisle, gratuit.

• L’heure des tout-petits 
à la bibliothèque Robert-
Desnos. Tous les samedis de 
l’été, un rendez-vous lecture 
pour les 0-3 ans pour lire et 
se faire lire des histoires.
Les samedis de 10 h à 12 h, 14, 
bd Rouget-de-Lisle, gratuit.
• Juillet à la BOM. La 
bibliothèque d’objets propose 
plusieurs ateliers dont un de 
menuiserie pour femmes et 
un café tricot. 
Convivialité garantie !  
bom93.com/agenda

Solidarité Carnot / 
Centre-ville/ Jean-
Moulin / Beaumonts

• 12 juillet : Estivale au parc 
des Beaumonts. À partir de 
14 h, volley, boxe française, 
touch rugby, circuit training, 
mais aussi cuisine avec des 
chefs, jeux gonflables, jeux en 
bois, double dutch… À 18 h, 
happening de la compagnie 
équestre La Fauve, suivi d’un 
carnaval brésilien. À 22 h, 
projection de L’Innocent de 
Louis Garrel. Restauration 
sur place.
Plaine de jeux côté rue Paul-Doumer  
de 14 h à 22 h, partie haute du parc  
de 22 h à minuit, gratuit.

• 14 juillet : ciné en plein 
air à la piscine des Murs à 
pêches. L’Effet aquatique fait 
partie de la trilogie montreuil-
loise de Solveig Anspach, avec 
l’acteur montreuillois Samir 
Guesmi.
22 h, 9, rue Maurice-Bouchor, gratuit.

• 26 juillet : Cuisine dans 
la prairie des Murs à pêches. 
Ateliers culinaires avec des 
chefs pour découvrir des 
saveurs et des recettes de 
saison.
De 14 h à 18 h, 
61, rue Pierre-de-Montreuil, gratuit.

Bel-Air /Grands-
Pêchers/ Renan/  
Signac / Murs  
à pêches

N° 162  n  Du 8 juillet au 30 août 2023    Le Montreuillois

Ce sera LE temps fort des animations de l’été 2023. Chaque semaine, à tour de rôle, les six quartiers de Montreuil vont vivre une folle journée, baptisée  
cette année Estivale. Animations sportives, jeux, spectacles, transats et parasols, cinéma en plein air… Ce jour-là, de 14 h à minuit, les associations,  
les artistes et les agents du service public se mobiliseront de conserve pour offrir à chacun, et pas seulement aux enfants, des moments inoubliables. 
En dehors de ces temps forts, il y aura bien sûr dans chaque quartier plein d’autres propositions de la part des centres sociaux ou des maisons de quartier. 
Tour d’horizon. Programme détaillé des Estivales sur Montreuil.fr

• Du 5 au 30 juillet, 
terrain d’aventure sur 
la friche d’Un tram-
way nommé désir. 
Bricolage, tyrolienne, 
cabane… Les enfants 
ont rendez-vous en 
juillet, du mercredi au 
dimanche après-midi, 
pour créer et s’amuser 
en liberté. Accès libre. 
Du mercredi au dimanche de 
14 h à 19 h, 1, rue Juliette-Dodu.

• Du 10 juillet au  
10 août, l’été au centre 
Espéranto. Paintball, 
repas partagé, stage 
vélo, accrobranche, 
sortie à Ouistreham, 
etc. Inscrivez-vous 
chaque lundi pour les 
activités de la semaine.
Place Le Morillon, tél. 01 71 89 25 20.

• 11 juillet : journée éco-
citoyenne sur la place des 
Ruffins. Des ateliers pour 
se sensibiliser à l’environ-
nement et au réchauffement 
climatique.
De 14 h à 17 h, gratuit.

• 25 et 26 juillet : Estivale 

au parc Montreau. Cuisine, 
pumptrack, jeux sportifs, ani-
mations, broderie urbaine, 
déambulation d’échassier, 
crossfit, kick-boxing, athlé-
tisme, escalade, BMX, volley 
et tennis de table égayeront la 
journée, qui s’achèvera avec 
le film Tous en scène 2 (le 25, 

à la tombée de la nuit).
Le 25 de 14 h à minuit et le 26 de 14 h à 
19 h, 31, bd Théophile-Sueur, gratuit.

• 12 août : Zebrock à 
la bibliothèque Daniel-
Renoult. Venez découvrir 
les jeux musicaux de l’asso-
ciation Zebrock.
15 h, 22, place Le Morillon, gratuit.
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Six quartiers au rythme   des Estivales À VOTRE SERVICE !

• 9 août : Montreuil estivale  
clôture sa tournée des quartiers 
à Branly – Boissière. Multitude 
d’animations (jeu de piste fami-
lial, jeux de société, jeux anciens, 
courses de sac, tir à la corde, 
machine à coup de poing, taureau 
machine…) et d’activités spor-
tives (stunball, skate, handball, 
tir à l’arc, tennis de table…). 
Concerts avec Zebrock, olym-
piades du Moyen Âge, cinéma 
en plein air (La Vie scolaire, de 
Grand Corps malade).
De 14 h à minuit, plaine de jeux Jules-Verne 
et place Ketanou, gratuit. 

• 8 juil let   :  fête rue 
Édouard-Vaillant. Jeux, 
ateliers, maquillage, kick-
boxing, renfort musculaire, 
espace bien-être, yoga et 
concerts sont dans la rue, 
piétonnisée pour l’occasion.
De 14 h à 22 h, gratuit.

• Du 11 juillet au 3 août, le 
centre social Lounès-Matoub 
organise, chaque mardi et 
jeudi de 14 h à 19 h sur la 
place de la République, des 
animations à destination 
de toutes les classes d’âge. 
Ateliers manuels, sport, 
jeux, pique-nique… Sorties 

à Houlgate, au Touquet, à 
Rambouillet, au bord d’un lac 
ou au musée sont également 
prévues. 
Et tout sera gratuit ! Programme 
disponible au centre Lounès-Matoub, 
4-6, place de la République. 

• 19 juillet : Estivale place 
de la République. Journée 
festive multi-activités avec 
jeux, sculpture, jardinage, 
fitness/renforcement mus-
culaire, kick-boxing, skate, 
tennis de table, boccia et 
sarbacane. Concert à 18 h 
de la fanfare funk Tarace 
Boulba. Projection en plein 

air de Youssef Salem a du 
succès, une comédie avec 
Ramzy Bedia.
De 14 h à minuit, gratuit.

• 22 juillet  : festival 
Touki au square Hilaire- 
Penda. Musique d’Afrique 
de l’Ouest en exil, avec récits, 
expos, ateliers et concerts.
De 16 h à 20 h, 103, rue de 
Paris, gratuit.
• La lecture est dans la 
place. Venez échanger sur 
le livre et la lecture avec les 
bibliothécaires.
18, 22 et 25 août à 16 h, place de la 
République, gratuit.

État civil, centres de santé, relais petite enfance, centres 
sociaux, etc. Les horaires et les plages d'ouverture des 
services municipaux s'adaptent à la période des grandes 
vacances. Retrouvez ici les numéros utiles bons à connaître 
et les permanences à votre disposition.

PENSONS AUX SENIORS
À savoir : les horaires du Centre communal d’action sociale restent 
inchangés pendant l'été. Le plan canicule est activé jusqu'au 15 
septembre. Si vous remarquez ou connaissez une personne en 
difficulté durant une période de canicule, prévenez les services 
d’urgence en cas de nécessité et signalez-la au service des 
Solidarités du CCAS, au numéro et aux horaires suivants : 
01 48 70 69 33 ; lundi, mercredi, jeudi, vendredi, de 9 h à 12 h et de 
13 h 30 à 17 h ; mardi, de 14 à 17 h.

LES AGENTS DE LA SANTÉ TOUJOURS PRÉSENTS
Les centres municipaux de santé (CMS) Savattero  
et Daniel-Renoult restent ouverts aux même horaires  
que d'habitude durant tout l'été, à savoir :
– CMS Savattero : de 8 h 30 à 19 h, du lundi au vendredi ;  
de 8 h 30 à 12 h, le samedi ;
– CMS Daniel-Renoult : de 8 h 30 à 12 h et de 13 h 30 à 19 h,  
du lundi au vendredi ; de 8 h 30 à 12 h, le samedi.
Attention cependant : le CMS Léo-Lagrange ferme du 29 juillet au 
27 août ; et les CMS Savaterro et Daniel-Renoult seront fermés les 
14 juillet et 15 août. 

LA MAISON MÉDICALE DE GARDE 
Le cabinet Podo Doc, 38, bd Rouget de Lisle, reste ouvert 
aux horaires habituels : du lundi au vendredi, de 20 h à minuit ;  
de 12 h 30 à minuit, le samedi ; de 8 h à minuit, le dimanche  
et les jours fériés. À noter que, à compter du 3 juillet, le service de 
biologie (prises de sang) du centre hospitalier André-Grégoire est 
ouvert de 7 h 30 à 12 h 30 sans rendez-vous et de 14 h à 16 h 30 sur 
rendez-vous, via Doctolib ou par téléphone au 01 49 20 71 00.

L'ÉTAT CIVIL
À la tour Altaïs, 1, place Aimé-Césaire, les services de l'état civil 
passent en horaires d'été entre le 13 juillet et le 18 août, à savoir : 
lundi, mardi, mercredi, vendredi, de 8 h 30 à 17 h 30 ; jeudi, de 13 h à 
17 h 30. Durant cette période, la « nocturne » du jeudi est annulée,  
ainsi que la permanence du samedi matin.
À noter également que la mairie annexe des Blancs-Vilains  
sera fermée entre le 17 juillet et le 25 août.

BESOIN D'UN ÉCRIVAIN PUBLIC ?
Le réseau des écrivains publics, animé par le service Intégration, 
reste actif tout l'été. Les écrivains publics, bénévoles et 
professionnels, continuent ainsi de vous accueillir, pour vous 
accompagner dans toutes vos démarches, personnelles ou 
administratives, dans leurs permanences habituelles (centres 
sociaux, antennes de quartier, etc.) 

AIRES DÉDIÉES AUX BARBECUES
Attention, les barbecues sont interdits sur la voie publique,  
dans les lieux accessibles au public, et plus particulièrement dans 
tous les parcs, squares et jardins de la ville. Les contrevenants 
s’exposent à une contravention. Des aires dédiées aux barbecues 
sont expérimentées dans les quartiers, en collaboration avec Est 
Ensemble Habitat (ex-Office public de l’habitat montreuillois). 
Elles sont situées aux endroits suivants : cité de l’Amitié,  
avenue du Président-Salvador-Allende ; cité Malot, rue Malot ;  
cité Romain-Rolland, rue des Blancs-Vilains ; cité Clos-Français, 
allée Maurice-Chevalier ; cité Jean-Moulin, rue Eugène-Varlin.

LES RENDEZ-VOUS DES TOUT-PETITS
Les lieux d'accueil enfants-parents (LAEP) restent  
ouverts tout le mois de juillet et ferment au mois d'août.
Les relais petite enfance restent ouverts une partie de l'été. 
Ainsi, le relais Sur le toit est ouvert jusqu'au 13 juillet et reprend  
le 16 août ; le relais Pauline-Kergormard ferme du 7 au 27 août ; 
le relais Boissière ferme entre le 31 juillet et le 20 août.

Plus d'infos sur Montreuil.fr

Le Montreuillois  n  N° 162  n  Du 8 juillet au 30 août 2023

Bas-Montreuil République /  
Étienne-Marcel / Chanzy /Bobillot

Ramenas / Léo-Lagrange/ Branly – Boissière
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• 10-21 juillet. Récolte 
u r b a i n e   p r o p o s e  d e s 
« vacances au jardin » pour les 
jeunes et les enfants (construc-
tion de jeux, cuisine, etc.) ainsi 
qu’une grande soirée pizza 
le 21.
2 rue de la Montagne-Pierreuse,  
06 62 46 35 62 

• Tout l’été, au Studio 
Boissière,  une fois par 
semaine, séance photo gra-
tuite sur le thème du voguing.
268, bd Aristide-Briand, dates  
et inscription obligatoire sur le site 
studioboissiere.com

• Envie de parler, d’échan-
ger ? Que vous soyez jeune 
ou senior, n’hésitez pas à 
pousser la porte de l’associa-
tion LEA (233, bd Aristide-
Briand), qui reste ouverte 
en juillet. Le café associatif 
Le Fait-tout et son restaurant 
(166, rue Édouard-Branly) 
seront aussi ouverts presque 
tout l’été (dix jours de fer-
meture mi-août), ainsi que la 
ludothèque Ludoléo (place 
Jules-Verne), qui accueille 
enfants et ados du lundi au 
vendredi.
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Montreuil brillera en Avignon

Le Festival d'Avignon, plus grand 
rendez-vous théâtral français, 
accueillera en juillet de nombreuses  
troupes montreuilloises.  

Rendez-vous était donné en 
avril au Théâtre municipal 
Berthelot – Jean-Guerrin. Aux 

côtés du médiateur culturel Herman 
Delikayan, pierre angulaire du dispositif 
« Montreuil en Avignon », Alexie Lorca, 
maire adjointe à la culture, et Denis 
Vemclefs, directeur du développement 
culturel, ont expliqué aux compagnies 
locales comment la Ville allait les soute-
nir durant le festival d’Avignon. « Il est 
important pour nous d’accompagner les 
artistes de notre ville », a souligné l’élue, 
qui a fait du soutien aux intermittents 
de sa commune « l’un des axes majeurs 
de sa politique culturelle ». 
Créé en 2015 au lendemain de l’élection 
de Patrice Bessac, le label « Montreuil 
en Avignon » rassemble les troupes qui 
descendent en juillet dans la Cité des 
papes, une tournée coûteuse, au bénéfice 
incertain. La municipalité met en valeur 

ses protégés dans le journal spécialisé 
La Terrasse, et prend en charge la coti-
sation au catalogue du Off. Les théâtres 
municipaux prêtent aussi du matériel. 

« UNE PETITE FAMILLE » 
« C’est important pour nous, cette aide 
municipale qui n’existe nulle part ailleurs 
[sauf de la part de certaines régions, 
ndlr], applaudit Paolo Crocco, descendu 
dans le Vaucluse avec deux projecteurs 
de Berthelot. On se sent moins seuls. » 
Comédiens et metteurs en scène mon-
treuillois ont également rendez-vous 
mi-juillet à Avignon pour un buffet en 

présence de leur maire. « Ce sont de 
belles occasions d’échanger dans cet 
esprit collectif ! Avec ce label, on est 
comme une petite famille qui se serre les 
coudes », se réjouit Nina Ballester, qui a 
répété au Théâtre des Roches son Petit 
Chaperon rouge version Joël Pommerat. 
« Être accompagné humainement et 
matériellement est rassurant, renché-
rit Barthélémy Fournier, qui participe 
pour la première fois au festival, avec 
un spectacle sur Diego Maradona. À 
Avignon, on saute dans le vide… La Ville 
nous offre un petit filet de protection. » 
 Maguelone Bonnaud

Programmées dans le In ou dans le Off du festival théâtral, les troupes montreuilloises débarquent dans la Cité des papes !
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De Montreuil à Tulle, il y a  
500 kilomètres et… un fil rouge. 
Celui des brodeuses montreuil-

loises qui exportent dans le chef-lieu de 
la Corrèze leur belle exposition Broder/
déborder.  Jusqu’ au 18 août, l’église 
Saint-Pierre de Tulle abritera les œuvres 
qui ont fait sensation au centre municipal 
d’art contemporain Tignous l’automne 
dernier, après avoir fait mouche chez 
la réalisatrice Dominique Cabrera en 
2021. Cabinet de curiosités, photos 
surfilées, éponges territoires, petites 
cuillères tissées, cartes à jouer en fils, 
fresques… Ce voyage en liberté au pays 
de la broderie, loin de l’imagerie com-

passée des siècles derniers, a été initié 
par la cinéaste, qui a réuni voisines et 
copines autour du travail de l’aiguille : 
Aude Cotelli (co-commissaire de l’expo-
sition), Marine Ballestra, Nadja Berruyer, 
Isabelle Bisson-Mauduit, Fabienne 
Couderc, Valérie Menec, Lili Rojas, 
Valérie Rouzaud et Sophie Wahnich. 
Dominique Cabrera présente aussi un 
abécédaire filmique ainsi que « diverses 
rêveries » sur 22 écrans. À terme, elle 
prévoit un long-métrage avec Yolande 
Moreau et Hélène Vincent, sur deux 
copines d’un club de broderie.  M. B.
Broder/déborder, du 7 juillet au 18 août,  
Église Saint-Pierre de Tulle, entrée libre.

La réalisatrice Dominique Cabrera (4e en partant de la gauche) entourée  
de huit des neuf artistes à qui l'on doit l'exposition Broder/déborder.
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Expo. Les brodeuses partent en tournée
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23 compagnies  
en tous genres
Vingt-trois compagnies battront 
pavillon dans la cité des papes  
sous la bannière « Montreuil en 
Avignon ». On retrouvera d’anciens 
compagnons de route du festival 
et/ou des équipements 
municipaux : Philippe Lanton (Les 
Sept Nuits de la reine) ; Bernard 
Bloch (Les pères ont toujours 
raison) ; Mona El Yafi (Les Aveux), 
Mathilde Bourbon (Building) ; la 
compagnie Barbès 35 (Nos vies 
inachevées) ; Benoît Giros (Une 
merveilleuse histoire de sexe 
dégueulasse) ; Olivier Renouf 
(Saccaddit) ; La Barak’à théâtre 
(Laissez-moi danser)… Anna Contis, 
des Ouvriers de joie, jouera comme 
l’an dernier son truculent Affreux, 
sales et méchants, sur la commedia 
dell’arte. Idem pour Paolo Crocco, 
qui rempile avec son vibrant 
hommage au théâtre dans 
Le Souffleur. Ou pour Léonore 
Chaix, qui prolonge la carrière de 
son impitoyable et drôle Femme  
à qui rien n’arrive ; Nathalie Mann,  
qui convoque à nouveau Danton et 
Robespierre ; ou Zora Benslimane, 
qui reprend Guerre, paix et bidoune. 
On retrouvera le duo Jana Klein et 
Stéphane Schoukroun dans deux 
pièces : La Nuit et Décodage.  
Et le Theatro Picaro, avec le conte 
L’Homme et le Pêcheur. Pour 
d’autres, ce sera une première :  
Ah, si c’est comme ça (Le Petit 
Chaperon rouge) ; Ce soir-là,  
c’était la neige (Diego), Michelle 
Atlani (Guerrières) ; Les 1 000 portes 
(Rallumer les lucioles et La Force du 
coquelicot) ; Le Collectif Impatience 
(Lumen texte) ; Pauline Darcel (École 
d’été)... Et Hervé Langlois (Y’a 
quelqu’un) qui, malgré sa longue 
carrière de clown, n’avait jamais 
joué dans le saint des saints  
du spectacle vivant.  M. B.

Dans la prestigieuse 
sélection du In et l’his-
torique écrin du cloître 
des Carmes, la direc-
trice du Théâtre public 
de Montreuil (TPM), 
Pauline Bayle, a créé son 
nouveau spectacle le 8 juil-

let. Inspiré des œuvres de 
Virginia Woolf, Écrire sa 
vie ouvrira la saison du 
TPM, du 26 septembre 
au 21 octobre*.
L’ancien directeur du 
centre dramatique natio-
nal de Montreuil, Mathieu 

Bauer, sera également à 
Avignon : avec Sylvain 
Cartigny, il présentera à la 
Manufacture Femme capi-
tal, sur Ayn Rand, gourou 
du capitalisme américain.
* Réservation sur theatrepublicmon-
treuil.com

Pauline Bayle en majesté dans le In
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La Fête de la ville :  
15 000 Montreuillois en joie
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Photographies : Joseph Banderet, Juliette De Sierra, Vincent Guionet.  
1 - Ouverture de la pumptrack. 2 - Chorale de La Cité des marmots. 3 - L’indispensable batucada. 4 - Gants, casque  
et déjà du style. 5 - Ravitaillement au stand.  6 - Démonstration de taekwondo. 7 - Ateliers créatifs pour les enfants.  
8 - Dans ces poussettes, deux des plus jeunes visiteurs. 9 - Flavia Coelho, la plus montreuilloise des chanteuses brésiliennes.  
10 - Le bouquet final. 11 - MC Solaar épaté par le public. 12 - Le public épaté par MC Solaar.

Fête de la ville,  
une cuvée exceptionnelle !

Riche de toute l’humanité qui la 
compose, Montreuil était en fête 
ce samedi 24 juin pour célébrer 

l’arrivée de l’été et permettre à tous de se 
retrouver entre amis, voisins, collègues, 
jeunes, parents, seniors… Danser, chanter, 
jouer et fêter ont été les maîtres-mots de 
cette journée abreuvée de soleil. Est-ce 
parce qu’il a fait si beau et chaud que les 
Montreuillois ont convergé par milliers 
vers le parc Montreau ? Une fréquentation 
historique. Jamais encore la Fête de la 
ville n’avait enregistré une telle affluence. 
Ce 24 juin a semblé être un temps d’in-
souciance avant les événements liés à la 
mort, à Nanterre, du jeune Nahel, qui ont 
récemment secoué la ville. Un moment 
de partage et de fraternité.

Le village associatif n’a pas désempli 
durant toute la journée. Jusque tard le 
soir, on y servait encore ces délicieuses 
spécialités des quatre coins du monde qui 
font la spécificité de Montreuil. De Salut 
les co-pains aux Enchantières, de Passerelle 
de mémoire au Secours populaire, une 
soixantaine d’associations ont partagé 
des savoir-faire et fait la promotion de 
leurs activités. Un petit tour au village 
sportif a permis aux enfants de s’essayer, 
entre autres, au tir à l’arc, au kayak ou à 
l’escrime, mais surtout de s’amuser grâce 
aux 25 associations présentes. Ils ont pu 
également assister à des démonstrations 
d’aïkido grâce à l’association ARZ, de 
tai-chi-chuan grâce à ASCM Kung fu ou 
encore de popping avec Healthy Dance 
Universe. 

LA NOUVELLE PUMPTRACK
Coup de feu à 15 h 30 ! Le maire a inauguré 
la nouvelle piste de pumptrack du parc 
Montreau. Première étape des Chemins 
de la glisse de Montreuil, cette boucle 
fermée et bitumée parcourue de bosses, de 
creux et de virages a été investie par des 
dizaines de skateurs, rolleurs, cyclistes. 
Quatre scènes musicales ont aussi rythmé 
l’après-midi de concerts, entre musique 
classique, jazz, rock et rhythm and blues 
ou rap. À 16 h 30, les petits jeunes de la 
Fabrique orchestrale junior du quartier 
Le Morillon ont encore brillé de mille feux 
sur la grande scène, bientôt suivis par la 
chorale de La Cité des marmots,  accom-
pagnée par le groupe Temenik Electric. 
Parades et batucada ont également égayé 
la journée avant les clous d’un spectacle 
inoubliable : les prestations de la chanteuse 
brésilienne Flavia Coelho et du parrain du 
rap français MC Solaar, accompagné de son 
New Big Band Project, et un somptueux feu 
d’artifice. Mais la Fête de la ville, ce sont 
aussi les centaines d’agents municipaux 
qui la rendent possible. Depuis tôt le matin 
jusque très tard dans la nuit, bien après que 
les derniers feux d’artifice se sont éteints, 
ils ont veillé au bon déroulement de cette 
journée exceptionnelle. n Christine Chalier

Danser, chanter, jouer et 
fêter ont été les maîtres-

mots de cette journée 
ensoleillée 
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AVEC L’ASSO TOUS AUX ÉCHECS, 
SURPASSEZ VOTRE HANDICAP

De gauche à droite : Emmanuel, animateur de Tous aux échecs, Viviane et Pierre.
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elle constitue un repère, ce qui 
est important. C’est aussi un 
contact vers l’extérieur, cela 
montre à ceux qui fréquentent 
nos murs qu’ils ne sont pas 
isolés. Enfin, c’est rappeler 
que ce n’est parce qu’il y a 
beaucoup de choses qu’ils ne 
peuvent pas faire qu’ils sont 
condamnés à ne rien faire. La 
plupart ont eu des vies avant, 
ils ont souvent été victimes 
d’accidents qui leur ont pro-
voqué des troubles cognitifs. 
Cette connexion au monde qui 
les entoure est primordiale. » 
À la fin de la séance, Viviane 
apostrophe Emmanuel : « C’est 
un problème pour toi de tou-
jours devoir nous rappeler les 
règles ? » Réponse de l’inté-
ressé : « Non, c’est mon travail 
et c’est toujours un plaisir. » 
Sourire de Viviane, qui en 
dit long. n
Grégoire Remund

Depuis une dizaine 
d’années, l’association  
Tous aux échecs anime 
chaque mercredi, à la 
maison d’accueil spécialisée 
(MAS) Alexandre-Glasberg,  
un atelier à destination  
des résidents handicapés. 
Les bénéficiaires avouent 
attendre ce moment  
avec impatience. 

Les échecs, c’est cool, c’est un 
moment de détente qui nous 
permet de nous changer les 
idées. » Richard, résident de la 
maison d’accueil spécialisée 
(MAS) Alexandre-Glasberg, 
est un fidèle parmi les fidèles 
de l’atelier d’échecs assuré 
par Emmanuel, animateur de 
l’association Tous aux échecs. 
C’est immuable, le mercredi de 
14 h à 15 h, il s’installe autour 
d’une des tables de la salle 
polyvalente et commence une 
partie, généralement face à 
Christian, avec qui il forme 
un inséparable binôme. Pour 
ces deux passionnés, une 
partie peut durer plusieurs 
heures et dépasse donc allè-
grement le temps consacré à 
cette animation. « L’objectif 
premier d’une telle démarche, 
c’est de donner du bonheur, 
explique Emmanuel. Je leur 
distille quelques conseils, leur 
enseigne quelques coups, mais 
surtout, j’apprends à compo-
ser avec leur handicap, ce qui 
demande une adaptation per-
manente. » Viviane, qui souffre 
de troubles de la mémoire, est 
aussi une habituée des lieux. 
Sa maladie l’empêchant de 
jouer normalement, elle se 
contente de placer les pions 

sur l’échiquier. « Je connais 
un peu les règles, mais j’ai du 
mal à les mémoriser. Au bout 
de quelques minutes, j’ai déjà 
tout oublié, affirme-t-elle. Mais 
ce n’est pas grave, je sais que 
cela fait du bien à mon mental 
et me permet de continuer à 
réfléchir. » 

TRANSCENDER  
LE HANDICAP
D’un résident handicapé (phy-
sique ou neuromoteur) à l’autre, 
les enjeux ne sont évidemment 
pas les mêmes. Atteint d’une 
sclérose en plaque, Richard 
est l’un des meilleurs joueurs 
de la MAS, mais il peine à se 
saisir des pièces. Les déplacer 
sur l’échiquier lui demande 
un effort constant. « À travers 
ce genre d’intervention, Tous 
aux échecs cherche à popula-
riser un sport qui traîne une 
réputation élitiste, souligne 

Emmanuel. Notre présence 
dans ce type de structure mais 
aussi dans les écoles ou en 
pied d’immeuble dans certains 
quartiers nous permet d’être 
en contact avec un public qui 
ne serait jamais venu de lui-
même aux échecs. Or, tout le 
monde peut y jouer, partout 
et facilement. » À la MAS 
Alexandre-Glasberg, on s’aper-
çoit rapidement que ce moment 
d’« évasion », cette « bouffée 
d’air frais », selon les termes 
de Christian, transcende le 
handicap. L’échiquier est ainsi 
devenu le terrain d’expression 
privilégié de Richard. « Grâce 
aux échecs, il a fait de grands 
progrès en termes de concen-
tration et de sociabilisation », 
fait savoir Valérie Montagu, 
animatrice socio-éducative 
dans la résidence. « L’avantage 
de cette activité est qu’elle est 
régulière. Pour les résidents, 
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Deux championnes 
de savate boxe 
française en équipe 
de France pour  
les Championnats 
d’Europe

Sacrées toutes deux 
championnes de France  
de savate boxe française en 
mai dernier sous les couleurs 
de l’ESDM, Maé Champavert 
(- 52 kg) et Yasmine Talha  
(- 56 kg) ont été sélectionnées 
en équipe de France  
et participeront aux 
Championnats d’Europe,  
du 31 août au 2 septembre  
à Zagreb (Croatie). Dans  
la perspective de cet 
événement, elles vont 
s’entraîner durant  
une grande partie de l’été  
avec la délégation française.

Une Montreuilloise 
vice-championne de 
France d’équitation  
Membre de la Société  
hippique française (SHF),  
la Montreuilloise Lucile 
Gonzalez s’est illustrée lors  
des Championnats de France 
d’équitation par équipes 
(Amateur 3), catégorie 
dressage, qui se sont tenus  
en mai dernier au haras de 
Jardy, à Marnes-la-Coquette 
(Hauts-de-Seine).  
En compagnie de sa jument, 
joliment prénommée  
Éternelle-Amour, elle a obtenu 
la médaille d’argent.  

ABDELAZIZ ONKOUD
Maître mondial des échecs à Montreuil

Le 8 juillet, de 14 h à 16 h, place Jules-Verne 
(quartier Boissière), Abdelaziz Onkoud 
participe à un exercice qui fait toujours son 

petit effet auprès des passionnés d’échecs et des 
badauds, tant il s’apparente à un 
défi, une performance : la simulta-
née. Ce triple maître international 
des échecs (partie, composition et 
solution), qui transmet son savoir 
tous les samedis matin aux adhé-
rents de l’association Tous aux échecs, va affronter 
vingt adversaires en même temps sur vingt échiquiers 
différents. « Peut-être plus, car c’est organisé dans 
l’espace public et que c’est ouvert à tout le monde. 
C’est un challenge excitant, et même les spectateurs 
y trouvent leur compte car le spectacle est souvent 

au rendez-vous », précise-t-il. Dans le milieu des 
échecs, Abdelaziz est une sommité. Que ce soit au 
Maroc, son pays d’origine, ou en France, il collec-
tionne les titres. Les problèmes, véritables casse-tête 

artistiques, sont sa spécialité : il 
en a composé près de 3 500 (ce 
qui est très conséquent, paraît-
il). Abdelaziz sait aussi fort bien 
les résoudre puisqu’il est triple 
champion de France (2021, 2022 

et 2023) de solutions. 
« Les échecs, c’est ma vie, souligne ce joueur profes-
sionnel. J’y mets toute mon énergie depuis que j’ai 
compris que j’avais plus de prédispositions pour ce 
sport que pour l’athlétisme et le football, mes autres 
passions. » n G. R.
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Le 8 juillet, place Jules-
Verne, à 14 h, le maître 

affronte vingt adversaires 
en même temps
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BODY HIT MONTREUIL. J’ai repris le sport cette année, à fond.  
Je me rends souvent à cette adresse avec mon ami Black M.  
Kevin, le gérant, est génial ! 22, boulevard Rouget-de-Lisle.
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LA VIE DANS NOS QUARTIERS

Les colonnes de cette page ne 
sont pas assez grandes pour 
recenser tous les lieux que 

Bayou Sarr affectionne à Montreuil. 
À 34 ans, ce grand gaillard à la mine 
débonnaire et à la gentillesse recon-
nue se décrit comme un « chauvin ». 
Né à l’hôpital André-Grégoire, 
Ibrahima, de son vrai prénom, a 
grandi à la cité de l’Espoir. De son 
enfance, il se rappelle les escapades 
au parc des Beaumont, les tourtes 
de sa cousine à La Noue, les feux 
d’artifice lors de la Fête de la ville, 
les moments de joie et de liesse. 
« Il y a beaucoup d’événements 
rassembleurs à Montreuil, des 
animations qui permettent à tous les 
quartiers de se mélanger, explique-
t-il. Je connais énormément de 
gens grâce à ça. C’est une ville 
solidaire et fraternelle. » Des ren-
contres déterminantes ont permis 
au jeune comédien de se frayer 
un chemin sur la scène artistique. 
Son ancien animateur de quartier, 
Abdel Dhouieb, lui offrira ainsi 
ses premières scènes au Montreuil 
Comedy Club. Une initiative 
qui sera couronnée de succès. n  

El hadji Coly

MON MONTREUIL À MOI.  Bayou Sarr, enfant de l’Espoir, comédien, 
youtubeur et Montreuillois… de plus en plus fier de l’être !
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Comédien et youtubeur, Bayou Sarr totalise environ un 
million d’abonnés sur Tik Tok et ses autres réseaux sociaux. 
Originaire de la cité de l’Espoir, il présente son Montreuil.

BAYOU SARR
Après avoir 

tourné dans 
plusieurs 

films,dont 
Neuilly sa mère, 

sa mère ! en 
2018, il figurera, 

en 2024, aux 
côtés de 
Michèle 

Laroque et 
Claudia Tagbo, 

au générique de 
Karaoké, réalisé 

par Stéphane 
Ben Lahcene.  

Il peaufine 
actuellement 

l’écriture de son 
prochain one 

man show. 
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LE COLLÈGE JEAN-MOULIN.
J’ai effectué l’essentiel de ma 
scolarité à Montreuil, j’aimais 
cet endroit. 16, avenue Jean-Moulin.

LE STADE ROBERT-BARRAN.
J’ai joué 15 ans au Rugby 
club montreuillois ! Il y a de 
belles valeurs ! 21, rue des Roches.

LE FESTIVAL LAISSE CRÂNER. C’est un événement qui rassemble !  
Je connais personnellement les membres fondateurs : Mechi Mela  
et Mamadou Diakité, aka Diaks. Place Jean-Jaurès.
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Jade Allouche, Kadri 
Diaby (13 ans), Audrina 
Mame Tene et Corto 

Canat (14 ans) ont fait forte 
impression aux Championnats 
de France d’athlétisme qui se 
sont déroulés à Andernos-les-
Bains (Gironde) les 1er et 2 juin. 
Le relais mixte montreuillois a 
en effet remporté la médaille 
d’argent sur le 4 × 200 m. Il 
a été devancé sur le fil par 
Bussy-Saint-Georges. 
Appartenant à la section  
« athlétisme » du collège 
Marais-de-Villiers, nos jeunes 
sprinteurs ont avalé la distance 
en 1’ 41’’ 86, établissant au pas-

sage le nouveau record de l’éta-
blissement. « Je suis vraiment 
très fier d’eux, s’enthousiasme 
leur entraîneur et professeur 
d’EPS, Benjamin Nouvian. 
Ils ont su répondre présent à 
chaque course. » 
Ultime bonne nouvelle  : 
lo rs  des  championnats 
hivernaux des 14 et 15 jan-
vier, Monika Stoilova, 15 ans, a 
été certifiée dans le domaine de 
l’arbitrage en lancer de poids. 
Ce sésame lui permet d’officier 
en tant que « jeune arbitre » 
dans de grandes compétitions 
nationales telles que le meeting 
de Montreuil. n

En chasuble bleue, le relais mixte montreuillois, avec Benjamin 
Nouvian, leur prof et coach, et la nouvelle arbitre Monika Stoilova.

TRANCHES DE VIE.  De jeunes habitantes du quartier à 
l’affiche du film « Le Temps d’un été », sur France 3

de souvenirs d’enfance, ndlr]. 
De nombreux événements sur-
venus dans leurs vies résonnent 
en moi… »

RÉCITS CROISÉS
Dans ces cinq récits croisés, les 
moments de légèreté laissent 
place aux instants de fébrilité. 
On voit les filles recevoir leurs 
résultats du bac, évoquer leurs 
premières amours, ainsi que leur 
rapport à la féminité et la place 
de l’amitié dans leurs vies… 
La réalisatrice a souhaité les 
filmer également un an après, 
durant l’été 2022, pour suivre 
leur évolution. « J’ai été bluffée, 
elles ont déjà des raisonnements 
d’adultes, explique-t-elle. Ce 
qui m’a marquée, c’est qu’elles 
veulent toutes apprendre, 
s’émanciper grâce à l’école. »  
Le documentaire est visible en 
replay sur France Télévisions 
jusqu’au 10 juillet. n 

caméra à la main, tout au long 
de leur voyage. « Je souhai-
tais montrer dans mon docu-
mentaire ce que c’est d’avoir 
17 ans aujourd’hui, explique 
la réalisatrice. Comment 
une jeune femme gère à la 
fois les réseaux sociaux, ses 

parents, l’amour… À mon âge  
[39 ans, ndlr], cette plongée 
dans leurs adolescences agit 
sur moi un peu comme une 
madeleine de Proust [expression 
tirée de l’œuvre de l’écrivain 
Marcel Proust et désignant ce 
qui déclenche la réminiscence 

Elles s’appellent Éliette,  
Jia ou encore Angelina,  
ont 19 ans et habitent  
à quelques encablures  
du parc des Guilands.  
Elles sont les héroïnes  
du premier documentaire 
de la réalisatrice 
montreuilloise Gaëlle 
Malandrone, Le Temps  
d’un été. À l’écran, ces 
jeunes femmes évoquent 
leur quotidien, leurs doutes 
et leurs rêves. Reportage.

L’été 2021 les a mar-
quées à tout jamais. Jia, 
Angelina, Éliette, May 

et Fanta, un groupe de copines 
made in Montreuil, sont alors 
parties, pour la toute première 
fois, passer une semaine en 
vacances sans leurs parents, 
à Sète. Pour immortaliser ce 
moment magique, Gaëlle 
Malandrone les a suivies, 
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COUP DE CHAPEAU
à Sonny Varin
Ce prodige de 23 ans est 
cadreur, réalisateur et 
monteur. Il s’est fait connaître 
en immortalisant, pour le 
centre social, les événements 
du quartier La Noue – Clos-
Français, dont il est originaire. 
On lui doit des reportages  
sur les courses des Golden 
Blocks, L’Été est à Noue…  
Ce savoir-faire lui a valu d’être 
contacté par Les Ouvriers de 
joie pour dispenser des cours 
d’acting dans le cadre du pôle 
média. Sonny trouve malgré 
tout le temps de travailler  
à l’écriture de son premier 
film. On a hâte !
Instagram : sonny.vrn

Athlétisme. Notre relais 4 x 200 m mixte en argent !
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Merci Jacques Bailly ! 

Après avoir passé 34 ans au 
sein de l’association Les Amis 
de l’école, spécialisée dans 
l’aide aux devoirs, Jacques 
Bailly, 84 ans, tire sa 
révérence. Grâce à sa 
longévité, il a pu aider des 
générations d’enfants au 
quartier La Noue – Clos-
Français. De nombreux 
bénévoles ont tenu à lui 
rendre hommage à l’issue 
d’une petite cérémonie 
organisée le 29 juin à la 
maison de quartier Annie-
Fratellini. Originaire de Reims, 
Jacques est arrivé en région 
parisienne dans les 
années 1970. Il a été 
poinçonneur aux Lilas 
comme le personnage d’un 
certain Serge Gainsbourg 
avant lui. Il a également été 
conducteur de métro  
des lignes 3, 3 bis et 9.  
Cet harmoniciste  
se consacrera désormais  
à la chorale de l’association 
Musica Noue. Bravo à lui !

En quête de 
bénévoles pour 
l’aide aux devoirs
Afin de combler plusieurs 
départs, l’association  
Les Amis de l’école aura 
besoin de bénévoles pour la 
prochaine année scolaire. 
Vous pouvez, dès à présent, contacter  
le 07 67 46 01 31 ou écrire à
lesamisdelecoleamboyer93@gmail.com.

Ouverture 
imminente  
d’un restaurant
Tenez-vous prêts !  
Un nouveau restaurant  
est en train de voir le jour  
au 33, rue des Clos-
Français. Tenu 
par la Fédération des 
restaurateurs artisans de 
Montreuil en France (FRAM), 
il proposera à la carte  
des spécialités africaines : 
couscous, thiéboudiène, mafé, 
yassa… Ouverture prévue  
fin juillet.

D
R

DES ARTICLES DE : 
EL HADJI COLY 
Elhadji.coly@montreuil.fr

De gauche à droite, May, Éliette, Jia, la réalisatrice  
Gaëlle Malandrone, Fanta et Angelina.
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WELCOME.  À la rencontre des nouveaux  
arrivants de la ZAC Boissière – Acacia

COUP DE CHAPEAU
à Marie Alamelou
Elle a grandi aux Ramenas  
et fait toute sa scolarité 
à Montreuil. Biologiste  
de formation, Marie a 
néanmoins conservé intacte 
sa passion pour l’art. Depuis 
2020, elle anime un atelier 
d’arts plastiques au centre  
de quartier des Ramenas, en 
association avec le Comité 
des fêtes et d’animation.  
« La création m’offre une 
forme de liberté », dit-elle. 
Une « liberté » qu’elle 
partage avec bonheur,  
en explorant toutes sortes  
de techniques. À la rentrée, 
son atelier bimensuel  
deviendra hebdomadaire.

Rollers et pizza

Dimanche 21 juillet, 
l’association Récolte urbaine 
organise une grande soirée 
« vacances ». Avec, 
au programme : animation 
rollers, tournoi de ping-pong  
et pizzas maison cuites  
au feu de bois !
Gratuit, sans inscription.

1 800 
mètres carrés  
de locaux 
commerciaux sont  
disponibles dans le 
nouvel îlot de la ZAC 
Boissière– Acacia 

Stages d’été  
au Fait-tout
Le café associatif Le Fait-tout 
propose une kyrielle de 
stages pour petits et grands, 
en juillet et en août.  
Notamment : « création  
de contes gourmands  
avec nos recettes préférées  
(13 et 14 juillet) ; atelier 
recyclage, en association  
avec La Collecterie  
(20 et 21 juillet) ;  
atelier biodiversité  
(du 24 au 27 juillet, de 14 h  
à 17 h) ; atelier arts plastiques  
(du 1 er au 4 août)…
Inscription libre au 07 83 74 92 59 ;
166, rue Édouard-Branly.

Jouons à Ludoléo
La ludothèque Ludoléo  
reste ouverte tout le mois  
de juillet aux horaires 
suivants : du lundi au vendredi,  
de 9 h 30 à 11 h 30, et du lundi 
au jeudi, de 14 h à 17 h (pour 
les enfants et les tout-petits) ; 
vendredi après-midi  
pour les ados.
Place Jules-Verne.

Dans la ZAC Boissière –
Acacia, les travaux de l’îlot G 
s’achèvent. Situé entre  
les rues de Rosny et de 
l’Acacia, cet îlot totalise  
305 logements dont 
les premiers habitants  
sont arrivés fin juin. Ailleurs 
dans la ZAC, la résidence 
sociale étudiante ouvrira 
pour sa part à la rentrée. 
Détails.

Un nouveau chapitre 
s’ouvre dans l’histoire 
de la zone d’aménage-

ment concerté (ZAC) Boissière – 
Acacia. L’ensemble de bâti-
ments baptisé « îlot G » est en 
voie d’achèvement. Fin juin, 
l’aménageur Nexity y a livré les 
premiers logements : 35 apparte-
ments pour Est Ensemble Habitat 
(ex-Office public de l’habitat 
montreuillois), et 42 pour CDC 
Habitat, bailleur social de la 
Caisse des dépôts. Situé entre la 
rue de Rosny, le boulevard de la 
Boissière et la rue de l’Acacia, 
l’îlot G totalisera à terme 305 
logements, en location sociale 
et intermédiaire (179) et en 
accession à la propriété (126). 
« Nous maintenons l’exigence 
de 40 % de logements sociaux 
et un encadrement des prix pour 
l’accession, conformément à 
notre engagement en faveur 
de logements de qualité acces-
sibles à tous les Montreuillois », 
explique Gaylord Le Chequer, 
premier adjoint délégué à l’ur-
banisme. Les logements sont 
répartis en une dizaine de bâti-
ments réalisés dans un esprit 
« écoquartier » : plantations 
d’arbres en pleine terre, allées 
paysagères, « noues » pour l’eau 
de pluie, bois en façade, etc. La 

livraison des logements s’éta-
lera jusqu’à la fin de l’année.  
 
DÉJÀ DANS LES CARTONS 
Les premiers copropriétaires 
devraient pouvoir emménager 
durant l’été. Les premiers loca-
taires, eux, sont déjà dans les 
cartons. En ce dimanche 25 juin, 
les uns et les autres se croisent 
dans les nouvelles rues sorties de 
terre (voir encadré ci-dessous). 
À l’instar de Michel et Camilia, 
venus en repérage avec leurs 
deux enfants. « Nous venons 
du XVIIIe arrondissement, 

raconte Michel. Nous avons 
été séduits par le prix et par la 
notion d’écoquartier. Nos filles 
sont déjà inscrites à l’école Odru, 
nous avons hâte. » Quelques 
mètres plus loin, Ahmed, lui, 
est en plein boum. Avec sa petite 
famille, ce Montreuillois de 
naissance, « amoureux de [sa] 
ville », emménage dans un T4 
d’Est Ensemble Habitat. Il 
raconte : « C’est la première 
fois de ma vie que j’emménage 
dans un logement neuf. C’est 
spacieux, fonctionnel, très bien 
fait. On est heureux ! » Quant aux 

commerces de proximité, l’îlot 
G totalise près de 2 000 mètres 
carrés de locaux professionnels, 
situés au rez-de-chaussée des 
bâtiments donnant sur rue. 
Ailleurs dans la ZAC, la rentrée 
2023 sera marquée par l’ouver-
ture de la résidence sociale étu-
diante, rue Henri-Martin. Elle 
propose 145 studios et de nom-
breux espaces communs : salle 
d’étude, terrasses extérieures… 
Bienvenue aux étudiants et à 
tous les nouveaux habitants de 
la Boissière ! n
montreuil.fr et boissiere-acacia.fr

La rue Toussaint-Louverture, une des deux nouvelles artères voyant le jour avec la ZAC.
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DES ARTICLES DE : 
JEAN-FRANÇOIS MONTHEL  
jfmonthel@montreuil.fr

Avec l’achèvement de l’îlot G de la ZAC 
Boissière – Acacia, deux nouvelles rues, 
stratégiques, voient le jour.  La première 
prolonge la rue de la Montagne-Pierreuse.  
Elle crée un lien direct entre les quartiers 
Branly – Boissière et Ruffins – Théophile-
Sueur. Elle permet, par exemple, de rejoindre 
le parc Montreau en quelques minutes en 
évitant les grands axes. Arborée et équipée 
d’une piste cyclable à double sens, cette rue 
portera le nom de Toussaint-Louverture, 

héros révolutionnaire haïtien. La seconde 
démarre à l’intersection des rues de l’Acacia et 
de la Montagne-Pierreuse, et relie le boulevard 
de la Boissière. Elle offre un lien nouveau avec 
Rosny-sous-Bois et, dans le futur, avec le 
Grand Chemin, qui longera le golf de Rosny. 
Elle sera baptisée « 17-Octobre-1961 »,  
en mémoire du massacre des manifestants 
pacifiques algériens. À noter que, à terme,  
la rue de l’Acacia sera à nouveau ouverte 
jusqu’au boulevard de la Boissière. 

Deux nouvelles rues voient le jour
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Alassane Coulibaly 
a  long temps  é té 
employé de l’Office 

public de l’habitat montreuil-
lois (OPHM). Reconverti dans 
le shiatsu (discipline manuelle 
de régulation des énergies et 
de détente), il est à l’initiative, 
avec la coach et hypnothéra-
peute Sandhia Guehl, de la 
création de l’Espace Allzen. 
On y propose un parcours 
d’accompagnement adapté, 
recourant aux médecines 
douces, au coaching sportif 
et à différentes thérapies (mas-

sage, sophrologie, psycholo-
gie, etc.). Outre des séances 
pour les particuliers et des 
interventions en entreprise, 
l’esprit Allzen, c’est aussi 
de démocratiser l’accès aux 
bien-être pour tous. Alors, 
rien d’étonnant au fait de les 
retrouver sur les stands de 
massage et sport lors des fes-
tivals Regard neuf 3 ou Voilà 
l’été proposés par les acteurs 
sociaux du département pour 
animer les quartiers cet été. n
Espace Allzen, 55, rue Michelet. 
espaceallzen@gmail.com. Sandhia Guehl et Alassane Coulibaly vous attendent.

DÉCOUVERTE.  127 logements, un équipement petite 
enfance et des commerces à la ZAC Fraternité

Logements étudiants et sociaux bientôt livrés place de la Fraternité.

2 000 m2. La rue Catherine-Puig, 
où siège le tribunal adminis-
tratif, accueillera en 2025 un 
projet d’habitat participatif, 
deviendra traversante (est « tra-
versante » une rue qui peut être 
empruntée par les piétons et les 
cyclistes mais non par les véhi-
cules motorisés) et ira jusqu’à 
la rue Étienne-Marcel. 
Place de la Fraternité, un 
immeuble de logements étu-
diants et trois bâtiments à voca-
tion sociale sont en cours de 
construction et doivent être 
livrés à la fin de l’année. Ils 
accueilleront par ailleurs trois 
locaux commerciaux en rez-
de-chaussée, dont une brasserie 
avec terrasse. 
À l’issue de la balade, on a pu 
échanger à propos du projet 
de réaménagement de la place  
issu du budget participatif qui 
sera donc remis en concertation 
après la livraison des logements. 
En attendant, un espace de jeux 
pour enfants y verra le jour. n

de Gaylord Le Chequer, pre-
mier adjoint, délégué à l’urba-
nisme et à la ville résiliente, de 
Dominique Attia, adjointe à 
l’éducation, à l’enfance et aux 
bâtiments, et d’Olivier Stern, élu 
du quartier, la balade urbaine du  
10 juin a permis de faire le point 
sur le calendrier, que les tra-
vaux soient achevés, en cours 
ou à venir. Les participants 
ont notamment eu des infor-

mations au sujet du chantier 
« Madriers », à l’angle des rues 
Étienne-Marcel et d’Alembert. 

LOGEMENTS ÉTUDIANTS 
ET SOCIAUX
La construction en question, pré-
vue pour début 2024, comprend  
127 logements, dont 40 à 
vocation sociale, ainsi que des 
commerces, un équipement 
petite enfance et un square de 

Le 10 juin dernier, 
les habitants étaient 
conviés à un parcours de 
découverte des différents 
chantiers de la zone 
d’aménagement concerté 
(ZAC) de la Fraternité. 
L’occasion de faire le point 
sur ce grand plan de 
rénovation de l’habitat 
insalubre.

Après le projet rue de 
Paris, porté par l’en-
treprise Woodeum, et 

le futur Village du réemploi  
(10 000 m2 de logements), les 
avancées de la ZAC Fraternité 
continuent d’animer le Bas-
Montreuil. Cette ZAC s’ins-
crit dans le plan de rénovation 
de l’habitat insalubre financé 
et porté depuis 2014 par Est 
Ensemble, via la municipalité 
et la Soreqa, un aménageur 
public, sur une zone de 16 hec-
tares située de part et d’autre 
de la rue de Paris. En présence 
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COUP DE CHAPEAU
à Nabil Medjkdoud 
« Dynamiser le quartier,  
lui donner vie, que les gens 
se mélangent. » Tel est le 
credo de Nabil Medjkdoud. 
Son association, Robe’s 
Park, est bien connue place 
de la République. Elle 
organise aide aux devoirs et 
vide-greniers, installe des 
tables de ping-pong les jours 
de beau temps… « Ça fait 
plus de 40 ans qu’on est là », 
lance Nabil désignant les 
amis qui lui donnent un coup 
de main. Tous espèrent avoir 
bientôt un local pour 
pérenniser à l’année leurs 
actions en faveur du quartier.
Contact : 07 68 34 78 24.

Un ancien de l’OPHM lance l’Espace Allzen

Une chaussée  
toute neuve   
rue de la Révolution

Du 8 au 13 juin,  
la mairie a procédé  
à la réfection de la chaussée  
de la rue de la Révolution,  
entre les rues Douy-Delcupe 
et Colonel-Delorme. L’axe 
est désormais de nouveau 
empruntable. Vitesse limitée 
à 30 km/h.

Les ateliers  
du festival Touki  
à Comme vous émoi
Dans le cadre du festival 
Touki organisé par 
l’association Alter Natives  
au square Hilaire-Penda,  
le 22 juillet, une série 
d’ateliers seront menés dans 
les locaux de Comme vous 
émoi, 5, rue de la Révolution. 
Du 17 au 22 juillet de 10 h à 
17 h 30, venez apprendre  
à fabriquer et jouer des 
instruments de musique 
ouest-africains, et participer 
à la composition d’un 
morceau qui sera joué  
lors du festival.
Informations :  
anatives.jeunesse@gmail.com  
ou 06 38 40 48 85.

Le centre social 
Lounès-Matoub  
en mode été
Du 8 juillet au 3 août,  
le centre social Lounès-
Matoub organise  
de nombreuses activités  
à destination des enfants  
et des habitants du quartier : 
sorties en plein air, pique-
niques, ateliers… Pour tout 
connaître du programme 
estival concocté par l’équipe, 
rendez-vous sur la page 
Facebook du centre. Vous 
pouvez aussi vous inscrire 
dès maintenant à l’accueil  
du centre.
4-6, place de la République. 
Lundi et mardi de 14 h à 18 h ; 
mercredi, jeudi et vendredi de 9 h 30  
à 12 h 30 et de 14 h à 18 h ; 
samedi, de 9 h 30 à 12 h 30.
Tél. 01 71 89 25 09.
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RÉCUP’.  Découvrez sous terre le bassin des Hanots  
qui va vous protéger des orages et de la pollution !

À L’HONNEUR
Clémence Guihard 
Habitante des Sept-Chemins,  
elle a reçu le Prix l’Espoir 
d’Artisanat de la Chambre  
des métiers et de l’artisanat 
Île-de-France, pour la 
création, fin 2022, de Fabrique 
Yvonne*, une marque de 
vêtements taillés dans du linge 
de maison de récup’ de chez 
Neptune, ressourcerie 
employant des personnes en 
réinsertion. « Je l’ai nommée 
ainsi pour ma grand-mère,  
ses draps fleuris et les 
membres de ma famille qui  
ont travaillé de leurs mains. »
* Retrouvez la Fabrique Yvonne  
à la Place des artisans, les 7, 8 et 9 juillet 
place Jean-Jaurès.

La « caravana 
obscura »  
de Lolita Bourdet  
est de retour !

Lauréate du prix Écho Culture 
Awards de la Maison Chaumet, 
la photographe Lolita Bourdet 
ressort sa « caravana 
obscura », un appareil photo 
géant conçu dans une 
caravane ! Vous la retrouverez 
avec le collectif Les Cousines 
les samedis et dimanches de 
10 h à 17 h, sur la parcelle de la 
maison des Murs à pêches.
89, rue Pierre-de-Montreuil.
Réservations : exploreparis.com  
(histoires de photo argentique aux Murs  
à pêches, caravana obscura).

Préparez votre 
rentrée chez 
Neptune
Vêtements, livres, cahiers, 
pochettes, équerres, sacs… 
Tout l’été, l’association 
Neptune vous accueille pour 
que vous puissiez préparer 
la rentrée sans vous ruiner, 
grâce à une sélection 
spéciale. Et rendez-vous 
le 26 août pour l’événement 
« Préparez votre rentrée ! ». 
Vous y trouverez le matériel 
nécessaire aux enfants  
et aux adolescents.
Neptune, 32-36, boulevard Paul-Vaillant-
Couturier, ou 51, rue des Néfliers ; 
association-neptune.com

L’été Hors les murs 
de la Bibliothèque  
du Grand-Air
En juillet, retrouvez la 
Bibliothèque du Grand Air 
« Hors les murs » pour des 
ateliers-goûters scientifiques 
avec l’association Les Petits 
Débrouillards. Le 8 juillet,  
à la prairie des Murs à pêches 
pour une session « sciences 
et astronomie ». Le 15 juillet 
au jardin des mamies du 
Bel-Air pour une rencontre 
au sujet de la biodiversité en 
ville. Le 29 juillet au jardin  
du Partage pour un jeu  
des 7 familles lié aux 
expériences de chimie.

JU
LI

ET
TE

 D
E

 S
IE

R
R

A

du marché Paul-Signac (déplacé 
de l’autre côté du boulevard 
Aristide-Briand). Il a permis 
de positionner sous terre un 
tunnelier d’environ 2 mètres 
d’envergure, qui creuse, à rai-
son de 6 mètres par jour, pour 
installer les canalisations qui ali-
menteront le bassin des Hanots. 
« Quand il pleut, le bassin se 
remplit, on laisse décanter puis 
on le vide progressivement », 
décrit Yann Abraham, chef du 
bureau Usagers, valorisation 
et innovation de la DEA. Les 
eaux sales sont envoyées dans le 
réseau d’assainissement, tandis 
que les eaux saines rejoindront 
la Marne. Grâce au vaste réseau 
qui se déploie sur le territoire, 
cette dernière devrait devenir 
« baignable » de mai à octobre 
à l’horizon des prochains Jeux 
olympiques. Ces travaux se 
termineront justement en 
juin 2024. Le marché retrou-
vera alors sa place originelle. n 

débordaient sur les voies com-
munales, explique ainsi Belaïde 
Beddredine, vice-président du 
conseil départemental en charge 
de l’écologie urbaine. Ce bassin 
va permettre de protéger les 
populations en aval, d’inter-
cepter les eaux des orages d’été 
un peu violents et d’éviter que 
les habitants soient inondés. »

Les travaux qui altèrent  
la circulation du boulevard 
Aristide-Briand,  
de l’avenue Paul-Signac 
et de la rue de Romainville 
s’expliquent par  
la présence d’un tunnelier 
qui creuse les canaux 
d’alimentation du bassin 
des Hanots. Pour éviter  
les crues et dépolluer  
les eaux de pluie. 
 

Le bassin de la Fontaine-
des -Hano t s ,  don t 
l’entrée se trouve au  

17, boulevard Aristide-
Briand, est une véritable 
cathédrale souterraine  : 
25 mètres de profondeur,  
35 de diamètre, pour un volume de  
21 500 mètres cubes. L’objectif 
de cet équipement installé 
par  Direction de l’eau et de 
l’assainissement (DEA) du 
conseil départemental de la 
Seine-Saint-Denis est d’éviter 
les crues causées par la perméa-
bilité des sols, qui saturent les 
canaux d’évacuation pluviaux. 
« C’est un chantier nécessaire 
pour collecter les eaux qui 

UN IMMENSE PUITS
Trois « prises d’eau » sont 
en cours de création rue de 
Romainville, boulevard 
Aristide-Briand et à l’inter-
section de la rue de l’Ermitage 
et de l’avenue Paul-Signac. Les 
services départementaux en 
charge des travaux ont creusé un 
immense puits à l’emplacement 

Un escalier géant pour une vertigineuse plongée.

Les bassins de récupération 
des eaux de pluie répondent  
à une urgence sanitaire, mais 
ne sont pas complètement 
satisfaisants. Ils permettent 
d’éviter les crues, de nettoyer 

l’eau avant de la rejeter dans la Marne.  
Ils sont une réponse provisoire au dérèglement 
climatique. Le cercle vertueux consiste  
à débitumiser, à garder l’eau de pluie  
là où elle tombe. 

Il faut éviter que les eaux ruissellent, 
se  polluent et s’engouffrent dans les 
réseaux d’égout. La végétalisation s’en portera 
mieux, l’humidité en ville aussi. Nous prenons  
la bonne voie avec la débitumisation  
des surfaces, et en plantant correctement  
les arbres dans le respect du végétal.  
C’est le cas avenue Gabriel-Péri,  
où les tranchées d’arbres actuellement 
réalisées permettront à l’eau de s’infiltrer 
directement dans les nappes.

INTERVIEW DE L’ÉLUE  
Catherine Dehay, adjointe aux parcs, à la nature et à l’animal en ville, à la végétalisation, aux jardins citoyens

DES ARTICLES DE : 
ANTONIN PADOVANI  
antonin.padovani@montreuil.fr
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Amine Morkache (à gauche) pose avec Demba, son employé.
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Partir en livre  
vient à Montreuil

Partir en livre, le grand festival 
du livre jeunesse en France, 
passera par Montreuil pour 
promouvoir auprès des 
jeunes le plaisir de la lecture.  
La neuvième édition  
de cet événement animé 
vous donne rendez-vous  
le 12 juillet sur la place Rouge, 
où sera présente l’illustratrice 
montreuilloise Florie  
Saint-Val, et le 19 juillet  
sur la place du 14-Juillet,  
où vous pourrez rencontrer 
les illustrateurs Fanny Monier 
et Loïc Froissart. Lectures 
immersives, ateliers 
d’illustration et d’écriture, 
concerts dessinés et autres 
attractions littéraires  
vous attendent.

Une résidence 
seniors ouverte  
aux habitants  
du quartier
La résidence seniors  
Le Domaine des Beaumonts,  
qui vient d’ouvrir rue  
Gaston-Lauriau, propose  
aux habitants du quartier  
de venir participer 
gratuitement à ses ateliers 
ciné-débat le jeudi après-midi 
et à ses cours de yoga  
le vendredi après-midi. 
Espace climatisé.
34, rue Gaston-Lauriau.  
Tél. 01 84 21 80 77.

Rue des Charmes 
aux enfants
La rue des Charmes  
se mettra à l’heure des 
enfants les dimanches 
16 juillet, 6 et 20 août. Place 
aux vélos, aux rollers, aux 
trottinettes et à tous les jeux 
d’extérieur. Ce sera le 
moment idéal pour rencontrer 
vos voisins en prenant  
le temps d’échanger avec eux.

LA SALLE QUI MONTE.  Réputée mondialement pour  
ses concerts, La Marbrerie est aussi un lieu de vie 

Amine : jiu-jitsu et sandwichs gastronomiques

Avec 7 000 followers 
sur Snapchat et des 
commentaires dithy-

rambiques sur Google après 
six mois d’ouverture, Amine 
Morkache est heureux. Associé 
à son ami Amir, qui tient le tout 
proche Just Poulet, Amine fait 
cartonner La P’tite Ardoise, au 
54, rue du Capitaine-Dreyfus. 
Ce « snack gastronomique » qui 
dispose de quelques tables en 
terrasse attire bien du monde, 
de Montreuil et d’ailleurs. Les 
rappeurs Kalash Criminel et 
Ninho sont ainsi passés, fai-

sant le buzz… À la faveur du 
réseau qu’il s’est constitué grâce 
à son ancien métier, placier 
sur les marchés de Montreuil, 
Amine propose des sandwichs 
et des frites au goût du local et 
des desserts maison en prove-
nance de la boulangerie de la 
rue Molière, à deux pas de la 
cité de l’Espoir, où il habite. Ce 
pratiquant du jiu-jitsu brésilien 
au plus haut niveau voulait une 
« sandwicherie où tout le monde 
pourrait se régaler avec peu de 
moyens ». Pari réussi ! n
@laptiteardoise93100

salle de concert et de restau-
ration. « Nous voulons fédérer 
sur l’idée qu’on peut venir 
sans savoir ce qui va se pas-
ser, découvrir des artistes, 
passer une partie de la jour-
née ou de l’après concert en 
famille ou tout seul », indique 
ainsi Joanna Luzignant, la 
chargée de communication. 
Grâce à une programmation 
variée dans tous les styles et 
à petits prix si l’on réserve à 
l’avance, aux concerts gratuits 
les mercredis et dimanches 
midi, au club le samedi toute 
la nuit et, pourquoi pas, à un 
karaoké, La Marbrerie entend 
toucher tous les publics. Et 
attention, la rentrée 2023 
s’annonce tonitruante, avec 
la soirée surf trash Endless 
Summer Rager le 31 août, ou 
les venues de Yaniss Odua et 
Taïro, deux chanteurs de reg-
gae, de la Française Barbara 
Carlotti et du New-yorkais 
Juan Wauters ! n  @la_marbrerie

La Marbrerie au nombre des 
cinq dates de sa tournée mon-
diale. L’établissement s’est vu 
à cette occasion gérer une liste 
d’attente de 4 000 personnes !  
 
RENTRÉE TONITRUANTE
Basée à quelques enjambées 
de la très commerçante rue 
de l’Église, cette salle d’une 
capacité de 650 personnes a 

su rester intimiste et chaleu-
reuse, avec sa cantine, sa table 
de ping-pong, ses canapés 
en mezzanine, et sa terrasse. 
« Nous offrons une proximité 
avec le public et un rapport 
quasi familial qui créent une 
bonne énergie », se réjouit 
Victor Gay, le programmateur.  
La Marbrerie souhaite devenir 
un lieu de vie plus qu’une 

Il y a toujours quelque 
chose à faire ou quelqu’un  
à découvrir à La Marbrerie. 
Salle de concert, cantine  
ou lieu pour événements 
spéciaux, l’établissement 
veut s’inscrire dans un  
vie de quartier en étant 
proche du public.

La petite salle de concert 
montreuilloise qui 
monte a réussi, en 

quelques années, à s’impo-
ser dans le calendrier des 
têtes d’affiche françaises 
et internationales. Cette 
année encore, des pointures 
comme le regretté Jean-Louis 
Murat, Thomas Fersen ou 
Glen Matlock, le légendaire 
bassiste des Sex Pistols (à 
l’occasion du Strummer 
Fest), se sont succédé sur 
la scène de La Marbrerie. 
Mais c’est l’artiste bri-
tannique King Krule qui a 
créé l’événement en plaçant 

COUP DE CHAPEAU
à Lucette Ngom 
Chargée d’insertion 
professionnelle pour  
En Temps, association qui 
accompagne les mineurs 
migrants isolés à Montreuil, 
elle travaille avec des jeunes 
« qui ont des histoires 
poignantes ». « Je partage 
leurs victoires, ce sont aussi 
les miennes. » Des victoires 
facilitées par un territoire 
multiculturel et un tissu 
associatif riche. Cette jeune 
femme au visage rayonnant 
a fait de Montreuil sa « ville 
de cœur ». « J’habite  
non loin de la mairie,  
un quartier plein d’énergie  
où il fait bon vivre. »

DES ARTICLES DE : 
CHRISTINE CHALIER  
christine.chalier@montreuil.fr

Restitution du projet éducatif Je R.Ê.V.E Montreuil, à La Marbrerie.
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COOPÉRATION.  Le principal d’un collège de Yélimané 
rencontre son homologue de Politzer 
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COUP DE CHAPEAU
à Erwan Girard
Né au CHI André-Grégoire,  
ce Montreuillois foule les 
rings de catch professionnel 
depuis l’âge de 18 ans, sous 
le nom de R1. Après un CAP 
de vente, il a tout lâché pour 
ce sport spectacle. « Un bon 
catcheur doit aussi savoir 
gérer sa promotion et son 
image. Moi, je suis le gentil, 
dans le style voltige. »  
À 21 ans, Erwan va retourner  
cet été aux États-Unis où il a 
été remarqué, avec le rêve 
d’intégrer un jour la WWE*.
Insta : r1.pro_gamer
* World Wrestling Entertainment, 
entreprise organisatrice des combats  
de catch aux États-Unis.

La Ruffinerie cherche 
un service civique

Vous avez entre 16 et 25 ans ? 
Vous recherchez une 
expérience associative 
rémunérée en lien avec 
l’accueil, l’animation et les arts 
vivants ? La Ruffinerie vous 
propose d’intégrer son équipe 
afin de vivre une expérience 
humaine unique. 
68, rue des Ruffins. Tél. 07  69 27 65 38.

Une permanence 
infos travaux
Rendez-vous le mardi 18 juillet 
après-midi place Le Morillon 
pour faire le point sur les 
prochaines transformations  
du quartier dans le cadre du 
nouveau programme national 
de renouvellement urbain 
(NPNRU). Douze panneaux 
détailleront la nature  
des travaux à venir, et une 
intervenante sera sur place 
pour répondre aux habitants.

Suite des travaux 
d’assainissement 
Les travaux des réseaux 
d’assainissement ont démarré 
dans la rue des Ruffins  
le 3 juillet, pour une durée  
de 63 jours. Une première 
partie des travaux s’effectue 
de l’intersection avec la rue  
de la Patte-d’Oie, jusqu’à la 
place de la Paix. Une seconde 
partie s’étendra de la place  
de la Paix à la rue Juliette-
Dodu. Le bus 127 devrait  
être dévié par la rue de la 
Côte-du-Nord pendant  
toute la durée du chantier.

Ateliers place 
Descartes
Participez au réaménagement 
de la place Descartes tous les 
mercredis et samedis de juillet 
et août, avec des ateliers  
de construction. L’association 
Artemia vous propose un 
atelier land art et artisanat  
le 8 juillet de 15 h à 18 h pour 
fabriquer des objets décoratifs 
à partir de matériaux naturels, 
et un atelier sténopé, ancienne 
technique de photographie, 
le 12 juillet de 15 h à 18 h.
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de Yélimané appartient à la 
région de Kayes, qui est éloi-
gnée de la zone de conflit. » Il 
reconnaît que le travail d’Aveec, 
qui finance des fournitures, est 
incitative pour beaucoup de 
familles dans le besoin et permet 
de lutter contre la déscolarisa-
tion précoce. « À partir de 14 ou 
15 ans, certains élèves prennent 
“les chemins de l’aventure”. Ils 
vont en ville, à Bamako, ou dans 
les pays étrangers. Il y a aussi 
l’attraction des zones minières, 
des endroits où il est facile de 
trouver de l’or. » « Les jeunes 
filles sont parfois confrontées 
au mariage précoce et à l’exci-
sion, mutilation qui a aussi un 
impact psychologique », ren-
chérit Samba Diarra. Le collège 
de Yélimané compte 75 filles, 
sur 215 élèves.
« Ce lien d’amitié que nous 
maintenons est un grand pro-
jet qui promet beaucoup de 
choses pour l’avenir », conclut 
Mamadou Guindo, qui aura su 
charmer ses interlocuteurs par 
sa gentillesse et son ouverture. n

du quotidien essentielle pour 
construire un parcours citoyen. » 
Les échanges épistolaires ont 
lieu deux fois par an environ, le 
temps d’écrire ou de répondre, 
souvent durant un cours de fran-
çais, et de trouver un « porteur », 
car la poste n’est pas fiable au 
Mali. « Le maire de Montreuil 
a lui-même apporté les lettres 

La visite de Mamadou 
Guindo, principal du collège 
Mamadou-Kange-Traoré 
de Yélimané, à son 
homologue montreuillois du 
collège Politzer, a confirmé 
les liens forts existant entre  
les deux établissements,  
mais aussi entre le Mali  
et Montreuil. Rencontre.

Événement au collège 
Politzer qui recevait 
Mamadou Guindo, le 

principal du collège Mamadou-
Kange-Traoré à Yélimané en 
juin. Malgré des relations diplo-
matiques dégradées entre le Mali 
et la France, les deux établisse-
ments réussissent à maintenir un 
lien d’amitié précieux. Depuis la 
création d’Aveec (Association 
vivre ensemble par l’éduca-
tion et avec les citoyens) en 
2018, à l’initiative de Samba 
Diarra, assistant pédagogique 
à Politzer, les élèves des deux 
collèges entretiennent une cor-
respondance épistolaire, parfois 
même en visioconférence. « Nos 
enfants sont tellement curieux ! 
s’exclame Mamadou Guindo. 
Ils veulent savoir comment ça 
se passe ici. Les enfants d’ici 
aussi, je pense. Chaque échange 
peut profiter à l’autre, car de 
chaque côté, il y a des choses 
qu’on ne savait pas. » « Pour 
notre collège, l’approche est un 
peu différente, précise Abdel-
Nasser Laroussi-Rouibate, le 
principal de Politzer. Montreuil 
a une forte histoire malienne. 
C’est une richesse. Quand on 
permet à nos élèves, issus de 
tous les horizons, d’aller à la 
rencontre d’autres enfants, 
découvrir d’autres réalités, 
on est dans une géopolitique 

lors d’une visite », s’amuse 
Mamadou Guindo. 

YÉLIMANÉ EST ÉLOIGNÉ 
DE LA ZONE DE CONFLIT
Quant à savoir si la situation 
politique du Mali a bouleversé 
le quotidien des élèves, le prin-
cipal du collège de Yélimané 
se veut rassurant : « La ville 

Le principal de Politzer, Abdel-Nasser Laroussi-Rouibate (à gauche), 
et celui du collège Mamadou-Kange-Traoré, Mamadou Guindo.

DES ARTICLES DE : 
CHRISTINE CHALIER  
christine.chalier@montreuil.fr
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Initié en 1985 par Jean-Pierre 
Brard, alors maire de Montreuil, 
le jumelage avec le Cercle de 
Yélimané (équivalent d’un 
département) se fonde sur 
les liens très forts entre notre 
ville et la diaspora malienne. 

Essentiellement écono-
mique à ses débuts, la 
coopération appuyait 
des projets qui répon-
daient aux besoins 
(forage de puits, agri-
culture). En 2009, 
le choix s’est porté 
sur une coopération 

décentralisée (de collectivité 
à collectivité) qui a soutenu 
différents types de projets : eau 
et assainissement, promotion 
des droits des femmes, déve-
loppement économique, lutte 

contre la désertification. En 
2017, une délégation de douze 
maires a fait le déplacement 
à Montreuil pour renouveler 
ce jumelage. En 2019, c’est 
Patrice Bessac qui s’est rendu à 
Yélimané. Si plusieurs projets 
sont aujourd’hui à l’arrêt en rai-
son de la situation géopolitique, 
les liens d’amitié perdurent 
entre les deux collectivités, qui 
se concrétisent notamment par 
les relations qu’entretiennent 
toujours les associations entre 
elles.  

Montreuil-Yélimané, près de 40 ans d’amitié
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MAJORITÉ MUNICIPALE

OPPOSITION MUNICIPALE

MONTREUIL LIBRE
Texte non parvenu

n  NOTRE VILLE� LA PAROLE AUX GROUPES

MOVICO
À gauche toute dans le discours,  
bien moins dans les actes…

Le conseil municipal du 28 juin a confirmé l’écart troublant entre 
le discours porté par le Maire et sa majorité et la réalité concrète 
des décisions prises:

 En matière d’éducation, on critique les choix gouvernemen-
taux mais la nouvelle sectorisation proposée pour les écoles du 
bas Montreuil organise la baisse des effectifs de la maternelle 
Aragon et du coup sa fermeture à la rentrée 2024! En général, 
les villes se battent pour garder leurs écoles, pas à Montreuil qui 
pourtant gagne plus de 1000 habitants par an et où 200 nouveaux 

logements vont être livrés à proximité d’Aragon?
Les parents d’élèves, mis devant le fait accompli, sont venu.e.s 
en conseil municipal défendre leur école. Nous avons proposé 
un amendement de report du vote, le temps d’étudier des solu-
tions alternatives. Refus de la majorité!

 Pour les ressources humaines aussi l’écart entre discours très 
social et pratiques du Maire-employeur choque. Les intervenants 
culturels vacataires de la ville manifestaient, à nouveau, devant 
la mairie le soir du conseil pour demander une augmentation de 
leur rémunération, inchangée depuis des années et un minimum 
de reconnaissance. Ils/elles n’ont pourtant même pas été reçu.e.s... 
Et plusieurs décisions prises le même soir en conseil contribuent 
encore un peu plus à la précarisation du personnel communal : 

le Maire et sa majorité font le choix de toujours plus de saison-
niers, de vacataires et décident que les apprentis seront payés 
au minimum. Montreuil une ville de gauche championne de la 
précarisation, allez comprendre! Combien de temps encore le 
Maire va-t-il poursuivre dans cette voie cynique et destructrice?

 Et que dire de la nouvelle forte augmentation des tarifs muni-
cipaux même pour les plus pauvres? Social? De gauche? Malgré 
la gravité de la situation actuelle, nous vous souhaitons un été 
le plus serein possible.

Choukri Yonis et Pierre Serne
sernepierre@montreuil.fr
Youtube : Montreuil invisible

Meurtre de Nahel et destruction  
des biens communs : urgence à agir

EXPRESSION COMMUNE DES GROUPES  
DE LA MAJORITÉ MUNICIPALE

Mardi 27 juin à Nanterre, un jeune de 17 
ans, Nahel, était tué à bout portant par 
un policier. Le gouvernement reconnaît 

lui-même le caractère hors cadre légal de cette inter-
vention meurtrière. Sa mort a provoqué une vague 
d’émotions et de colère légitime partout dans le pays.

Depuis, dans de nombreuses villes, dont la nôtre, des 
jeunes, parfois très jeunes, se révoltent. La colère se 
transforme en rage et des biens communs brûlent : 
nous perdons des commerces, des centres sociaux et 
des institutions vitales pour les habitant·es. Face à 
cette situation, il faut traiter les causes du problème.

Depuis les révoltes de 2005 et malgré les nombreuses 
alertes et les appels publics à l’action de l’Etat initiés 
par les maires, les élu·es et les habitant·es des villes 
populaires, le compte n’y est pas. Toutes les reven-
dications ont été ignorées. A cela s’ajoute la montée 
de l’extrême droite et la banalisation de propos et 
d’actes racistes dans la société qui participent à la 
division du pays et éloignent toujours plus une partie 
de la population des institutions.

L’État a détourné les yeux, E. Macron a répondu par 
le mépris. Ignoré le sentiment d’injustice et d’inéga-

lité des quartiers populaires. Ignoré les chiffres qui 
disent la détresse : chômage, difficultés à payer ses 
factures, recours à l’aide alimentaire qui a explosé, 
reproduction sociale qui laisse sur le bord de la 
route des jeunes qui perdent tout espoir de trouver 
leur place dans une société qui les rejette largement 
en raison de leur nom, de leur couleur de peau ou 
de leur adresse. Sentiment d’inégalité de traitement 
aggravé par le comportement de certains policiers. 
On ne peut pas faire aimer la République et dénoncer 
les atteintes portées à ses symboles si une partie de 
la population est exclue de son bénéfice.
Car cet État-là a échoué tant socialement que dans la 
doctrine confiée à sa police républicaine. L’absence de 
correction de ses dérives structurelles et son raidisse-
ment répressif ont multiplié le ressentiment envers la 
police et dégradé ses relations à la population. Cette 
fracture n’est pas viable et une réforme profonde ne 
doit plus attendre : révision des critères de recrute-
ment, de la formation, de la gestion des carrières, 
des règles de fonctionnement et d’intervention, du 
contrôle démocratique de la police et de sa doctrine 
de maintien de l’ordre. Il faut aussi abroger la loi 
de 2017 qui a élargi le périmètre d’usage des armes 
par la police et s’est traduite par une préoccupante 
multiplication des morts pour refus d’obtempérer. 

Nous avons besoin que le Parlement, avec la société 
civile, s’empare de ces questions pour une police au 
service du peuple, et lui en donner les moyens.

Il faut enfin une politique de mixité sociale et d’égalité 
des territoires volontariste, qui mette fin à l’injustice 
que vivent nos quartiers populaires. Nos services 
publics ne peuvent plus être systématiquement sous-
dotés et dégradés. Nos écoles ne doivent plus être des 
fabriques de l’échec scolaire et de la reproduction 
des inégalités.

La responsabilité du gouvernement est grande : nous 
voulons des actes forts, pas des mots. Justice pour 
Nahel et pour toutes et tous : paix et perspectives 
pour nos quartiers. n

LA MAJORITÉ MUNICIPALE : 

Montreuil Rassemblée
Montreuil Insoumise
Montreuil Socialiste
Génération.s Montreuil Écologie et Solidarité
EELV – Montreuil Écologie
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DÉCHÈTERIE : 127, rue Pierre-de-Montreuil. Tél. 0805 055 055.

Le Montreuillois

MAIRIE : Hôtel de ville, place Jean-Jaurès  
93105 Montreuil Cedex. Tél. 01 48 70 60 00.
SITE INTERNET : montreuil.fr
MAIRIE ANNEXE DES BLANCS-VILAINS :
77, rue des Blancs-Vilains. Tél. 01 48 70 60 80.
SESAM : Signaler les problèmes dans l’espace public,
tél. 01 48 70 66 66. E-mail : sesam@montreuil.fr

POUR JOINDRE LA MAIRIEPOUR JOINDRE LA MAIRIEPOUR JOINDRE LA MAIRIE

À TABLE À L’ÉCOLE...� 100 % UTILE n 

Menus maternelle et élémentaire  
Élémentaire : service à table ou (au choix) en self-service (souligné)

URGENCES
POLICE 
Composer le 17.

POMPIERS 
Composer le 18.

PÉDIATRES DE GARDE 
Composer le 15.

PHARMACIENS DE GARDE 
La pharmacie Maarek, 
26, rue de Paris, est ouverte  
7 jours sur 7, 24 heures sur 24. 
La pharmacie Khaless, 67, rue de 
Paris, est ouverte 7 jours sur 7,  
de 9 h à 22 h.

URGENCES HOSPITALIÈRES 
Centre hospitalier 
intercommunal André-Grégoire, 
56, boulevard de la Boissière. 
Tél. 01 49 20 30 76. Urgences 
polyvalentes (adultes, enfants, 
maternité).

SOS SANTÉ 15 
Le 15 vous met en contact  
24 heures sur 24 avec un service 
d’urgence : un médecin, voire le 
Samu si cela s’avère nécessaire.

CENTRES MUNICIPAUX  
DE SANTÉ (CMS) 
CMS Daniel-Renoult  
31, boulevard Théophile-Sueur. 
Tél. 01 71 89 25 50 
CMS Savattero  
Tour Altaïs, 1, place Aimé-Cesaire. 
Tél. 01 71 89 25 80  
CMS Léo-Lagrange  
3, avenue Léo-Lagrange.  
Tél. 01 71 89 25 70

MAISON MÉDICALE DE GARDE 
Tél. 06 49 59 02 38. 
38, boulevard Rouget de Lisle 
tous les soirs de 20 h à minuit 
samedi 12 h 30 à minuit 
dimanche 8 h à minuit.

ASSOCIATION AIDES 
Dépistage du VIH gratuit, 
le vendredi de 18 h à 21 h, 
4 bis, rue de Vitry. 
Tél. 01 48 18 71 31.

ENFANTS MALTRAITÉS 
Tél. 119 (appel gratuit). 
Enfants et adultes peuvent 

témoigner et être conseillés  
24 heures sur 24.

ADDICTION ALCOOL  
VIE LIBRE 
Un groupe de parole se tient 
les lundis et jeudis de 18 h à 20 h, 
au 77, rue Victor-Hugo 
(sous le centre de santé). 
Tél. 06 24 86 37 75.

MALTRAITANCE 
Tél. 3977 Maltraitance personnes 
âgées, personnes handicapées.

AIDE HANDICAP ÉCOLE 
Tél. 0800 73 01 23.

VIOLENCES CONJUGALES 
Tél. 3919 (appel gratuit et 
anonyme) de 9 h à 22 h du lundi 
au vendredi, et de 9 h à 18 h  
le samedi, le dimanche  
et les jours fériés.
JEUNES VIOLENCES ÉCOUTE 
Tél. 0800 20 22 23.  
un Numéro Vert anonyme  
et gratuit contre le racket  
et les violences scolaires.

POINTS D’ACCÈS  
AU DROIT (PAD) 
PAD du Centre-ville,  
12, boulevard Rouget-de-Lisle. 
Tél. 01 48 70 68 67. 

MÉDIATION SOCIALE 
Du lundi au vendredi,  
de 10 h à 13 h et de 14 h à 17 h 30 
(fermé le mardi).  
20, avenue du Président-Wilson. 
Tél. 01 48 70 61 67.  
Et permanences de médiation 
familiale, sur rendez-vous,  
le 1er jeudi du mois de 10 h à 13 h, 
et le 3e jeudi du mois de 14 h  
à 17 h. Même adresse, même 
numéro de téléphone.

NUMÉRO D’URGENCE  
POUR LES SOURDS 
Tél. 114, un numéro gratuit ouvert 
7 jours sur 7, 24 heures sur 24, 
pour joindre le 17, le 18 et le 115.

STOP DJIHADISME 
Pour prévenir une radicalisation 
violente. Tél. 0800 00 56 96.
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MENUS DES RESTAURANTS SCOLAIRES 
Quinzaine du lundi 10 au vendredi 21 juillet 2023

Produit issu de l’agriculture biologique et/ou du commerce équitable 	 * Uniquement en élémentaire

AOC : Appellation d’origine contrôlée / AOP : Appellation d’origine protégée / PDU : pêche durable / LR : Label Rouge / LCL : local / CE : commerce équitable

LE SOIR : les conseils de notre diététicienne Clarisse Salva-Gander

LUN 10/07 MAR 11/07 MER 12/07 JEU 13/07 VEND 14/07 LUN 17/07 MAR 18/07 MER 19/07 JEU 20/07 VEN 21/07

EN
TR

ÉE

menu 
végétarien

Carottes 
rapées AGB
vinaigrette 

au miel

Cake  
à la tomate
aux herbes 

de provence 
CPNE

Taboulé 
aux raisins 
sec CPNE 
(semoule) 

Salade  
de pommes  

de terre  
fraîche  

dés de cantal 
AOP

férié

Salade  
de tomate  

LCL
Vinaigrette  

au pesto  
rouge

Maïs, thon  
et édam

vinaigrette 
moutarde

Concombres 
rondelles 

LCL
vinaigrette 
moutarde

dés de  
cantal AOP

menu 
végétarien

Salade  
de pâtes  

à la grecque 
(tomate, poivron, 

brebis, olive) 
dés de saint-
nectaire AOC

Œuf dur 
et sauce 
cocktail

P
LA

T

Sauté d’agneau 
LR sauce  
au thym  

Pâtes

Tajine de pois 
chiche 

Semoule

Filet de merlu 
PMD à l’oseille 

Gratin  
de brocolis

Rôti de dinde 
LR froid 

Haricots verts

Sauté de dinde 
LR sauce 

basquaise 
(tomate, 
oignon,  

laurier, thym)
Lentilles 
mijotées

Poulet LR 
sauce 

estragon 
Pommes 
de terre

Goulash  
de bœuf LR

(paprika  
doux  

et tomate)
Petits pois 

mijotés

Fondant  
au fromage  

de brebis  
CPNE  

Carottes locales

Filet de colin 
d’Alaska PMD 

pané frais  
Purée de 
pommes 
de terre, 

courgettes, 
olive et basilic

P
R

O
D

U
IT

 
LA

IT
IE

R Pont-l’évêque 
AOP 

Saint-nectaire 
AOP

Fromage blanc
Yaourt 

à la myrtille

Crème dessert 
chocolat

Dessert lacté 
flan vanille 

nappé caramel

Yaourt nature 
Yaourt brassé 

framboise, 
abricot

Yaourt brassé 
à la banane

Petit-suisse 
nature

D
ES

SE
RT

Fruit au choix Melon
Pastèque

Fruit  
au choix

Crêpe  
sucrée

Fruit  
au choix

PA
IN Pain Pain de 

campagne Petit pain Pain de 
campagne Pain Pain de 

campagne Petit pain Pain de 
campagne Pain

G
O

Û
TE

R

Gâteau 
moelleux 

marbré
au chocolat

Petit fromage 
frais nature

Jus de pommes

Baguette
Confiture 
de fraises

Fruit
Lait demi-

écremé
Chocolat 

en poudre

Viennoiserie
Yaourt 

aromatisé 
Fruit

Baguette
Beurre doux 

Compote 
de pommes 
et bananes 

allégée  
en sucre

Lait demi-
écremé

Baguette 
Gelée de coing

Fruit
Lait demi-

écremé 
Chocolat  

en poudre

Étoile 
fourrée  

à la framboise
Yaourt nature
Jus multifruit

Baguette
Confiture 
d’abricots

Fruit 
Petit fromage 

frais nature

Viennoiserie
Petit fromage 

blanc  
aux fruits 

Fruit

Baguette
Fromage fondu 

Vache qui rit
Fruit

D
ÎN

ER

LUN 10/07 MAR 11/07 MER 12/07 JEU 13/07 VEN 14/07 LUN 17/07 MAR 18/07 MER 19/07 JEU 20/07 VEN 21/07

Salade  
de concombre

Clafoutis  
aux  

courgettes
Yaourt

Moussaka
Crottin
Cerises

Rissoto  
au fromage
Petit-suisse

Fraises

Salade  
de carottes

Baguette 
salée tomate 

mozzarella
Fromage blanc 

vanille

férié

Samoussa  
aux légumes

Salade  
de haricots 

verts
Pastèque

Salade 
grecque

Petit-suisse
Compote

Salade  
de pâtes  

à l’italienne
Yaourt
Abricot

Melon
Pita au thon  
et crudités  
de saison

Crème dessert

Tarte fine  
à la tomate

Comté
Prune
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Comment prendre rendez-vous avec votre élu de quartier
BAS-MONTREUIL – 
RÉPUBLIQUE / ÉTIENNE-
MARCEL – CHANZY / 
BOBILLOT
Antenne vie de quartier 
République, 
59, rue Barbès. 
Tél. 01 71 86 29 10.
BAS-MONTREUIL – 
RÉPUBLIQUE 
Maison du Bas-Montreuil 
Lounès-Matoub, 
4-6, rue de la République.
Dominique Attia et 
 Olivier Stern : tous les premiers 
samedi de chaque mois à partir 
de 9 h 30 et sans rendez-vous  
à la Maison du Bas-Montreuil 
Lounès-Matoub (hors période 
de congés scolaires)
ÉTIENNE-MARCEL – CHANZY
Centre de quartier Jean-Lurçat, 
5, place du Marché.
Romain Delaunay :   
pour prendre rendez-vous : 
romain.delaunay@montreuil.fr 
BOBILLOT
Méline Le Gourriérec :  
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Olivier Madaule : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 65 62,
olivier.madaule@montreuil.fr

LA NOUE – CLOS-FRANÇAIS / 
VILLIERS – BARBUSSE 
Antenne vie de quartier,
100, rue Hoche.
Tél. 01 71 86 29 35.
LA NOUE – CLOS-FRANÇAIS 
Maison de quartier  
Annie-Fratellini,  

2-3, place  
Jean-Pierre-Timbaud.
Belaïde Bedreddine : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 93.
Nathalie Leleu : 
pour prendre rendez-vous :  
nathalie.leleu@montreuil.fr
VILLIERS – BARBUSSE
Maison de quartier 
Gérard-Rinçon 
30, rue Ernest-Savart.
Olivier Charles : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Karine Poulard : 
pour prendre rendez-vous :  
karine.poulard@montreuil.fr

SOLIDARITÉ – CARNOT / 
CENTRE-VILLE / JEAN-
MOULIN – BEAUMONTS
Antenne vie de quartier 
Gaston-Lauriau,
35, rue Gaston-Lauriau.
Tél. 01 71 86 29 30.
SOLIDARITÉ – CARNOT
Centre de quartier 
Mendès-France, 
59, rue de la Solidarité.
Danielle Créacheadec : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Bruno Rebelle :  
pour prendre rendez-vous : 
Bruno.Rebelle@montreuil.fr
CENTRE-VILLE
Mohamed Abdoulbaki : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 84.
Mireille Alphonse : sur rendez-
vous au 01 48 70 66 29.

JEAN-MOULIN 
– BEAUMONTS
Maison de quartier,  
35, rue Gaston-Lauriau.
Anne Ternisien : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 64 84.
Richard Galera :  
pour prendre rendez-vous :  
richard.galera@montreuil.fr

RAMENAS – LÉO-LAGRANGE / 
BRANLY – BOISSIÈRE
Antenne vie de quartier 
Jules-Verne,
65, rue Édouard-Branly. 
Tél. 01 71 89 26 75.
RAMENAS – LÉO-LAGRANGE 
Centre de quartier  
des Ramenas,  
149, rue Saint-Denis.
Baptiste Perreau :   
pour prendre rendez-vous :  
baptiste.perreau@montreuil.fr
Michelle Bonneau :  
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 61 79.
BRANLY – BOISSIÈRE
Antenne vie de quartier 
Jules-Verne,  
65, rue Édouard-Branly.
Philippe Lamarche : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 84. 
Catherine Serres :  
pour prendre rendez-vous :  
catherine.serres@montreuil.fr

BEL-AIR – GRANDS-
PÊCHERS – RENAN / 
SIGNAC – 
MURS À PÊCHES
Antenne vie de quartier, 

2, rue Claude-Bernard.
Tél. 01 71 89 26 55.
BEL-AIR –  
GRANDS-PÊCHERS – RENAN 
Centre de quartier  
Marcel-Cachin, 
2, rue Claude-Bernard.  
Tél. 01 71 89 26 55.
Haby Ka :  
pour prendre rendez-vous : 
haby.ka@montreuil.fr
Amin Mbarki :  
pour prendre rendez-vous : 
amin.mbarki@montreuil.fr
SIGNAC – MURS À PÊCHES 
Centre de quartier  
Marcel-Cachin, 
2, rue Claude-Bernard.
Tél. 01 71 89 26 55.
Florent Guéguen :  
pour prendre rendez-vous :  
florent.gueguen@montreuil.fr
Nathalie Lana  : 
pour prendre rendez-vous : 
01 48 70 65 62,
nathalie.lana@montreuil.fr

RUFFINS – THÉOPHILE-
SUEUR / MONTREAU –  
LE MORILLON 
Antenne vie de quartier 
Blancs-Vilains
Mairie annexe  
des Blancs-Vilains 
77, rue des Blancs-Vilains
Du lundi au vendredi de 9 h 30  
à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 30  
et le jeudi de 14 h à 17 h 30.  
Tél. 01 48 70 64 08.

RUFFINS 
– THÉOPHILE-SUEUR 
Centre de quartier  
Micheline-Marquis,  
172, bd Théophile-Sueur.
Yann Leroy :  
pour prendre rendez-vous :  
yann.leroy@montreuil.fr
Murielle Bensaïd :   
pour prendre rendez-vous :  
murielle.bensaid@montreuil.fr
MONTREAU – LE MORILLON 
Mairie annexe,  
77, rue des Blancs-Vilains.
Florian Vigneron : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 64 93 .
Dominique Glemas :  
pour prendre rendez-vous :  
dominique.glemas@ 
montreuil.fr

Vos conseillers  
départementaux

Canton Nord 
Frédéric Molossi,  
conseiller départemental.  
Les permanences ont lieu sur 
rendez-vous au 01 43 93 93 42.
Belaïde Bedreddine, vice-
président chargé de l’écologie 
urbaine.
Les permanences ont lieu sur 
rendez-vous au 06 24 64 52 60,  
soit au centre social La Noue,  
100, rue Hoche, soit en mairie  
(à préciser lors de la prise  
de rendez-vous).



Contactez-nous

Parking 
Croix de Chavaux

3 rue Parmentier
93100 MONTREUIL

Tél : 01 48 51 53 50
parc.croixdechavaux@semimo.fr

OÙ STATIONNER
CET ÉTÉ ?

Parking
CROIX DE CHAVAUX

3 rue Parmentier
93100 MONTREUIL

OFFRE PROMOTIONNELLE
JUIN / JUILLET / AOÙT 2023

VOITURE  95 €/MOIS TTC
MOTO  50 €/MOIS TTCMOTO  50 €/MOIS TTC

PARKING SOUS VIDÉOSURVEILLANCEPARKING SOUS VIDÉOSURVEILLANCE

Parking
Malin

ISOLE - RÉNOVE - AMÉNAGE

PLOMBERIE - ÉLECTRICITÉ

MAÇONNERIE - FENÊTRES

VOLETS - CARRELAGE

PEINTURE - PARQUET

SALLE DE BAIN - CUISINE264 avenue Victor Hugo
94120 Fontenay-sous-Bois

Art-travaux-habitat.fr
ath@art-travaux-habitat.fr

01 53 48 17 85
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